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UNE FENME FST
NOHMÉE À 14
CHAVBRE FAUTE

Les honorables Rhedes, Sau-
vé, Duranleau et Macdo-

- nald quittent le cabi-
net Bennett.

AUTRES NOMINATIONS
Le sénat comnte dix nomvel-
les recrues. Les mem-
bres de la commission
d’assurance chômage.

NOUVEAUX JUGES
Alors que le premier minis-

tre R.-B. Bennett est absent
pour une semaine de vacan-

ces, on s'attend à ce que l'on ;
espace les stances du cabinet!
fédéral. Plusieurs réunions
auront lieu toutefois pour

traiter des affaires urgentes
de l'Etat et discuter des no-

minations qui n’ont pas pris
place sur la longue liste an-
noncée en fin de semaine.

Il reste encore à nommer le
personnel de contrôle du blé;

on sait toutefois que le pré-
sident sera vraisemblable-

ment John-I. McFarland, gé-

rant général de la Canadian :
Cooperative Wheat Producers’

Limited. Ses collégues proba- :

bles seraient Robert McKee,'
exportateur de grain de Van- |
couver, et Paul Bredt, chef du

pool du grain au Manitoba. |

Il reste encore sept vacances au|
sénat. dont deux au Nouyeau-
Brunswick, trols dans Québec et
deux au Maritoba, sons oubler
qu'on devra choisir aussi plusieurs
sous ministres. L.a majeure parite,
sinon toutes ces nominations, se-
ront. faites au retour du premier

ministre alors qu'on annoncera la
réorganisation du cabinet et la da-
te des élections générales.
Quatre membres du cabinet Ben-

Nnett et quatre députés conservateurs :
aux Communes figurent dans la lis-
te de fin de semaine. annonçant la
nomination de dix nouveaux séna-
jtéurs, de quatre juges et des mem-

 

:

autre femme vient d'être élevée à
la Chambre, ce qui porte actuelle-

LES NOMINATIONS
% L'hon. E-N. Rhodes, ministre des

ances, fut nommé au sénat. bien
1 conservera la direction de son
istère jusqu'àprès les élections.
S'hon. Arthur Sauvé, ministre

Get postes, fut également nom-
mé\au sénat. Il restea en fonc-
tion\ comme ministre jusqu'à la
réor;pnisation du cabinet, alors
qu'il est possible que son suc-
cesseuX soit Sam Gobeil, dépu-
té de Qompton.
L'hon. ‘Alfred Duranieau. mi-
nistre di\ la marine, remplacera

le juge LY\uis Coderre à la Cour
Supérieur de Québec. Les se-
crétaires de M. Duranleau

rsses

(Suite à l» 2e page)
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vens. chef du paigl de la Restaura-

tion nationale, quittera Ottawa pour

chain, I! assistera\ à une réunion

L'onde et

‘Te
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La campagne anticatholique reprend de plus belle en Allemagne
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MMEH.FALLIS, TRAGIQUE FIN
AZ FEMME OF SEMAINE
ALLER AUSÉMAT

L’épouse d’un craltivateur de Le nombre de noyades a bi
Peterboro était connue .teint un total aussi élevé |
pour son intérêt à la que dix. Triple noy- |

chose publigrie. ade. |

|

Mme WILSON LA CHALEUR

Des personnes ont eégale-
La deuxième femme sénateur au e à -

Canada vient d'être nommée en ia’ ment succombé â la cha |
personne de Mme Howard T. Fal- leur sriffocante et ] au- !

I
]

  

lis, épouse d'un cultivateur de Pe- . .
to a fait sa part.terboro, Ont En effet, le nom de

LES NOMS
Mme Iva Campbell Fallis apparaît!

i
Les accidents de fin de semai- }

}
|
i

I

nateurs que le premier ministre R.-
B. Bennett a rendu publique same-

di soir Elle ira rejoindre au Sénat.
Mme Cairine Wilson, d'Ottawa, qui |
fut élevée au Sénat en 1930 par le
gouverrement King. Une troisième

femme est membre du parlement :

canadien en la personne de Mile!
Agnés MacPhail, qui est député de
Grey-Sud depuis 1421 ;

dans la liste des dix nouveaux sé-

ne ont causé 40 pertes de vie

au Canada, dont 19 en Ontario.
Les noyades et les accidents
d'automobiles ont fait la plu-
part des victimes. :
des morts dans Québec s'éléve |
à 13: il est de 5 dans les provin- |
ces maritimes et de 3 dans les

provinces de l’ouest.

{Presse Canadienne

L'onde et la route ont fait

19 victimes en Ontario en fin

de semaine. Dans deux cas il

y eut des triples noyades ,por-

‘tant le nombre total des,

noyades à 10. ;

Trois des cing enfants que!
Mme Guy Wallace jeta dans|

: la rivière à Lindsay se sont|
noyés. L'’ainé des enfants, !
Galvin, 11 ans, réusit à at-|
teindre le rivage. Le plus jeu-

ne, un bébé, fut sauvé. Mme.

: Wallace est actuellement sous‘
la garde de la police.

Près de Morrisburg. Dora

| et Doris Robinson, soeurs ju-.
,melies de 16 ans, de Win-!
chester, Ontario, et Ernest|
Hart, 19 ans, de Brinston, se
sont noyés en se baignant;
dans le fleuve St-Laurent. |
Norman Ewald, 23 ans, de Détroit, ;

Mme Fallis née a Castleton 0st noyé dans la rivière Saint. |
comté de Northumberland, Ont. est Clair a Sarnia. Patrick Hickey, 18 |
la fille unique de M. et Mme J, ANS. À perdu la vie en nageant dans|
Doyle. Son père était proviseur des la Bale de Quinté à Belleville mal- |
comtés de Northumberland et Dur- &ré les tentatives de sauvetage de

ham. Elle suivil ses parents à Cyl- : S€5 deux compagnons. ;
borne ou elle fit ses études ainsi! Eckart Wise. 18 ans, glissa dans
qu'à Cobourg. jun trou dans la rivière Saugeen aPius tard, elle étu- 'H | , |
dia à l'Ecole Normale de Toronto | Hanover. Il se nova sous les yeux
et enseigna ensuite perdant cing dé trois de ses compagnons dans
ans.

Le nombre

 

 
 

 

 

MME HOWARD FALLIS

; l'impossibilité de le secourir. Geor-
ges Stanley, 7 ans, culbuta dans la
 

Après son mariage. elle se rendit:

en Saskatchewan avec son mari.|
Son séjour dans l'ouest fut de hnit +
ans. Ele revint ensuite en Ontario.

(Suite à la 2e page)
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i PROCLAMATIONS |!

un orateur de! |
marque en évidence dans les mu- |:
lieux conservateurs. Elle fut pen-! | 2S 1
dant sept ans présidente de l'Asso- | j brevets de 1935 entrera en vi-
ciatton des Femmes Conservatrices, Bucur le ler août et celle modi- |
à Peterboro. Elle fut aussi premié- | es a St des compagnies. 1935.

vice-présidente de l'Association| | at 2 SOONE "es deux ole |
Conservatrice de l'Est d'Ontario.| ont elé adoptées à la dernière
Elle prit part comme déléguée à la Session.
convention de Winnipeg.

Mme Fallis est —
En vertu de proclamation lan-s

cées en fin de semaine, la loi des!
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  J'ouest du Canada Je soir pro-

d'organisation à Winnipeg et visi-:

tera probablement afautres endroit.

en route -
rerere. ——

MOORE DEMISSIONNERA
mname

M. Tom Moore, quijvient détre

nommé commissaire des Assurances

sociales fédérales, devra démission- :

ner de la présidence du Congrès des |
Métiers et du Travail du Canada. Il

Occhpait ce poste depuis 17 ans.
rer

000
 

Les nouvelles

religieuses
 

 

Ministre
LONDRES. 19— M. F.-D. Osbor-

ne. ministre plénipotentiaire et con-
seiller d'ambassade a Washington, a
été nommé ministre de l'Angieterre

auprès du Saint-Siège.

Evêque décédé
COLOMBO.— Les tournaux an-

noncent la mort de Mgr Beekmever,
Bénédictin, évêque de Kandy TI
était né à Matale. 18 km au nord
de Kandy, ou son père était ingé-
nieur et où sa mère tenait l'école
C'est ici que son père fut recu dans
l'Eglise Catholique. comme premier

membre de sa famille. Le grand
père, Dr Beekmever. de descendance ‘
allemande. était médecin-colonial à
Jaffna et bon ami de Mgr Benijean
OMI. évêque alors de cette ville
Le jeune Beekmever. après avoir
fréquenté l'école élémentaire à Ma-
tale. fit ses études à Kandv et en-
tra chez les Pères Svlvestrins
Mer Beckméver fut le premier

Cevlanais élevé à l'épiscopat

, Réunion épiscopaie
, COLOMBO.— Sous: la presidence ‘
, de Mgr Marque. OM1. les évéques
. de Cevian nnt tenu leur Conseil à
, Celombo,

En conclusion ils viennent de nu-
.blier une lettre pastcrrle. signéepa:
, tous. sur la questicn des ecoles neu. .
+tres. en inculquant A leurs ficèles
- leu sages règles du Code.

 Le Canada imposera une

surtaxe sur les effets du Japon
Des représailles à lo ‘suite de l'imposition d’une

surtaxe japonaise.

L'Imposition d'une surtaxe de 509 sont actuellement en mouvement.
pour cent sur les importations ca-' D'autres négociations se poursuivent
:nadiennes par le gouvernement du | pour tâcher de résoudre les difficul- ;
Japon sera considérée comme unejtés commerciales entre les deux!

i violation du traité anglo-japonais, pays.
de 1911 que le Canada a Signé en: Dans une déclaration, M. Bennett |

,1913, a déclaré le premier ministre dit que le gouvernament canadien)
; Bennett hier L'action du Japon a appris avec regret la décision du |
, sera suivie par l'imposition d'une gouvernement japonais d'imposer
surtaxe de 33 1-3 pour Cent ad VA- pareille surtaxe. Il rappelle que le
lorem sur les marchandises jaApo- Canada appliquait aux marchandi-
naises qui entrent au Canada. AU- ses japonaises les mêmes règlements
cun des deux impôts, cependant, ne | qu'à celles des autres pays à mon-

s'appliquera Aux marchandises quilnaie dépréciée. \
  

QUELQUES- UNES DES
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Vaici quelques-unes des nominations faites tord sumedi soir por

- fédérale.

 

IMAJORITEDE 32 |.
AUX CONSERVATEURS

Par suite de la nomination de
10 neauveaux sénateurs, sur fin
de semaine, les conservateurs ont
maintenant une majorité de 25
à la Chambre Haute. En com-
blant les sept autres vacances,

deux au Nouveau-Brunswick,
trois dans Québec et deux au
Manitoba, le parti conservateur
augmentera sa majorité à 32. La
position des partis est actuelle-
ment la suivante; au Sénat :
Conservateurs, 57; libéraux. 32,
vacances, 7.  
IN VOTE POUR
STRVENSESTIN
VOTE BENNETT]

C’est ce qu’affirme M. F.|
Rinfret dans un discours

politique.
S.-EUSTACHE, P. Q. 22. — Un,

vote pour M. Stevens est un vote!
pour le premier ministre Bennett,
à déclaré M. Rinfret, ancien secré- ;
taire d'Etat, et député de S.-Jacques. |
Montréal, au Parlement, au cours
d’une réunion libérale ici hier. M.|
Ligouri Lacombe, qui avait été choi- ,
si candidat libéral dans Laval-Deux
Montagnes, porta aussi la parole.

pr
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AUTRE LOCAL
Les quartiers généraux de
l’avenue Arlington sont
devenus beasicoup trop

exigus.
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Tondis que le temps chaud nous fait suer, on peut voir des scènes
comme cell -i-haut, en Nouvele-Zélonde. La tour d'énergie en métal o été
pliée durant une tempête de neige qui a paralysé lo circulation et rompue

+ les communications.
 

Les nominations fédérales

faites en fin de semaines
Les nominations suivantes ont été | Lhon. Art.

annoncées, tard samedi soir, par le  Sgint-Eupstache, actuellement
premier ministre R.-B. Bennett. e des Postes.
COMMISSION DE L'ASSURANCE- TARIO: — L'hon. Donald Su-

CHOMAGE | ther d. ancien député fédéral. In-
L'hon. G.-S. Harrington, Halifax, ' ge ; le colonel James Arthurs,

ancien premier ministre de la Nou-; dépu fédéral, Parry Sound, et
velle-Ecosse, président; Tom Moore, i Mmgglva Campbell Fallls, épouse de
présdent du Congres des Métiers et! Ho -T. Fallis, Peterboro.
du Travail, Ottawa. et N.-R, Beau-, NO ATIONS JUDICIAIRES
det, Montréal, courtier en assurance. !

  

     

  

    

Sauvé.
mi-

membres. Cour Supérieur d'Ontario à la Cour
NOUVEAUX SENATEURS | Suprême du Canada par suite de la

Nouvelle-Ecosse — L'hon. E.-N ! vacance causée par la démission du
| Rhodes, ministre des finances, Otta- ; juge Frank Hughes; Charles-T. Mc-' nant
, wad-le colonel Thomas Cantley, Pic- | Tague, C.R., Windsor. en remplace- ; s'adressant aux Voyageurs de Com-

UN CONCOURS
DEDESSINS POUR
NOS ARTISTE
Les Voyageurs de Commer-
ce des Trois-Rivieres ven-
lent révéler les talents

de chez-nous.

SCENES CANADIENNES
I TROIS - RIVIERES. Pour

continuer leur vaste campagne
d'éducation par l'image. les Voya-
geurs de Commerce de la séction
des Trois-Rivières, qui lancaient der-

22

sur les romans canadiens les plus

connus, organisent un grand con-
cours de dessins ouvert à tous les
artistes canadiens-français.

Le but de ce concours est de révé-
ler les talents de chez-nous, les en-

courager À produire des
franchement canadiennes, les aider
pécunièrement* à développer leur
technique et par là contribuer à
créer une tradition artistique reflé-

tre race.

Ce concours consistera, pour les

artistes, à composer des scènes de la
vie canadienne, à appliquer les res-

sources de leur art aux thèmes mul-
tiples et variés «f> la résistance
française en cire d'Amérique. L’ar-

tiste devra puiser aux sources de
nos traditions, aux trésors inépui-
sables de notre folklore et à la fon-

taine de notre patriotisme.

Les organisateurs du concours

.fourniront une liste de sujets dans
i laquelle les artistes pourront choi-
; sir. Des prix de haute valeur seront
\ décernés aux artistes les plus mé-
ritants, à ceux qui offrent les plus
grandes promesses de succès.
De cette façon, les Voyageurs de

| Commerce. de la section O2s Trois-
| Rivières espèrent découvrir les jeu-

 
ines talents, les révéler et les aider

M. le juge Patrick Kerwin, à !a| à atteindre leur plein développe-: se.
| ment,
{ Tous les artistes intéressés dans
ce concours peuvent dès mainte-

donner leur adhésion en

; tou. député fédéral de Pictou: F.-P.| ment du juge Kerwin; I'hon. Alfred merce. section Laferne. casier 705,

NOUVEAUXVENUS
Les chefs des marcheurs de la

faim cherchent un local plus grand

pou servir de quartiers généraux
à Ottawa alors que les chômeurs
grévistes continuent d'affluer dans
la capitale. Le local du temple uk-
rainien du travail, rue Arlington,
est actuellement incapable de loger
les- 400 chômeurs qui se trouvent
en ville.

Samedi, 370 chômeurs avaient été
enregistrés avenue Arlington, mais
les chefs assurent qu'il y a Au moins
400 hommes à Ottawa. En fin de
sema.ne, il n'est arrive aucun gros

contingents de chômeurs, mais ils
ont continué cependant d'entrer
dans la capitale par petits groupes
de deux ou trois.
Nambre de marcheurs ont assisté

aux offices religieux, hier ou se sont
reposés dans les parcs. ;

LA SITUATION GENERALE i
Tandis qu'un groupe de marcheurs

de la faim, après avoir abandonné

leur randonnée vers Ottawa, sont

actuellement campés à Winnipeg,
l'autre groupe des chômeurs grévis-

 

 

remplacement du juge Coderre, et
D. McKinnon, C. R.. de Charlotte-
town, juge de district à la Cour d'A-

Ile du Prince Edouard — L'hon.
J.-A. MacDonald, Cardigan. minis-
tre sans portefeuille. {| mirauté. Ile du Prince-Edouard,

Nouveau-Brunswick: L'hon. | Commissaire des patentes:—James
Georges-B. Jones, Apohaqui. député * Thompson Mitchell, d'Ottawa, actu-
fédérai de Royal. ellement commissaire suppléant.

+, EDMONTON, 22 — Le petit Théo-
PP f LA | dore Wolos, est arrivé de Hollande
© J es i aujourd'hui, pour rejondre son père.

 

 

 

! 6.000 milles seul.

; Quinn, député fédéral. Halifax; et‘ Duranleau, ministre de la marine, Trois-Rivières.

,J.-L.-P. Robichaud, marchand, Max-| à la Cour Supérieure de Québec. en’
{ welton. comté de Digby.

re

| L'ORGANISATION STEVENS

| _

+ M. G.-L. Giroux, de Toronto. a éte
| nome chef des quartiers généraux
{du nouveau parti de la Restaura-
; Von nationale, qui se trouvent en
: l'immeuble Transportation, à Ot-i
tawa. M. Giroux a un personnel de
douze sous ses ordres. M. Paul Du-
fresne, de Perth, a été nommé orga-

| nisateur du comté de Lanark. Le

 

; manifeste du parti, imprimé en bro-:
‘chure. est en voie de distribution.
 

|
| , 4 : fermier de la région d'Ellscott.

Dépéèches |
4

L'enfant a fait le long voyage de

Trouvé mort.

VANCOUVER, 22 — Le cadavre
d'un immigrant italien. Armando.
Mori, jeune homme de 22 ans, a été,
trouvé par la police dans Hogan's,
Alley, dans le quartier chinois, H.

a été battu à mort. Un homme. |
Ern. Banks, 38 ans, a été écroué par
la police et il sera accus du meur-

tre de Mori.

Approbation

(Spécial au Droit)» g

Dégâts exarérés, TRCIS-RIVIERES, 22. — Son
SIMCOE, Ont., 22 — L'estimation , minence le Cardinai J-M -Rodrigue

 

a.~

officielle de
S. E. le cardinal Villencuve

A l'exposition missionnaires des Trois-Rivières, qui
aura lieu du 31 août au 8 septembre.

leneuve adresse aux Organisateurs
de l'expostion: “J'anprends avec une
jtrès vive satisfaction le projet du

tes doit partir aujour d'hui d'Oshaw“. des dégâts causés par la tempête da Villeneuve, O. M. I. vient d'approu- conseil diocésain des Trois-Rivières

Ils attendent:
renforts de Toronto. Enfin, tn

troisième groupe. beaucoup moins
ir portant, st dans le moment à’
Mattawa. ;

Environ 400 marcheurs sont arri-;
vés A Winnipeg de Kenora par con-

voi spécial. Le train était frété par
le gouvernement d'Ontario. D'autre
part. une délégation de cing hom-

mes est en route pour Ottawa afin
d'exposer au gouvernement les griefs
des marcheurs. L'armée des cChô- |
meurs grévistes est campée au ter-

rain de l'exposition à Winnipez.
mais le gouvernement leur a donné,
 

(Suite à la 2e page) Ï

On avait d'abord fixé Jes pertes à notre ville. du 31 août au 8 septem-

100.000 dollars. Les experts estiment bre. Ce sera. comme nous l'avons

aprés enquête que la tempête a dé- : déjà annoncé, la commémoratirn de

truit environ 10 pour cent des la plantation de la croix en terre

champs de trente plantetrs. -trifluvienne par Jacques Cartier. Cet

—- ; évènement symbolique attirera dans

, ila cité de Laviolette une fonie de

Refus de travailler. {visiteurs et l’on s'attend à ce que
BRANTFORD. Ont 22 Les i son succes rappelle les grandes assi-

fermiers de la campagne de Brant- ‘ses missionnaires tenues à Montréal
ford ont besoin de 35 ouvriers ARTi- et à Joliette il y a quelques années.

coles et ils offrent des contrats d'un | Les autorités religieuse: encoure-

mois. Mais les chômeurs refusent | gent vivement cette organisation qui, ‘
par le quatrième centenaire qu’elle
rappellera. ne laisse personne indif-
férent.

Voici ja lettre que ie cardinal Vil-

FIN

l'offre des fermiers de crainte de

manquer quelque chose de mieux|
pendant leur absence sur les fer-

mes. i

 

NOMINATIONS

   
le premier minisire R.-B Bennett. i’

l'hon. ALFRED DURANLEAU, ministre de lo morine, juge; "hen. D. SUTHERLAND, ancien ministre, senateur: Thon. G.-S. HARRINGTON. ancien pr emier ministre de la Nouvelle-Ecosse, président de le Commission d'essu-

 

FÉDÉRALES DE LA
# 4IGE ir        

   

| continuant sa route vers la Capitale! vendredi aux champs de tabac fut ver officiellement ia tenue d'une !de I'Union missionnaire du Clergt

d'autres| d'abord considérablement exagérée. | grande exposition missionnaire dans |de tenir une exposition missionnaire

dans cette ville au début de septem-
bre à titre de Président général de

'I'Union missionnaire du Clergé du
' Canada. je lui acce.de volontiers le
| patronage de l'Union missionnaire.
Ce sera ma meilleure manière d'ex-
"primer mes félicitations au Conseil
'diocésain pour son heureuse initia-

 

tive, en même tamp: que mes voeux.
,mes ferventes prières et bénédictions
pour ie succès de cette apostolique

entreprire.
Avec mes pieux seniments en

NS et MT
J -M. Rodrigue Card. Villeneuve.

0.M 1,
Arch de Québec
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     hon. E.-N. RHODES. minisire des finances, sénnteur;

rence-chemage; TOM MOORE, prasidert du Congres des Métiers et du Tra vail, membre de ja mma commision, _,

a 7
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ERPE)
vv,

NY
AW

nièrement la publication dans les |
journaux de dessins en séries basés |

oeuvres |

tant le caractére particulier de no- .

la route ont fait 19 victimes dans notre provtree ARRESIATIONS
ATTENDUES EN
BADE SOUS PEL

Toute une surprise est cau-
sée à Berlin par l’ordre de

suppression d’une
feuille antisémite.

LES CATHOLIQUES
La plupart des prêtres n’ont

aricunement parlé de po-
litique en chaire, di-

manche,

EN BAVIERE

: BERLIN. 22 iuillet — «Par Ru-
doiphe Josten, de la Presse Asso-
ciée) Les nazis ont tourné au-
jourd'hui sur les catholiques leur
campagne contre les “ennemis de

ll'état”. La chose s'est produite alors
que des prêtres auraient enfreint à
Freiburg. en Bade. la défense de

‘parler de politique en chaire.
Walther Koehler. premier minis-

tre de Bade. a déclaré qu'il était
prêt à aller jusqu’au bout. Les ca-

{ tholiques de Bade prévoient des ar-
restations en masse de laiques et de

catholiques.
L'Eglise catholique a adopté une

*politique générale de prudence; lu
i plupart des prêtres, sachant que des
agents du gouvernement écoutaient

t

ont restreint leurs sermons aux

choses spirituelles.
! Toutefois à Bade et en d'autres

districts éloignés, le décret de Frail
Guertner, ministre de la justice.
ordonnant le châtiment immédiat

| pour les prêtres qui violent le dé-
| cret de Goering, contre la ‘’polit:-
:que catholique” n'a pars été publié

avant aujourd'hu!, Les catholique:
tant de Bade que de Bavière con-

 

sidérent Ja situation comme tres

, ’rave.
La police n'a pas pris d'action

immédiate toutefois contre les nré-
tres qui ont lu en chaire ies lettres

des évéques ou l'on dénonce comme
| une violation du concordat du va-
tican la lutte des Nazis contre les

organisations catholiques de feunes-

la lutte anticatholi-
que est particulièrement aigue dans

;ces provinces l'antisémisme n'est

: pas mort ailleurs. A Berlin on con-
tinue a tenir les Israélites éloignés

‘des bains publics, tandis que les

vitrines d'autres magasins juifs sont

mises en miettes.
JOURNAL ANTISEMITE

SUPPRIME
(Presse Canadienne-Havas)

Berlin, 22 iviilet— Toute une sur-
prise a été causée aujourd'hui en

: Allemagne à la suite de la publica-
tion du décret ordonnant la sup-

{ pression de la plus violente feuille
antisémite. “Der Stuermer”. publiée
par Julius Streicher, chef nazt en
Franconi. Le ministre de la propa-

gande n'a voulu donner aucune ex-
‘ plication au sujet de ce décret,

Une autre mouvement conciliatoi-
re du Reich, a la vellle de sa cam-
pagne antisémitique et anticatholi-
que. à été l'annonce que le nouveau
ministre du culte. Hans Kerrl. n’en-
trera pas en fonction avant trois se-

: maines

« Tandis que
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SALAIRE DES
COMMISSAIRES
DU CHOMAGE

M. Gordon-S. Harrington, le
président de la commission de
l'assurance-chômage, aura $10,-
600 de salaire par année, tandis
que les deux autres commissal-
res MM. Tom Moore et N.-Ro-
méo Beaudet auront chacun $9.-
000.
 

   
TORONTO. 2: P C1 -

| dépression profonde est centralisée
i près des détroits d'Hudson et s'étend
sur la partie nard-est du continent.

1 La pression est relativement élevée

Une

au nord du Lac Supérieur et au
, large de la côte de l'Atlantique. 1!

. ya étendue de basse prezsinn sur les
, Grands Lacs. Il y a eu orages élec-
triques dans piusieurs endroits de
l'Ontario et du Québec. Dans ce:
deux provinces, il a fait chaud. Dans
l'ouest, 1! a fait surtout beau, aver

orages légers dans le sud de la Sas-

katchewan.

Vallée de lOutacuails et du haut
du Saint-Laurent. Partiellement
nuageux et orageux nujourdhu! et
mardi. Moins chaud. mardi.
Maximum nier b6
Minimum ‘nuit: 65
A 8h. ce matin: Duwsor.. 45, Ak-

‘lavik. 56: Fort Simpson, 56; Port
!Bmith. 52; Prince Rupert, 34; Vic-
| toria, 58; Kamlowss, 64; Jasper, 50:
Calgary, 80; Edmonton. 60; Prince

| Albert, 58; Churchill, 54: Winnipeg
, 88, B. B. Mare, 68: London. 74
: Torontn, 76: Kingston. 74; OTTA-
VIA. 42. Montréal. 76: Doucet. 68
; Québer. 72, Eaint John. 58. Monc-

tem. 65: Haiifax. €8; Charlottetour,
|68; Détroit, 76, New-York, 76
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Carnet

| Mondain
M. René Turck, Conaul Général

de France à Montréal et Mme Turck
de passage à Québec, ont rendu vi-
site à la Malson-Mère des Soeurs de
Sainte-Jeanne-d'Arc, à Bergerville,
Québec, où la Communauté leur a
ménagé une trés cordiale réception.

. ° ®

Les fistingués visiteurs étaient
acompagnés de M. et Mme R. Du-
bols, d'Ottawa, de M. Paul Rain-
ville, de Québec, et de M. Marier,
d'Ottawa.

 

Mademoiselle Cécile Lefort a regu
à un garden party samedi suir, à
la résidence d'été de ses parents
“Champfleury'', à Gardens, Qué. Les
invités étaient au nombre d'une
quarantaine.

. e >

Mesdemoiselles Fernande Mazure
et Léona Viau sont de retour des
Chutes Rouges, Qué. où elles ont
rendu visite & Madame Archam-
ault.

e . »

Les dames assistaient nombreuses
à l'ouverture des courses au parc
Connaught samedi aprés-midi. Cet
événement, favorisé par une tempé-
rature idéale, a donné lieu à un at-
trayant déploiement de toilettes
élégantes.

. . .

DEHAITRE-LASALLE
Le mariage de deux ancièns rési-

dants de la Vallée de l'Outaouais
a été célébré jeudi matin, à huit
heures, & l'église St-Antoine, de
Timmins, Ont. Mademoiselle Alex-
andrine-Marie LaSalle, fille ainée
de M. et Madame T.-E. LaSalle a
uni sa destinée à celel de M. Jean
DeHaitre, de Herst, Ont, fils du
constable provincial Arthur DeHal-
tre et de Madame DeHaltre, de
I'Orignal. M. l'abbé Rodolphe La-
Salle, de Iroquois Falls, frère de la
mariée, officiait. M. l'abbé LaSalle
officialt pour la première fois à un
mariage, ayant été élevé à la prê-
trise en juin dernier.

La mariée était ravissante dans
une robe d'organdie chiffon sur
dentelle, avec chapeau de même ton.
Elle portait un bouquet de roses
Sweetheart et de muguets, La ma-
riée a 4té donnée en mariage par
son pére. En l'absence inévitable du
père du marié, ce dernier avait
comme témoin M. Pierre Godin,
grand-père de la mariée. Pendant la
messe, Madame A. Pelletier et Ma-
demoiselle Eva Poitras cxécutérent
des cantiques appropriés à la cir-
constance. Après la cérémonie, le
déjeuner a été servi à la demeure
Os parents de la mariée, 5 rue
Birch-nord. M. et Madame Jean
DeHaltre partirent ensuite en auto-
mobile pour Ottawa, Montréal et
autres endroits de l'est. Pour voya-
ger, la mariée portait un costume

de tweed bleu marin, avec chapeau
et accessgires de même ton. Les nou-
veaux époux éliront domicile à
Hearst, Ont. M. DeHaitre fait par-

tle du personnel de la banque Im-
périale, à cet endroit. Une réception
en l'honneur des nouveaux mariés
sera donnée ces jours-ci à la de-
meure des parents du marié, à
L'Orignal.

e + °

M.ê Enrico Belcredi du Consulat-

Général d'Italie, quittera Ja capitale
ces jours-ci pour rejoindre son nou-
veau poste à Détroit, E.-U.

» . .

M. et Mme Louvigny de Montigny
Ainsi que leur fille et leur fils re-
viennent ces jours-ci d'un voyage
autour de la Gaspésie.

° e .

Mme Armand Grenier passe la
semaine à Ste-Dorothée, P.Q., l'in-
vitée de sa fille Mme Jean-Louis
Patenaude.

. a. .

M. A.-J. Major était à Lucerne
en fin de semaine avec sa belle-
soeur Mille Simone Parent et son
neveu M. Gérard Legris.

° * *

Mme Maurice Olller et sa fa-
mille passent quelques mois à Ste-
Agathe-des-Monts.

» . .

Mme Antonio Tremblay est par-
tie pour Norway Bay avec son fils
et sa fille.

. e .

Mademoiselles Marguerite et Ma-
deleine Charlebois ont passé une
fin de semaine à St-Sixte. au “Fish
and Game Club”. Mlle Marguerite
était & Lucerne cette fin de semail-
ne-ci.

° * .

M. et Mme Louis de Puijalon sont
revenus hier d'une courte vacance
au Lac Simon.

. + e

Dans votre course aux emplettes
dégustez notre appétissant lunch et
notre délicieux thé d'après-midi
Venez les essayer. Apportez chez
vous une boîte de nos savoureuses
friandises pour les enfants. Kar-
son's, 49, rue Rideau. Rid. 3254.
ctf

Une femme est

nommée a la...
(Suite de la 1ère page)

étaient à préparer aujourd'hui
le déménagement du ministre.

L'hon. J.-A. Macdonald, ministre
sans portefeuille dans le gouverne-
ment Bennett, rejoindra MM. Rho-
des et Sauvé à la Chambre rouge
à la prochaine session fédérale.
En outre des trois ministres du

cabinet, les autres nominations au
sénat furent: le colonel Thomas
Cabtley, M.P., Pictou, Nouvelle-
Ecosse: F.-P. Quinn. M.P.. Halifax;
J-L-P. Robichaud, Maxwelton,
Nouvelle-Ecosse; l'hon. Georges-B.
Hones, M.P., Royal, Nouveau-Bruns-
wick: I'hon. Donald Sutherland, an-
cien député YédéralIngersoll, On-
taro; le colonel James Arthurs, M.
P., Parry Sound, et Mme Howard
T. Fallis, Peterborough.

Flevé à la Cour Suprême d'Onta-
rio, {1 y a seulement quelques an-
nées, M. Je juge Patrick Kerwin a
été promu à la Cour Suprême du
Canada en remplacement du jug?
Frank Hughes. démissionnaire.
Charles-T. McTagne, C.R.. Wind-

aor. succédera 4 M. le juge Kerwin
à la magistrature d'Ontario.

D. McKinnon, C.R., de Charlot-
tetown, a été nommé juge de dis-
trict pour Ia Cour d'Amirauté dans
l'Île du Prince-Edouard.
“L'hon. G.-S. Harrington Halifax,
ancien premier ministre de la Nou-
velle-Ecosse, vient d'être nommé
président de la commisson de l'as-
surance-chômage. avec comme col-
fègues, Tom Moore, président du
Congrès des Métiers et du Travail,

_ et N.-R. Beaudet, courtier en assu-
rancas de Montréal.

QUELQUES BIOGRAPHIES
On trouvera ci-dessous des notes

 

: concitoyens de langue anglaise.

biographiques su, quelques-uns des
hommes politiques ou autres qui ont
reçu des nominations fédérales, sa-
medi.

L'HON. ARTHUR SALVE :
Immédiatement après ses études |

universitaires, l’Ronsrable M. Ar-
thur Sauvé débuta dans le journalis-

me, et l'intérêt qu'il portait à la
chose publique faisait déjà prévoir
5a longue et remarquable carrière;
politique. j
De i898 à 1905. rédacteur agricole

à la “Presse”, puis à "La Patrie”, de,
1905 a 1010, directeur de “La Na-,;
tion” à Baint-Jérôme, et du “Cana-;
dien” a Montréal; président des ;
Clubs Morin, Girouard et vice-prési- |
dent du Club Monk. président de
l'Union des Journalistes,

Il abandonna pratiquement le

Journalisme quand il devint chef de
son parti.

DEPUTE PROVINCIAL
La carrière publique de M. Sauvé

est considérable. D'abord, maire de
Saint-Benoit pendant de nombreu-
ses années et directeur de l'Asso-
ciation Agricole du comté dee Deux
Montagnes aussi pendant plusieurs
années,
En 1908, il entre dans la politique

provinciale, élu député du comté des
Deux-Montagnes que les libéraux
détenaient depuis plus de 11 ans.
Son adversaire avait été élu par ac-
clamation à l'élection précédente. A
cette première élection seulement six
électeurs de son village votérent

contre lul, dont trois impossibles à
trouver ou à reronnaître.
A la Législature Provinciale. M.

Sauvé fut avant tout un travailleur

remarquablement documenté et d'u-
ne énergle admirée. Ce qui explique
qu'en 1816, après sa rééection par
acclamation, il fut choisi chef du
parti conservateur pour la province
de Québec. Six ans après, à la gran-
de convention conservatrice provin-
ciale de 1922 a Montréal, il fut de
nouveau confirmé comme chef.
Aprs avoir dirigé pour son parti

;trois élections générales dans sa
province, M. Sauvé donna sa démis-
sion comme chef, au lendemain des
élections de 1927. La députation con-
servatrice lui demanda de demeurer
à la tête du parti au moins jus-i
qu'après la première session du nou-
veau parlement. En 1928, il demanda
une convention pour le choix de

son successeur, mais resta quand
méme député de son comté jusqu'en
1930,

 

DEPUTE FEDERAL
Aux élections fédérales générales

de 1930, M. Sauvé accepta de se
porter candidat dans le comté fé-
déral de Laval-Deux-Montagnes, ou
il fut élu par une majorité d'environ

1000 voix. Il enlevait ce comté au
parti libéral qui le détenait depuis
1896. Aux élections générales de
1926, M. Liguori Lacombe, libéral.
Avait été élu par une majorité de
3.768. M. Arthur Sauvé, en 1930, ren-
versa cette majorité et fut élu par
967. Deux-Montagnes, son vieux
comté, lui donna au-delà de 1000
voix de majorité.

A l'élection de 1930, M. Sauvé a
obtenu ses deux plus grosses majo-
rités & Saint-Benolt ou il demeura'’
plus de quinze ans et 4 Saint-Eusta-
che, où 11 réside depuis 1923. C'était
évidemment un magnifique témoi-
gnage de la part des électeurs qui,
dans la vie privée comme dans la
vie publique, étaient le plus intime-
ment en oontact avec monsieur Sau-

; ve.

MINISTRE LA COURONNE
,, L'hon, M. Sauvé entra dans le ca-
| binet Bennett en 1930. Il assumait
une lourde responsabilité. Arrivé à
Ottawa sans aucune expérience de
la vie fédérale, il s'est acclimaté avec
prudence. Au ministère des Postes,
l'hon, M. Sauvé, s'est soucié des in-
térêts candiens-français sans tou-
tefois être injuste à l'égard de nos

 
L'HON. ALFRED DURANLEAU
L'hon. Alfred Duranleau, CR, mi-

nistre Ge la marine dans le gouver-
nement acluel, devient juge de la
Cour Supérieure dans Québec. Après
une active carrière légale à Mont-
réal, il entra dans la politique pro-
vinciale et devint député de l'assem-
blée législative à Québec. Aux der-
nières élections fédérales, il fut
choisi comme député fédéral de
Chambly-Verchères.
Au cours de son terme d'office au

département de la marine. les lois
maritimes au Canada ont été com-
plètement modifiées. Un actif pro-
gramme d'améliorations des ports
Ainsi que le creusage du Saint-Lau-
rent jusqu'à la mer a été mis en
oeuvre. Jl représentait aussi la
Commission canadienne de la radio
4 la Chambre. Dans ce domaine, il
fut l'objet d'un véritable bombarde-
ment de questions, mais, grâce à
son esprit conciliant, il réussit tou-
jours à faire adopter la législation
voulue dans le minimum de temps.
T1 naquit à West Furnham, Qué.
L'HON. J.-L.-P. ROBICHAUD
Jean-LouisPhilippe Robichaud, qui

vient d'être nommé sénateur, ést un
cultivateur et commerçant de bois
de la Nouvelle-Ecosse. Il est aussi
intéressé dans les mines du Nevada
et de l’Arizona. Il est de descen-
dance acadtenne et naquit à Mête-
ghan, Nouvelle-Ecosse, en 1874. Ti
fut élu député provincial de Digby
en 1925.

M, N.-ROMEO BEAUDET
M N.-R. Beaudet, qui vient d'é-

tre nommé membre de la Commis-

sion des Assurances sociales, est le
président de l'Association des Voya-

geurs de Commerce. C'est un an-
rien de Rigaud, il est né à Ottawa.

il y a environ 50 ans, Pendant 10
ans, M. Beaudet a été employé à la
construction du transcontinental. a
titre d'ingenieur civil. Il est gérant
de la Confederation Life. à Mont-
tréal. depuis au-delà de 20 ans. I
est père d'une nombreuse famille.
Son fils, Gaston, vient de passer ses
examens Au barreau, dans Québec,
À l'Université de Montréal. Il est le
frère de M. Rodolphe Beaudet, pré-
sident de l’Union des Cultivateurs
Franco-Ontariens. M. Chagnon de
la Ferme Expérimentale de Des-
chambault, M. Albert Perras. prési-
dent de la Commission des écoles sé.
parées d'Ottawa, et M. Emile Léves-
que, traducteur au ministère fédé-
ral des Mines sont des beaux-frères.
DECLARATION DU SENATEUR

SAUVE
SAINT-EUSTACHE, 22. — L'hon.

Art. Sauvé, ministre des postes, qui
a été nommés sénateur samedi, à ex-
primé, hier, son vif regret de sortir
de la politique active. D a déclaré la
chose à ses concitoyens, hier. au sor-
tir de la messe paroissiale.

M. Sauvé a assuré que ce n'était
pas sans émotion qu'il quitte la po-
Utque où 1! fut sur la brèche pen- |
dant 25 ans, Il nota toutefois qu’il
était heureux de faire piace a d'au-
tres ambitions légitimes.  Il ajouta qua le demande du pre-
mier ministre R.-B Bennett il restc-
rail en fonction comme ministre |
“Usqu'à la réorganisation du cabinet. | HARRINGTON DEMISSIONNE
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La centrale électrique la
plus originale du monde!

Achevement du centre de
France. — Puissance de production de 800.000.-
000 de kilowatts.

PARIS, 20. -— Après la mise en
eau du barrage aipestre de Cham-
bon, l'achèvement du centre de la
Truyère Brummat achève l'équipe-
ment hydroélectrique moderne de la
France.

Si le grand barrage de la Roman-
che a Chambon constitue le plus
gigantesque ouvrage de ce genre, les
ouvrages et usines de la Truyère
Brummat donnent l'exemple le plus
magnifique de centre iiydroélectri-
que, tant par l'importance des tra-
vaux d'art construits en quelque- an-
nées que par le modernisme de son
appareillage électrique, Ces carac-
téristiques diverses le placent au pre-
mier rang des réalisations techniques
du monde entier en matlère de cap-
ture et d'utilisition des forces hy-
drauliques.
Inauguré solennellement il v a

environ un an par le président de la
République le centre de la Truyère
Brummat est maintenant entré en
plein fonctionnement et peut être
considéré comme complètement a-
cheve,
Sa puissance de production qui s'é-

lève à 800.000.000 de kilowatts per-
met aux énormes transformateurs
du poste de Truyère d'envoyer la lu-
mière et la force à la France entière.
par des artères de 220.000 volts. Non
seulement Paris ct la région de l'ou-
est, qui ne possèdent pas de sources
d'énergie électrique, sont tributaires
de La Truyére, mais même des ré-
glons ou la “houille blanche” abon-
de comme les Pyrénées et les Alpes
font appel à son concours.

Comme celui de Chambon. le bar-
rage de la Truyère, autrefois petite
rivière de l'Aveyron, près d'Aurillac,
dans un canton presque désolé du

TRAGIQUE FIN
DE SEMAINE...
(Suite de la 1ère page)

 

  

 

Tivière Trent, près de Campbellford,
alors qu'il était & jouer sur le quai.
Il se noya également.
AUTRES MORTS TRAGIQUES
Frank Casey. 45 ans, Toronto, fut

tué quand {1 fit une chute de 50
pied à Kitchener. Une échelle ou il
était monté glissa subitement.

Russel Cairo, 4 ans, Toronto, ou-
vrit une porte d'où s'échappérent
des gaz délétères. Il mourut peu
après à l'hôpital.

En tentant de reprendre son mail-
lot de bain qu'il avait échappé en
traversant un passage à niveau,
Henri Lafrance. 11 ans. toucha un
fil chargé à haute tension à Haw-
kesbury et mourut instantanément.
Mme R.-E. Graham et Mme Alice

Orford furent tuées quand l'auto-
mobile dans lequel elles se trou-
vaient frappa un camion chargé de
gravois, près de Windsor,
Benjamin Chilton, 50 ans. fut

tué quand son automobile frappa
un poteau électrique près de Has-
tings.
Willlam-H. King. 48 ans, suc-

cumba à une syncope causée par la
chaleur à Windsor.
Mme Jenny Crystal. 40 ans. fut

suffoquée quand le feu éclata dans
un édifice du quartier des affaires
à T'oronto.

LE DRAME DE LINDSAY
LINDSAY, 22. — La police se de-

mande aujourd'hui ce qu'elle doit
croire des déclarations de Gavin
Wallace, 11 ans. l'un des deux sur-
vivants de la triple noyade surve-
nue ici. Gavin et sa plus jeune soeur
Mary. un bébé, furent seuls sauvés.
On prétend que leur mère. Mme
Wallace. les jeta à la rivière. On
croît que Mme Wallace. 36 ans. est
démente.
Les trois victimes sont Catherine.

9 ans: Agnès, 7 ans, et Wiuam. 4
ans.
LES VICTIMES DANS QUEBEC
Treize morts accidentelles ont été

enregistrées dans la province de
Québec en fin de semaine alors que
des milliers de citoyens ont afflué
vers les plages et les lacs pour
échapper à la vague de chaleur qui
pèse sur la province. Six personnes

se sont noyées, trois ont été tuées
dans des accidents d'automobile, une :

est morte brûlée vive et une fut!
frappée par la foudre. Plus de 20
personnes, dont plusieurs grave-
ment. ont été blessées dans d'autres

accidents
A Granby, Québec, Thérè-e Rous-

seal. 6 ans. avança trop au large
dans la rivière Yamaska. hier, et
se noya avant qu'on ait pu lui por-

ter secours.
Jan Jacques Mainville. 16 ans. a

perdu la vie dans la rivière des
Prairies. quand la chaloupe dans la-
quelle il avait pris place fut empor-

tée en bas du barrage de la Mont-
real Island Power dans une des pel-

les ouvertes.
Alors qu'il se baignait dans la ri-

vière des Prairies, près de Saraguay,
Québez, Henri Malagedi, 27 ans, dis-
parut sous l'onde en présence de sa
compagne, Hélène Bleasdell, qui
plongea dans la rivière pour tenter
de le sauver, mais sans succès.
Gerald Lynch, 12 ans, perdit

:Cantal, a complètement changé la,

me une énorme barre de fer vivant

‘avant de s'écouler par un tunnel de

JE

{avis qu'îls devraient être rendus au

jronto se sont reposés à Oshawa en

: tes.

la Truyere Brummat, en;

|

topographie de la région. A la piace:
d'une profonde et arride vallée s’é-
tend maintenant un immense lac
sillonné de canots automobiles. La
superficie totale de cette immense
nappe d'eau est de 1.000 mètres.
Le barrage triangulaire qui les re-

 

tient en suspens au-dessus du reste ||
de la vallée à 105 mètres de hauteur |
sur 220 mètres de long. Pour l'é-|
difler on a utilisé 1.300.000 mètres
cubes de nierre, sable et ciment. ”. |
travaux déjà commencés en 1914 et
interrompus par la guerre furent re-
pris en 1928 viennent seulement d'ê-
tre terminés. |
L'usine de Brummat est certaine-

ment la centrale électrique la plus
originale du monde. Elle est sou-
terraine. enfoncée dans le rocher à
300 mètres de profondeur. L'eau y
arrive en conduite forcée par une
chute de 260 mètres de haut presque
en perpendiculaire. Elle jaillit com-

1.032 mètres de long, creusé en piein
roc. Trois cents tonnes de dynami-

te ont été nécessaires pour forer ces
puits titaniques et ouvrir au coeur

de la montagne la voûte de 21 mè-
tres de haut qui abrite le coeur élec-
trique du centre de Brummat.
Outre son immense importance in-

dustrielle le centre de Truyére re-
vétira une importance exceptionnelle
en cas de conflit international. Eloi-
gné des frontières de l'est, invulnére-
ble sous ses 300 mètres de granit, les
apparells électriques géants de l'u-
sine souterraine peuvent continuer

quelles que soient les circonstances
à fournir l'énergie électrique aux
trois quarts de la France.

le sergent détective E. Lapierre, 41
ans, n'a que das entailles et des
contusions.

James Dowe, 33 ans, de Quyon.
Québec, fut tué par la foudre alors

qu'il cueillait des bluets, et Gabriel
Verner, 5 ans, de Hull, est mort des
blessures reçues quand 1! fut frappé |
par un automobile. |

Juliette Fillon, 19 ans, s'est noyée
dans un pied et demi d'eau alors’
qu'elle entrait dans la rivière pour !
nager. Un médecin a déclaré que sa
mort était due à une syncope.

Frank Burns, ancien maire de
Newport, Vermont, s'est noyé di-
manche dans le lac Memphremagog
quand il tomba à bas du pont d'un
canot moteur durant un voyage de
Newport à Magor, Québec. Une
femme qui se trouvait aussi dans |!
le canot tomba dans le lac, mais put
être sauvée.
A Sawyerville, Québec, Osgood

Master. 16 ans, se noya samedi
quand il fut pris de crampes dans
la rivière Eaton, où il se baignait|
près de sa demeure.

LES MORTS TRAGIQUES DANS
LES PROVINCES MARITIMES

Voici les morts tragiques de la fin
de semaine au Nouveau-Brunswick
et en Nouvelle-Ecosse :

Lenora Coffin, 16 ans, se noya
dans la rivière Herbert en Nou-
velle-Ecosse.
Harold Mason, 57 ans. a succom-

bé à ses blessures quand un auto-
mobile qu'il conduisait frappa une
autre voiture stationnaire,
Charles Nearing, 28 ans. s'est

noyé 4 Sydney quand un camion
plongea dans la crique Wentworth.

Charles Pierce. 48 ans, s'est noyé
dans la rivière Kennebacasis, près
de Bayswater, Nouveile-Ecosse, cli-
manche. Lorne Vincent, 29 ans,
s'est également noyé dans la méme
rivière quand il tomba à bas de la
remorque d'un canot à moteur. |
DRAMES DE FIN DE SEMAINE

AUX ETATS-UNIS
NEW-YORK, 22—©n compte 80

morts et des vingtaines de blessés
dans les accidents de circulation en
fin de semaine dans 19 Etats. Le
record a été atteint dans l'Illinois
où le chiffre des morts s'élève à 12
victimes.

LES CHOMEURS
CHERCHENT...

(Suite de 1a 1ére page.)

 

 

 

camp de concentration ou dans leurs
foyers Au plus tard mercredi.
LES MARCHEURS DE TORONTO
Les marcheurs de la faim de To-

fin de semaine et projettent de se
rendre aujourd'hui jusqu'à Bow-

manville à 10 milles d'Oshawa. Fred
Collins. l'un des chefs. est retourné
à Toronto pour Organiser un deuxiè-
me contingent de chômeurs grévis-

Les marcheurs de North Bay se
sont reposés près de Mattawa dans

Jes granges de foin, d'un cultivateur.
Les 30 chômeurs ont ensuite paradé

  
 en bon ordre dans la localité.

L'enquête préliminaire des six
chefs des marcheurs de la faim de l'équilibre alors qu’il jouait sur les

écluses et tomba dans les eaux du /

canal. Son corps fut repêché un peu ;
plus tard.
Georges Bedford, 33 ang, pris dans

un remous près du pont de Québe,
se noya sous les yeux de sa fem-

me et de ses huit enfants qui ne
purent lui porter secours. Un de ses
enfants, pris dans le même remous,
réussit toutefois à atteindre la rive.
Gérard Fontaine. 17 ans, vint en

collision avec une automobile prés :

de Saint-Gabrlel de Brandon et fut |

i

tué instantanément.
Nathan Vineberg, 48 ans, {ut bri-

lé & mort quand la gazoline dont iI ;
se servait pour nettoyer ses vête- |
ments s'enflamma à Montéal. Les|
pomplers trouvèrent son corps car- |
bonisé dans sa boutique en feu.
Samedi à Montréal une femme!

fut tuée instantanément et deux
détectives gravement blessés quand
la voiture de ls police dans laquel-
le «ls se trouvaient alla donner sur
un poteau de télégraphe. La victi-

me est Lucy Harris. 40 ans. Le dé-
tective Hugh McCoy, 40 ans. est.

dans un état grave avec une frac-
ture probable du râne tandis que :
EE
 

 

HALIFAX, 22. — Gordon-S. Har-
rington, qui vient d'être nommé pré-
sident de la Commission fédérale de
l'assurance chômage, a démissionné ,
comme chef de l'opposition conser- :
vatrice à ia législature ce la Nou-
velle-Ecosse. !
Sa retraite de la politique laisse |

Jibre la comté de Sidney, !

l'ouest, à été ajournée jusqu'à au-
jourd'hui, samedi.

On vient de condamner à Mont-
réal 15 marcheurs de la faim à un
mois de prison, tandis que 10 autres
qui ont nié leur culpabilité. subiront
leur procès plus tard.

——eee.

. CANDIDAT C.C.F,

WINDSOR. :"—Ben Levert. de
Sandwich-Est. a été nommé candi-
dat C.C.F. dans Essex-Est.

 

  
“Notre engagement est rompu.

Vous m'avez renvoyé mes lettres, et
maintenant embrassez-moi sur la
joue

“Je veux aussi vous rendre tous
les baisers que je vous ai donnés.”

(LTluswé, Lausanne.)
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Abonnement
Spécia! d'Eté

à la

Bibliotheque
B. G.

Le paiement de
$5.00 donne droit
à l'emprunt de
quatre livres à la
fois et à changer
aussi souvent que
l’on voudra, du-
rant une période
de trois mois.

Matelas à Ressorts Intérieurs
Matelas bien fabriqués à ressorts intérieurs, avec ressorts

couverts d'épalsses couches de feutre.
ventilateurs et ont des courroies pour
liment couverts de coutil damassé à
Toutes les grandeurs régulières.
Rég. $21.00. Spécial

Meubles chez B.-G. — Troisième Etage

 

MARD
En Toiles, Tissus à la Verge et Draperies

Dix-sept aubaines extra spéciales
procurer ce dont vous avez besoin, aux prix de mardi.

BRYSD!
LE PLUS GRAND MAGASIN D'OTTAWA

AN

   

  

  
  

Heures d'Eté

du Magasin:

9a5

SAMEDI

9al

-GRAHAN
COMPAGNIE, LIMITER

T= Alléchante Aubaine!

AA Ensemble de Vivoir
» Re DE 8 PIECES

69
emarquez que cet ensemble comporte une
Carpetfe Axminster de 4 pds 6 pcs x 7 pds 8 pcs.

Songez donc — un joli mobilier chesterfield, attrayant meu-
.s de circonstance et une fascinante carpette — le tout pour
59! Les principaux articles pour un Vivoir confortable. d'une
selle apparence, à un prix beaucoup plus has rue le coûtant or-
‘inaire. Cet ensemble sé compose d'uUn—

Mobilier Chesterfield de 3 pièces
Un mobiii:. confortable. d'une bonne dimension. construction

snglée et muni de coussins à rescort- Marshail. Un choix d'at-
rayantes couvertures.

Pour Nous offrons de

seulement faciles mensualités.

: Tabouret

1 Table Chesterfield
1 Lampe de Bridge

1 Abat-jour
et une

Carpette Axminster de 4 pds 6 pcs x 7 pds 6 pcs.

Dans un choix de plusieurs a‘travants dessins et de riches
effets de couleurs.

Sommiers Câbles Marshall

es réputés sommiers à câbles sont fabriqué: avec des res-

sortsspira es renforcés et sont splendides pour les matelas à res-

sorts intérieurs — assurant le support robuste nécessaire, Kans

enlever rien de la souplesse. Garantis pour 25 ans. $8 95

Rég. $11.50. Spécial à v .

Meubles chez B.-G. — Troisième Etage

Les côtés sont munis de
le tourner facilement. Jo-
panneaux en teinte bleue.

$15.95  
1444444449444444445444000400000080A00VOOR

| - Jour àUn Dollar

 

— dont plusieurs sont désirables dans les foyers. Lisez attentivement les articles et venez vous

 
 

Nappes à Déjeune
Nappes de toile huitre de haute qualite]

iqavee bordure rose, bleu, or ou

verte. Grandeur 54 x 54 pcs. Rég.

$1.39. Mardi, chacune

Couvertures de

Flanelle Blanche
r Draps Wabasso

Blancs et semi-blanchis. Gran-

>deurs de lit simple et double

Mardi,

chacune,

Serviettes de Toile pour
 

Rideaux Croisés
Teintes crèmes et écrues avec

pois en pareil ou de couleur. 50
paires seulement. Rég. $1.95 la

paire. Mardi, la paire

Pas de commandes téléphoniques, s. v. p.

Rég. jusqu'à $1.35 chacun. Mar-

les Mains

di, chacun.
Rég. $1.25 .

Tout blanc ou blanc avec bordure à
rayures dans les teintes: rose, bleu, or oi

chacune

vert. Grandeur 17

pour 3

Qualité épaisse. d'un beau fini sou-
ple. Bordure rose ou bleu. Grandeur
12 x 84 pcs.

Flanellette Blanche

1
 

chacune. Mardi

verges
pour  

 

Draperies de Côtés en Cretonne

x 32 pcs. Rég. 35c

Coton Wabasso
Régulier 20c la verge Coton semi-blanchi. approprié aux draps,

 

 

 

Dessin fleuri de couleur sur fond foncé. ; oo de
36 pcs de largeur, 2: vgs de long. Com- Une bonne qualité souple. épaisse. Soetre 36 4
plètes avec embrasses. Rég. $1.25 la paire, Juste l'article que bien des mères dé- pes de largeur. verges S$

- sirent pour vêtements de ;
40 paires seule d'enfants. Reg.150 la verge pour
ment pour solder. paires e

our TA: 1Mardi pou Toile Irlandaise
Robes

Pas de commandes téléphoniques, s. v. Pp. a Taies d Oreillers
Grandeurs 42 pcs.

a Joliment  roulées
M verges S a0Coussins e retonne pour 8 jour. Rex pour ¢

hac ard:
Coussins bien remplis. 1deaux pour le ca- chacune

la et la
not. a ve ne S Toile irlandaise à robes durable.
veranda. €, texture serrée, en.teintes estivales po- ; ; ;
quantité limitée pour pulaires, comprenant bleu poudre, or. Tissus a Serviettes
seulement. Mardi.

 

rose, marine, vert et blanc. Très dé-
sirable pour costumes, robes. culottes, à Vaisselle
etc. 36 pes de largeur.

 

» . r

Toile Cirée
54 pes de largeur

unies et dessins

fleuris. Rég. 59¢
‘a

verges ~
la verge. Mardt

pour

Tout blanc, couleurs

Tisstis 4 servicties A vaisselle, pure toile
dessins quadrilié, quadrillés verts, bleus. or

rouges. 24 potces L
1S de ‘argeur Rés. verges ~

20c la verge. Mar-
9e $ pour

 

Organdi à Po

 

 

Tissu Caoutchouté à Draps

Tissus de caoutchouc blanc

épais. 44 pcs de largeur. Rég.

$1.19 la verge. Mardi, la verge

 

perforées permettant à l'air d'atteindre
outchouc crépé et semelles intérieures
le lot. Spécial, la paire.

  

Goodrich
neus Commander GA-

- Goodrich constituent la
meilleure valeur dans ja caté-

Les

gorie à bas prix. Voici les nou-
veaux bas pri-— .
Grandeur
du Pneu Standard 6 plis

30 x 346 CL... 34.95 —
4.40-21 8.B. 6.05 $.7.50
450-20 835 7.95

4.95-20 © bees 1.58 9.45
5.00-19 * esr 8.00 9.43
500-20  .,... 805 10.10
528-18  ..... 825 11.00
5.28-21 "Le 9.45 11.65
5.50-17 "* LL. 10.40 —
Les prix comportent ia taxe

d'accise.
Tens les nneus susmentionnés

‘sauf ceux de 30 x 34 Cl) sont
garantis pour neuf mois contre
tout hasard de route.
B.-G. — Pneus-—Res-du-chaussée

ho à

 

s1
B.-G. — Rayon de la Tolle. Rayon des Tissus à la Verge et Rayon des Draperies — Deuxième Etage

Sandales ne se Déchirant pas pour le Jeu pour Enfants
Sandales durables d'été, très rohustes

VAS

A de Nouveaux Bas Prix

neus Commander
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“
verges e”

pour TISSU TERRY A SERVIETTES
Attrayant tissu terry de couleur à serviet- -

à à tes: teintes: rose, bleu, vert et orchidée
Dans un bel assortiment de pois dr ; u

différentes grosseurs. Couleurs: vert. 24 pcs de large r sy 4
bleu, rouge, mauve et blanc avec pois Rég. 45c la verge “4 verges À
opposition. 38 pcs de largeur. Un at- Mardi Q pour
trayant tissu frais pour robes d'après-
midi, blouses, robes d'enfants.  

 

our les vigoureuse; activités des enfants. Faites avec empeignes
5, elles sont fraiches et confortables. Avec semelles durables en ca-e

LR Brunes, beiges et blanches. Pointures 3 a 10%: et 11 à 2 dan:en cuir.

Bryson-Graham — Rayon des Chaussures — Rez-de-chaussée
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  3lanchay »Sacoches Blanches
pour Dames

Sacoches blanches de bonne qualite, cotées. bpé-
cialement pour une prompte vente. Choisissez les,

‘eaux genres enveloppes et à poignée sur le dessus, C
plusieurs avec fermetures glissièéres. B8pécial, chacune,

Bryson-Graham —Rayon fes Sacoches — Rez-de-chaumée

Tasses et Soucoupes Anglaises

Une nouvelle consignation ©: p'usieus récente”
ronceptions. Ces attrayantes tasse: (t soucoupes sont
faites de porcelaine d'os et vous piairont par leur

Bryson-Graham — Rayon de l'Argenterie — Rez-de-chaussée

Montres-Bracelets Recommandables
pour Hommes

Montres 4 robuste mouvemen. À levier avec boîtiers plaqués a:

\ Avec bhraceiet à mailles ou-Avec bracelet de $2 25 vies $2 50

cuir. Chacune . Chacune .

Bryson-Gruham — Rayon de la Bijouterie — Rez-he-chaussée

vôtres mardi, L'assortiment comprend les plus nou-

“Royal Albert”

bonne qualité. La tasse et la soucoupe 50 ’

chronjum et algutiles st chiffres lumineur
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Le Droit
‘L'avenir est o ceux que luttent”
 

Journai indépendant en politique el
totalement dévoué aux intérêts

de l'Egitse ei: de la Patrte.

tonde ie 27 mars 1913.

Publié por le Syndicat d'Oeuvres
Sociales (Ltée)

SIEGE SOCIAL: Ys HUE GEORGES

Services telegraphiques:
PRESSE ASSOCIEE ET
PRESSE CANADIENNE

Sorrespondants dans les principales villes
et les campagnes

Membre de l’Audit Bureau of Circulation et de :
I’Assoctation Canadienne des Quotidiens

ABONNEMENTS
Quotidien

Canada ......... . $3.00 Ottawa, par poste, $8.00
Etats-Unis ..... $ 7.00 Union Postale … 810.00

Hebdomadairs
Canada ... ....... $1.50 Etats-Unis et

Union Postale $2.50
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Rappel d’un principe qui
vaut toujours

Les comtés franco-ontariens doivent
être représentés à la Chambre des

Communes par des dputés canadiens-

français. — Réflexions qui s'adressent,

en premier lieu. aux électeurs.

La campagne électorale, s1 elle n'est

pas encore officiellement ouverte par les
chefs des deux anciens partis, n’en est
pas moins commencée pour de bon. MM.
Stevens et Woodsworth ont lancé leurs
manifestes et prononcé de nombreux
discours. Plus de 350 candidats ont été
choisis. Libéraux, conservateurs, mem-
bres du parti de la restauration natio-
nale et de la C. C. F., s'organisent, tien-
nent des assemblées et des conventions.
fondent des clubs, distribuent des cir-
culaires et s’occupent d'endoctriner l’é-
lectorat par le moyen des journaux.
Nous pouvons donc dire que déjà la ba-
taille est engagée.

Le temps est propice, Croyons-nous,

pour attirer l’attention de nos compa-
triotes sur un point de doctrine natio-
nale que notre journal n’a jamais cessé
de prêècher depuis sa fondation. Dans

deux ou trois semaines, lorsque les for-
ces des partis seront au complet et les

adversaires en présence, peut-être sera-
t-il trop tard pour parler doctrine. En
face des faits accomplis on hésite *u-
jours à modifier ses positions.

“ Nous n’exigerons pas de nos compa-
triotes des attitudes impossibles. Nous

leur demandons de surveiller en tout et

partout, leurs intérêts nationaux et da
placer ceux-ci au-dessus des intérêts des
partis politiques. Mettons de côté, une

bonne fois, l'esprit de parti. En votant

comme Canadiens, n’oublions pas que

nous sommes des Canadiens français.

Voilà un principe très général que l’on

admettra et endossera sans difficulté.

Malis nous désirons le voir appliqué dans

- un cas particulier — sans négliger les

autres — mais dans un cas particulier

surtout: et c'est ici que surgiront peut-

être des contradictions. Tant que l’on

reste dans la théorie, dans les princi-

pes, cela va de soi. Mais du moment

que l'on cherche à transposer les princi-

pes dans la réalité, les intérêts parti-

culiers refusent de se subordonner a

l'intérêt général.

Donnons toujours nos votes à des Ca-

nadiens français. Que cela soit une li-

gne de conduite générale, admise par-

- tout, et qui ne souffre aucune exception.

Pour des fins connues d'eux seuls, les |

organisateurs politiques imposent par-

fois des candidats de langue angiaise

dans des comtés dont la population est

en majorité de langue française. (Le

cas s'est présenté tout récemment et

nous l'avons relevé dans le journal. Un

organisateur fédéral a imposé un can-

didat de langue anglaise dans un comté

français de Montréal). D'autres fois,

il s'agit de candidatures isolées qui sur-

gissent à la faveur d’une division dans

les rangs d'un parti: ainsi un candidat

de langue anglaise s'imagine qu'il peut

réunir les votes anglais et recueillir suf-

tisamment de votes canadiens-français

pour obtenir une majorité sur deux ou

trois candidats de langue française.

Dans le passé nous avons eu à re-

gretter de pénibles conflits de passions

politiques. Des candidats de langue an-

glaise, se présentant dans des comtés

franco-ontariens ont été soutenus par

quelques-uns de nos compatriotes qui

n'appartenaient pas tous au petit peu-

ple: preuve que les classes dirigeantes

ont souvent plus à apprendre que ceux

qu'elles prétendent diriger! Pendant la

dernière campagne provinciale, nous

avons noté des défections douleureuses.

Des candidats de langue anglaise ont

même trouvé, dans notre députation au

fédéral, des appuis inespérés. Nous nOUs

refusons à qualifier cette espèce de fier-

té politique qui consiste à mépriser ses

propres compatriotes et à travailler con-

tre eux. Si l'on appelle cela une bonne

guerre, on a perdu tout sens des mots

et bien d'autres choses . . .

Que nos compatriotes restent donc

constamment aux aguets. Dans la pro-

vince d'Ontario nous avons mis des ar-

nées à coloniser certains comtés. à

transformer des majorités anglaises en

des majorités françaises et à revendi-

quer notre droit de nous faire représen-

ter, à la Chambre des communes aussi

bien qu’à la Chambre de Toronto. par

des députés canadiens-français. À

ne nous est pas venu tout seul. Nous

avons eu à lutter, à maintes reprises,

contre de hautes influences quand ce

n’était pas contre certains des nôtres.

Ce que nous avons gagné, nous voulons

le garder. Si nous savions nous entendre

sur le terrain politique, nous pourrions

même augmenter notre infiuence parce

qu'en plusieurs comtés ontariens nous
sommes assez nombreux pour accerder

la victoire à un parti ou à l'autre.
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d’un principe général devrait mettre fin
aux velléités de compromis. Ce princi-

Pour aujourd'hui, le simple ad

pe, comme nous l'avons dit, ne souffre

pas. d'exception. Il vaut pour les rouges, }

pour les bleus, pour les indépendants, |
pour tout le monde. Aux chefs et orga-
nisateurs des partis de ne pas l'oublier;
et aux électeurs de savoir toujours af-
firmer leur droit.

Léopold RICHER.

BILLET_

Chiens jappeurs et chiens

muets

Un médecin américain prétend enle-
ver aux chienchiens de la République la

faculté de japper; on suppose, qu’à ses
oreilles, les politiciens abusent déjà trop.
Ce fils d’Esculape connaît parfaitement
les meilleures parties de notre pauvre
humanité.

Japper doit être ou ne pas être, com-
me a écrit Skakespeare, ce Français de
génie qui a écrit en anglais. Les raisons
pour ou contre le jappement plongent,
s’il faut en croire de vénérables papy-
rus, et replongent dans les marais de

l'histoire orale. Déjà au sortir du pa-

radis terrestre, notre premier père qui
se donnait un mal de chien pour élever
Cain, hurlait de désespbir comme un
chien. Mais comme le jappement est
l'expression d’un état d’dme particulier
de ceux qui souffrent d’une existence
de chien, il est facile de supposer qu’A-
dam empruntdit à la race canine un
mode de parler que tout le monde en-
tend, sans recourir aur dictionnaires de

l’Académie.
Les dents canines rappellent proba-

blement un usage lointain qui n’est pas
encore tout à fait disparu. Tous les
chiens jappeurs ne marchent pas à qua- ;

tre pattes; autrement, comment s’expri-
meraient les bipêdes atteints de la jalou-
site baveuse ? Il n’empêchz qu’on ré-
pétera jusqu’à la dernière feuille de pa-
pier imprimé que ce qu'il y a de meil-
leur dans l’homme, c’est le chien,

Nul doute que notre Américain ne se

donne lui aussi un mal de chien pour
faire taire l'animal qui jappe. Mais il
aura contre lui autant de peine qu’en
a M. Mussolini à faire peur aux soldats
de la Majesté noire. Il sera éternelle-
ment dans la nature des chiens — per-  sonnages nés méditatifs — de japper
à la lune, et dans celle des hammes —

contre leurs frères. Qu’il tue le réve el
personnages nés malins — de japper |

la jalousite, ce Yanki du diable, s'il
prétend réussir !

La témérité de ce docteur pour chiens
s'accompagne d'une ignorance crasse de

psychologie. Ainsi, chien qui jappe est
moins redoutable que chien qui se tait.
Un pays peut être sauvé par des chiens
jappeurs, il est toujours trahi par des

chiens muets. On dire qu'un chien
muet est dans une belle position pour

mordre, et qu’un chien jappeur ne sau-
rait mordre en même temps qu'il jap-
pe; c’est un raisonnement de chien pri-

maire. Autre est souvent la réalité que
ce qui devrait être, et M. de la Palice
n'a pas cessé de le répéter. En effet,
comme disent ceux qui pêchent volon- !

tairement contre la logique pour se mo-

qucr de ceux qui péchent involontaire-

ment contre cette même science Qui
''existe pas toute dans 1: livres, en ef-
fet, les chiens muets o [re tort de se |
iaire à l'approche du a.mger. ce qu'ils

tournent si bien en habitude qu’ils per-
dent celle d’attaquer hardiment. Voilà
pourquoi qui ne jappe pas à l’heure du

péril livre la maison au pillage: on l’a
vu en maintes affaires où les maitres
ont même été ignominieusement chas-
sés, parce que, c'est le temps d'insister
sur ce point, les chiens de garde s’é-
taient changés en chiens muets.

Si le cher docteur veut m’en croire,
qu'il laisse japper Joffreite, Carlo, Pom-

pom, Bijou et leurs pareils:de tous les

jappeurs, ce sont les moins dangereux.

Les pires, j'en atteste une vieille expé-
rience patiente et même impatiente, ce
sont les roquets, ces enfants perdus de
la noble famille des Jappeurs. Les ro-
quets naissent avec le microbe de l'en-
vie, ils jappent parce qu'ils ont la rage:

tellement, qu'ils s'empoisonnent eux-
mêmes; ils veulent percer, mais il n'y «
que leurs dents et leur jalousie qui per-
cent. Et bien, toutes les médecines n’y

feront rien, parce que le mérr£e eriste-
ra toujours et que les chiens enragés en

vitent !
TOUCHATOUT. |

AU JOURLE JOUR |

M. Stevens et le francais

Lorsque. de Toronto, M. H. H. Stevens, a

livré À la presse le texte de son manifeste élec-

toral. nous lul avons reproché de ne pas avoir

songé aux journaux de langue française Ven-

dredi dernier. à Hamilton. il prononçait son

premier grand discours à la radio et il ajoutait

de nouveaux détatls—et de très importants—à

ses déclarations antérieures. Cette fois M.

Stevens nous a fait tenir. de son bureau à la Chambre des communes. une traduction fran-

çaise de son discours. Ceux qui sont au courant

de l'activité fébrile qui règne dans les salles

de rédaction le samedi matin, comprendront

tout de suite ce qui serait arrivé eussions-nous

reçu un texte anglais: les traducteurs, pressés

par le chef des nouvelles et par le prote,

auraient servi aux lecteurs une cople trés passa-

ble. sans doute. compte tenu des circonstances,

mais forcément incomplète. Au leu de cela,

on nous a transmis, dans la soirée de vendredi,

une cople française que nous avons pu passer

‘ateller telle que donnée, en y ajoutant les

t les sous-titres convenables. Nous

de constater que M. Stevens,

comme chef d€ parti. comprenne l'importance

de l'élément français et se rende à l'évidence |
que nul mouvement national et politique ne

saurait obtenir un succès véritable, s'il ne s'ef-

force de s'attirer les bonnes grâces du tiers de
la population du Canada. L'expérience qu'il

vient de tenter lui démontre qu’il n'en coûte

pas plus cher d'agir ainsi et que les résultats

obtenus légitiment amplemnent les frais de tra-
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duction et d'organisation. Il suffira, dans l'ave-

nir, d'accorder une attention particulière au-

service de presse pour que le rendement soit

toujours appréciable. Nous avons la conviction

que si les chefs des autres partis suivent l'exem-'
ple de M. Stevens, ils ne s'en porteront que
mieux devant l'électorat. :

Le Canada par l'image
Le Canada par l'image, magnifiquement pré-

senté par les Editions Albert Lévesque, étudie

tout d'abord Montréal, ensuite la province de

Québec, et enfin le Canada tout entier, sous le

triple aspect des facteurs physiques. le relief,

le climat, les cours d'eau, la végétation et la

faune; des facteurs bumains: densité de la po-

pulation, accroissement, mouvement de la po-

pulation, composition et gouvernement; et, en-

fin, des facteurs économiques: agriculture, res-

sources forestières, ressources minières, pêche,

chasse et tourisme, industries manufacturières,‘

voies de communication et commerce extérieur.

Un tel résumé prouve, mieux que tout éloge,:

l'intérêt extraordinaire de cet ouvrage. M.

Brouillette, docteur en géographie de la Sor-

bonne et licencié en sciences commerciales de!

l'Ecole des Hautes Etudes Commerciales de

Montréal, a conduit cette sorte d'enquête avec

le souci constant d'être clair, précis et complet.

On ne saurait trop lui être reconnaissant de

nous avoir révélé, sous des aspects essentiels,

notre immense pays. Mais l'auteur n’a pas

voulu borner là sa documentation. I] y a ajou-

té une magnifique série de quatre-vinzt-seize

photographies, reproduites en hors-texte, sur

papier couché et qui font de son ouvrage un

album très précieux. Ces images complètent

et animent le texte déjà si captivant. Signalons,

de plus, deux intéressantes cartes inédites des

ressources économiques du Canada, Le Ca-

nada par l'image, par Benoit Brouillette. volume

comprenant 128 pages de texte et 48 pages

d'illustrations, sous couverture llustrée en:

couleurs, se vend seulement $1.50 franco aux |

Editions Albert Lévesque,

 
L'Eglise en Allemagne

Pour tenter de justifier aux yeux de Yopi-

nion qu'on espère ainsi tromper, la véritable

lutte que le néopaganisme allemand a entreprise

contre l'Eglise catholique, la presse nationale

socialiste et avec elle Alfred Rosenberg, dans

ses écrits ou ses discours, ne cessent de répéter

que ce n’est pas à la religion catholique, consi-

dérée comme telle, qu'ils en veulent, et qu'ils

s'en prennent, mais à ce christianisme politi-

que”, alllé du Centre, qu'ils accusent des plus

noirs desseins. Les commentaires des journaux

sur les procès dont l'affaire des transferts de

devises effectués par les couvents a été l'occasion

sont, à cet égard, fort significatifs. On ne par-

le, dans les articles consacrés a ces proces, que

de la “corruption noire” et des attentats des

“cléricaux” contre le salut du peuple allemand.

En réponse aux explications et aux mises au

point des Evêques, — le Cardinal de Breslau

et le Cardinal de Munich, entre autres, — les

journaux hitlériens affirment que ‘c'est l'esprit

dominant dans les couvents comme dans les

milieux du catholicisme politique qu'il faut de-

noncer avec toutes ses conséquences, qui sont

cet esprit international ct antipatriote qui ne

se géne pas de priver le peuple allemand de ses

derniéres ressources au profit du pouvoir cléri-

cal.” Du terrain politique, la polémique hitlé-

rienne glisse d'ailleurs volontiers sur le terrain

moral. Récemment, la revue des troupes de

protection hitlérienne: Das Schwarze Korps

(Le Corps Noir), a menacé de publier une liste

de fautes contre la moralité commises dans les

couvents, où la Vie privée de ceux qui les habi-

tent serait, paraît-il, en contradiction avec

l'esprit des Evangiles. La protestation des Evè-

ques contre ces calomnies n'a été suivie d'au-

cune rétractation dans la revue en question. Du-

rant ce temps, les catholiques sont accusés d’a-

voir perdu l'Allemagne sous le ‘régime pourri”.

C'est ainsi que sont habituellement désignés ia

République de Weimar et la coalition "rouge-

noire”. qui marque la collaboration du parti du;

Centre avec la Soctal-Démocratie.

 
La lutte continue

Au reste, ce thème du ‘christianisme politi-

que”, M. Frick, ministre de l'Intérieur. et Alfred

Rosenberg, l'exploitent à tout moment. M. Frick

dit qu'il faut briser toute opposition des Eglises

contre la ‘synchronisation’ et ne respecter les

libertés ecclésiastiques qu'à condition d’une sou-

mission totale des Eglises à l'Etat national-

socialiste. Rosenberg voudrait en finir avec les

résistances catholiques avant la fin de la pré-

sente année. On s'attend donc, dans les mi-

lieux catholiques à une aggravation graduelle

du Kulturkampf. dans le délai annoncé, "Nous

vivons dans un perpétuel état d'insécurité ct

d'incertitude”, disait récemment à un ami, un

prélat allemand, pour caractériser cette étrange

et pénible situation. On s'explique cette in-i

quiétude, si l'on tient compte de paroles comme

celles prononcées par Rosenberg, dans un dis-

cours qu'il fit au Congrès régional du parti

national-soclaliste, à Schwerin, dans le Meck-

lembourg. où 1l a repris la discrimination habi-

tuelle eiitre la religion catholique et tous ceux,

Evêques ou fidèles, qui tentent de continuer la

politique de l’ancien parti du Centre. Ce ne

sera par le national socialisme, a prétendu Ro-

senberg, qui aura à se défendre devant le tribu-

nal de l'histoire, mais le Centre qui a trahi le

peuple allemand. La lutte contre le christia-

nisme politique est à l'ordre du jour. Elle ne

saurait se terminer, toujours d'après Rosenberg,

par un compromis. On notera qu'après avoir

prôné certain “christianisme positif” qui n'a

rien à voir avec le christianisme authentique,

puisqu'il en nie les dogmes et même le combat

 

 

 

Découverte de Churchill.

Le Danemark cst un des nombreux pays qui ont perticipe
à l'exploration du Canada. Jans Munck, fils d'un noble ruiné,
avait déjà eu de l'expérience au Brésil alors qu'en 1619 i! cher-
cha un passage vers le nord-ouest.
d'Hudson. Les vents l'entrainérent à travers la baie et par chan-
ce il frappa le havre de Churchill, le seul sûr. Longtemps la
rivière Churchill fut connue sous le nom de rivière des Da-
nois ou rivière des Etrangers.
frances de Munck et de ses hommes durant leur hivernement.
Une partie de ces marins moururent du scorbut el les autres
furent si affaiblis qu'ils ne purent donner une sépulture aux
morts. En juin le capitaine écrivit ses dernières volontés et se
traina sur le pont du navire pour mourir à l'air frais. Il fut

I! pénétra dans la baie

On ne saurait décrire les souf-

tout étonné de constater que deux compagnons étaient vivants

sur le rivage. Ces derniers l'aidérent à se rendre sur la terre et

grâce aux aliments frais de l'été ils purent refaire leurs farces.

Le 16 juillet, 1620, ces trois marins reprirent la mer à bord de

la goélette "Lamprey”. Ils réussirent à atteindre leur patrie après

l'une des plus extraordinaires explorations.

 

LA SITUATION EN ITALIE

SOMBRE TABLEAU

 

Une personnalité italienne, titu-
laire, naguère, d'une chaire dans
une université de la Peninsule, nous
adresse un tableau de la situation de
son pays pour permettre. nous dit-
elle, aux lecteurs de la Libre Bel-
rique de comprendre la politique
actuelle de M. Mussolini, particuliè-
rement l’action qu'il prépare contre

l'Ethiopie.
Cet exposé est bien sombre, Est-

il pessimiste? Nous ne sommes pas,
à Bruxelles, en état d'en juger net-
tement. Ce que nous savons, c'est
que l'auteur est bien placé, lui, pour
connaître ce dont il parle; mals
il peut, évidemment, commettre des
erreurs d'appréciation. En tout cas,
ce qu'il dit mérite au moins autant
créance que la plupart des rensei-
gnements et des jugements venant
d'Italie à la presse étrangère, car
ceux-ci ont, au préalable, subi le
contrôle ou l'influence de milieux
officiels On ne peut se fier com-
plètement à leur véracité. L'article
suivant leur servira de contrepoids.

Dans ses grandes lignes, la si-
tuation italienne peut être résumée
de la façon suivante:
n 1932, l'organisme totalitaire a

atteint sa plus grande perfection
technique. Le fascisme s'étant trans-
formé de parti en Etat absolu, :l
contrôle toute la vie nationale,
S'agit-il de l'économie, de la po-
litique, du sport, de la culture,
rien en Italie ne peut être fait en
dehors de l'Etat ou en se passant de
l'Etat. Les anciennes oppositions
n'existent plus comme forces ac-
tives. Mais, comme mouvement
politique, le fascisme même, à un
certain point de vue, est mort. Ji
n'est plus capable de susciter des

enthousfasmes parmi la jeunesse:
son activité est, dès maintenant,
seulement bureaucratique et offi-
cielle,
Lorsqu'on compare l'Etat totali-

taire à une caserne on n'exagére
pas. Dans la caserne, par définition,
il n'existe ni luttes politiques, ni
vie véritable: mais le jour où les
soldats n’obéissent plus, le système
militaire s'écroule.
La vraie tragédie du fascisme, qui

devrait être dynamique et activiste,
c’est d'être obligé de se servir d’une
matière sociale rendue par lui-même
lasse et inerte. Jamais l'Etat fas-
ciste n'a été si puissant, mais ja-
mais aussi la société italienne n'a
été si faible. On est déjà entré dans
le cercle vicieux, qui caractérise tou-
te dictature dans la période de ia
décadence: plus la puissance et la
coercition de l'Etat augmentent,
plus la société s'affaise et plus il est
nécessaire pour la dictature de ren-

! forcer l'appareil coercitif. Pour con-
server le dynamisme, qui est la loi
et la Nemésis de chaque régime fa-

ciste, des stimulants de plus en plus
forts sont indispensables, jusqu’au
moment où l'organisme social ne
réagissant plus, un abime viendra

séparer l'Etat de la société, déter-
minant une situation révolutionnai-
re. Pourtant, il ne faut pas crotre
qu'on soit très près d'une crise dé-
cisive. La guerre pourrait précipi-
ter les événements. Mais, pour le
moment, il faut le reconnaître, le ;
fascisme en est encore à la pre-
mière phase de la déchéance: Ja
phase de la passivité, de l'indiffé-
rence. du désespoir résigné de l'im-
mense majorité, y compris des
jeunes. Seule une très petite mi-
norité résiste et agit.
Les hiérarchies fascistes sont vi-

siblement préoccupées de "’état
d'âme de la jeunesse, si différent

du modèle proposé. Au mois d'avril,
le secrétaire du parti attaquait pu-
bliquement les “groupes de culture”
fascistes, Mussolini, dans son dis-
cours du 28 avril, contrarié par les
résultats défavorables et équivoques
“des littoriaux de la culture” (un
concours réservé aux jeunes fas-
cistes), fit une allusion menaçante
aux intellectuels. Des arrestations
suivirent, Il y a quelques jours, à
Palerne. pendant un congrès de
membres d'institutions de culture
fasciste, un choc violent se produi-
sit entre les jeunes et les anciens
du parti; il se termina par un Tap-,
pel à la discipline.
Mussolini est au courant de cette

crise: il sent que le pays s'éloigne
de plus en plus, et il s'efforce de

guerre d'Afrique n'est pas une sim-

ple dversion, c’est une supréme ten-

tative pour rompre l'inertie du pays

et redonner à la dictature et au
“Duce” une justification, un objectif
par ia poursuite d'un graud succès.
En même temps, elle sert à impo-

ser au pays une discipline de fer en

fermant la bouche aux jeunes, et à

permettre de débarrasser le carreau

des éléments les plus dangereux,
du point de vue social et politique:

on les enverra en Afrique. Mais l'ex-

périence de ce premier mois de mo-

bilisation prouve l'inanité de cette

tentative. La guerre, qui pourra dif-

ficilement amener un succès rapide

et décisif, est très impopulaire. La
plupart des volontaires engagés sont

poussés par la faim. par l'ennui, par

le désespoir devant une situation

sans issue et non par cet esprit

d'impérialisme dont parlent les chefs

fascistes.

Un obscur sentiment de fatalté
pèse sur tous les Italiens. Le pays
est conduit à la guerre comme le

bétail à l’abattoir. L'impression de

folle est, en haut leu, générale.

Mais la guerre est inévitable. Il n’y

mobilisation d’un milllon d'hommes

et la dépense déjà engagée, de plu-

sieurs milliards de lires. Renoncer

à la guerre au point où il en est

ce serait pour Mussolini une fail-

lite trop grave. A moins que l'Abys-

protectorat. M. Mussolini fera la

guerre bizntôt.

Ce que j'ai dit de la situation mo-

rale ct politique. peut être dit aussi

de la situation économique de l'Ita-

lie. Après une première période

orientée vers la liberté commerciale

(1922-1925), qui correspondait à !a

: phase agressive et ascensionnelle du

fascisme. celui-ci, soit à cause de Ja

logique du système, soit à la suite

des difficultés économiques croissan-

tes. a fini par imposer son contrôle

à toute la vie économique. Jusqu'au

jour où !1 y a eu des réserves, les

choses ne se sont pas passées trop

mal. Maintenant que les réserves

sont épuisées, la situation devient

sérieuse. La conscience que l'heure

de rendre les comptes approche était

évidente dans le discours fait par

Mussolini au mois de mai 1934, lors-

qu'il avoua que les trois quarts de

l'industrie italienne étalent “sur
les bras de l’Etat” et qu'il suffirait

que l'Etat disparût pendant vingt-

quatre heures pour voir s'écrouler

tout le systeme.
Ce qui caractérise la crise écono-

mique fasciste. ce n'est pas tant
sa gravité immédiate, c'est son In-
curabilité. Sur le plan fasciste, l'é-
conomie italienne ne peut plus être

sauvée. Le fascisme l'a appauvrie
par ses tentatives d'autarchie; il
l'anémie à l'extrême pour faire

front aux frais énormes que lui

de guerre;
monopoles, des
triels coûteux à la charge de l'Etat,
par des favoritismes.
Mais même ici la résignation est

la règle des victimes. Les grands in-
dustrels et les financiers, lorsqu’ils
se trouvent entre eux, avouent que
le pays s'achemine vers la ruine. Les
mesures les plus draconiennes, com-
me celles concernant les contingen-
tements et les licences d’importa-
tion, non seulement restent sans
effet, mais ne font qu'aggraver le
mal. Le déficit budgétaire est de-
venu chronique: environ 5 milllards
par an. La dette publique. en ces
dernières années, a doublé. L'expor-
tation diminue toujours. La pression
fiscale est devenue insupportable.
Les dernières réserves, les titres et
créances étrangères possédés par les
particuliers, réquisitionnés par l'E-
tat, vont s'évanouir. Le train de vie
de toutes les classes sociales baisse
progressivement.
On n'est pas encore à la catastro-

phe économique, mais l'érosion des
bases vitales de l'économie du pays

i est trop visible.
Et tout ccla encore permet de

comprendre ce qui se passe en Afri-

que.
(La Libre Belgique)
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Le pain eucharistique
dans un diocese 

réagir. Mais, ne pouvant pas adop-,
ter le seul reméde efficace, qui se-:
rait de rendre au pays sa liberté, 1]
est contraint de recourir à des
remèdes qui ne font qu'aggraver le
mal. C'est dans ce sens que le fas-
cisme a raison de se dire “révolu-
tionnaire’. Pour avancer encore,

Au cours de la Journée des corres-
| pondants cantonnaux de j’Oeuvre
du blé eucharistique. au diocèse de

Rouen, des chiffres éloquents ont été
donnés devant S. Exc. Mgr de la

| Villerabel par M. le chanoine Canu:
De 603 communes du diocèse de

au nom de la véritable tradition germanique. on, pour résister, 11 brûle tous ses Vais-!/ Rauen, du 7 décembre 1933 au 21

s'attaque présentement. tou;ours pour les mêmes seaux et rend la crise révolution- | août 1934. ont été expédiés 2565 sacs

fins antichrétiennes à un "christianisme politi-

que” auquel on fait porter toutes les responsa-

bilités de la politique allemande d'après guerre.

C'est sans doute habile. Mais c'est certainement

injuste et faux.

L. R.

 

EPHEMERIDES

IL Y A VINGT ANS
LE 22 JUILLET, 1913

La ligne allemande de l'Humanité dénonce ie
Kaiser et ia politique néfaste qui a rendu la na-
tica allemande odieuse.

Dans l'Alberta, la majorité prohibitionniste,
au récent referendum, est d'environ vingt mille
voix.

Sous la signature de M. L. V. Montminy,
 

naire inévitable.

Entre 1932 et 1934, Mussolini a
tenté de galvaniser les masses et !a
jeunesse avec la promesse de la
“révolution corporative”. Après un
premier succès de propagande. cette
tentative a échoué car le “Duce”

‘n'a pas osé toucher aux bases s0-
ciales de sa dictature. Les corpo-
rations sont aujourd'hui des corps

dureaucratiques sans force, ni au-
tonomie. Les syndicats ne sont pas

entrés dans les administrations. La| Le second but de j'Oeuvre est d'as- |
distribution des richesses n'a pas
subi d'importantes modifications,
sauf que tout le monde est devent
plus pauvre. De ce fait, le mythe
corporatif s'est évanoui. La bour-
geolsie est toujours inquiète et lasse
de l'invasion bureaucratique. La dé-
ception est générale parmi les
jeunes qui avaient cru à la “ré-
volution” corporative. Ils sentent

| qu'on s'agite dans le vide et ils com-

| de blé. offerts par 9.819 souscrip-
| teurs ‘qui, sur leur récolte, avaient
prélevé la part de Dieu”, ce qui

| donne au total le chiffre important
de 256.023 kilogrammes 220 de blé.

;  Aver ce blé transformé en farine,
! l’'Oeuvre a pu. selon son programme
| primitif, fournir gratuitement à
! tout le diocèse la matière néces-
| salre aux pains d'autel et aux pa-
roisses donatrices de bié: 164800
pains de messe et 1.043.820 pains de

communion,

| surer le pain de séminaires et c'est
j ainsi qu'au cours de l'année, on a
;pourvu à la nourriture de plus de
: 500 personnes, par ia fourniture du
, pain.

: Lisez les annonces aujour-
d'hui. elles vous disent où.
| auand et à quel prix vous pou-

rte

 

a pas d'alternative, surtout après la

sinie ne se résigne à accepter son;

impose sa politique de prestige et;
11 le corrompt par des: Je veux dire le mouvement et la lu-

sauvetages indus- ‘Mière. C'est l'honneur de l'artiste |
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ROBES D'ÉTÉ
pour les Toutes-Petites

Régulier 1.29
2 pour $2.50

épargnes de valeur dans ce

genre de robes qui font si bien aux
toutes-petites — organdis froncés
et voiles à motifs fleuris. Aussi ro-

bouffantes dans les tissus
de meilleure qualité.

vertes, maïs, brunes et

Tailles 1 à 3 ans. Mar-
di, 1.29 — 2 pour 3.50.
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Unebelle page
Allocution de S. «. Mgr Julien,

évêque d’Arras, au Congrès
Cath. du Cinéma.

6 nov. 1928.

Eminence.

Si la céremonie qui se déroule en
ce moment sous
pouvait étonner quelqu'un, ce n'est
pas vous, car vous avez dès long-
temps compris tout ce que renfer-
mait de promesses la cinématogra-
phie, cet art nouveau qui est en voie
de devenir le plus populaire de tous

;les arts. Ce n'est pas la première
fois que vous lui donnez un témoi-
gnage public des espérances que
vous placez dans son essor. Malis,
aujourd'hui, vous l'investissez pour
ainsi dire d’une mission presque re-
ligieuse en lui demandant son con-
cours pour égayer les réunions pa-

roissiales, ou plus largement pour
offrir aux fidèles l'attrait d’un di-
vertissement qui n'a rien, en soi,
de contraire à la morale chrétienne.
C'est, en effet, grâce à votre sympa-
thique intelligence des besoins de
votre temps, que s'est constitué sous
vatre patronage le Comité Catholi-
que du Cinématographe.

L'esprit de ce Comité, tel que
; vous l'avez concu, Eminence. n'a
rien qui puisse porter ombrage aux
conceptions ou aux entreprises des
créateurs et des maîtres du film
français ou même mondial. Il ne

;s’agit pas, pour la religion, de se
i tailler, dans le vaste domaine de la
production cinématographique, un
enclos réservé qui limite le champ
de vision aux mystères de la toi et
à l'histoire sacrée. Il s'agit de fai-
re confiance à l'art nouveau en re-
cevant de lui, comme en lui pré-
tant, un appui qui tourne à son
profit et à sa gloire, comme il est
arrivé pour ses ainés, toutes les fois
que ia poésie, la peinture, la sculp-

ture et la musique se sont mises
au service de la pensée religieuse.

Telle est bien la signification de
votre présence à cette céremonie, a
vous, messieurs, qui êtes venus en si
grand nombre, comme membres de
la grande famille des “artisans” du
Cinéma. Quelle que soit votre part
dans l'oeuvre commune, vous aimuz
votre art et vous lui offrez géné-
reusement toutes les ressources du
talent, de l'expérience, de l'auda-
ce même. Car c'est votre labeur,
souvent anonyme, toujours minu-
tieux, parfois périlleux, qui est l'en-
vers obscur du brillant spectacle

| dont la foule se rassasie sans tou-
jours penser à vous en dire merci.
Il ne saurait vous déplaire que la
collaboration de tant d'activites di-
verses s'éléve de temps à autre com-

me un hommage au premier Auteur
de toutes (noses, et en particulier

de ces deux Inerveilles que vous sa-
vez si habilement combiner pour
nous présenter une image de la vie,

 

 
!comme du savant de travailler sur
Iles données de Dieu ou pour mieux

dire, sous sa direction et dans son
immense laboratoire, qui est la crea-
tion. Il est écrit, au livre de Job,
que le Créateur cache, quand il lui
plait, la lumière dans ses mains et
qu’ensuite il lui ordonne de repa-
raître: In manibus abscondit lucem
et proecipit ci ut sursum adveniat.

j Auriez-vous hérité de quelques-unes
des prérogatives divines si magni-
‘fiquement chantées par l'Ecriture?

Quelle puissance est la vôtre, en
‘effet, Messieurs! Mais aussi, puis-
que Dieu, le grand artiste, vous fait
en quelque manière participer à son
art de Metteur en scène universcl,

ne sentez-vous pas votre responsa-
| bilité engagée devant les lois éter-
!nelles établies par ce même Dieu?
| Il en est qui cherchent encore les
‘raisons de la vogue irrésistible des
spectacles filmés. Je crois l'avoir
trouvée dans le besoin que l'hom-
me éprouve de “voir” la vie couler

sous ses yeux comme l'eau d'une
rivière. Voir! c'est déjà un plaisir
en soi, et la lumière est sans nul

| doute le premier sujet de joie chez
le nouveau-né et le regret supré-
me chez le mourant. Lux oculorum
laetificat animam, dit l'auteur des

; Proverbes: Lumière des yeux, bon-
heur de l'âAme. Mais voir quelque

comme on voit ce qui se passe dans
la rue, ce cinéma naturel; voir les
choses passées comme af elles
étalent présentes, voir ce que le ro-
man n’éclaire qu'à demi. avec ce
qui reste de lueur dans les mots qui
s'éteignent: voir ce que le théâtre
laisse dans les coulisses pour le

: plaisir de le raconter. voir les faits,
{les figures, les cités, les drames, les
‘batailles, les tableaux d'ensemble
évocateurs des civilisations dispa-
rues; voir les siècles sortir ce leur
poussière et défiler, <ivant-, zvec

leurs costumes, leurs ‘isages et
(leurs moeurs; voir, en un mot, com-
:me l'historien qui s'est fait je con-
:temporain de toutes les époques:
voir encore tout ce qu'ont vu le

 
voyageur et l'explorateur e: passer

:avec eux où ils passèrent; voir la ;
terre entière “tourne»’ devant vous
let vous dévoiler ses aspects divers.
{les terribles comme les agréables;
voir au flann des montagnes neigeu-

; ses l'homme debout au bord de l'a-
{bime, sur les mers, l'homme domi-
:nant la tempête et dans les airs
‘Ihomme dépassant ie vol de l'aigle;
;voir au fond des cienx la ronde
j énioulssante des étoiles et au fond
; des océans, dans l'obecure forêt des
‘ algues, les antres inviolés des mons-
:tres marins; voir enfin tout ce qui
: peut se voir de réel ou d'imaginaire,
jet Je voir animé du mouvement qui

Hull, le “Droit” publie d'intéressantes statisti-, mencent à se rendre compte que; vez acheter le plus avantageu- conne l'illusion de la vie: devenir,
ques sur les températures excessives. |

XX poursuit sa campagne sur les Retraites
fermées. |
A Mor.tréal. assemblée tumulteuse: on

contre ia “Conscription”,
rotesie |

l'on ne peut rien faire de réelle-
ment nouveau sous une dictature.

Telles sont les raisons qui ont dé-
cidé Mussolini à se jeter dans l'a-
venture coloniale. L'entreprise d'une

sement ce dont vous avez be-
(soin. L'économie consiste à
préparer s1gement votre tiste

(d'achats

ien quelque sorte, le “voyant”. à qui
n'est rien caché et qui est partout,
et qui est d’eujourdhui et ATier et
:même de demain: je “voyant” jn-
{mais rassassié d'avoir vu et qui at-

votre ésiden ;
voure préside st | Phique. lequel a déjà enveloppé no-

chose qui passe dans la lumière.

Murphy-Gamble
Unned

  

tend de l'immense diversite des spece
tacles une égale diversité de jouise
sances, quel rêve! et quel est l'home

me qui n'a pas fait ce réve, dans
lequel nous pouvons reconnaitre la

i marque de notre origine, étant les
fils d'un Dieu qui a mis le reflet
de sa vision infinie dans l'infinie
curiosité de nos regards?

Or, messieurs, c'est le réve que
tend à réaliser le film cinématograe

tre planète d'un réseau sans cesse
renouvelé de sa-féerie et projette ses
leux révélateurs jusque dans les tés
nèbres de la plus lointaine antiqui-
té, Oui, qui que tu sois, savant ou
ignorant, homme, femme ou en-
fant, si tu es curieux de voir ce
que seules jusqu'ici avaient vu les
générations disparues ou les hardis
pionniers de la découverte scienti-
fique. voici que la merveilleuse ine

vention du cinématographe le met
à ta portée. Tu n'auras. pour satis-
faire ta curiosité, qu'à t'asseoir dans
un fauteuil et A regarder de tes
deux yeux,

Ah! je sais ce que l'on peut dire.
“Voir, ce n'est pas savoir, encore
moins pouvoir.” Voir, c'est renon-
cer, se plaignalt déjà le bon Hora-
ce, aux stables satisfactions de l'ese
prit pour demander aux yeux vo-
lages des joies sans consistance: ad
incertos oculos et gaudia vana. Mag
non, messieurs, tout n'est pas vani-

té dans vos spectacles: derriere ces
choses qui marchent, derrière ces
gestes qui se dessinent, derrière ces
physionomies qui expriment, c'est

l'histoire, c'est lu vie, c’est l'âme
humaine qui se dévoile aux esprits,
Que dis-je? c'est une philosophie,
c’est une morale qui se dégagent de
ces vastes peintures animées que
votre art a su découper dans l'im-
mense draperie dont est faite la vie
de l'humanité. L'oeil de l'homme
n'est que la fenêtre de l’intelligen-
ce ouverte sur le monde extérieur,
C'est l'oeil qui voit, mais c'est l'ine
telligence qui tire la leçon du spec-
tacle. Créateurs ou metteurs en scée

ne des histoires ou des drames dese
tinés à se dérouler devant des mil-
lions de spectateurs, songez dans la
crainte et dans la fierté tout en-

semble, songez que toutes ces ima-
ges qui impressionnent tant de ree
tines pointées vers l’écran s'en vont
graver profondément dans les ese
prits des idées, des désirs, des ré-

ves, des ébauches d'aventures, d'ou
peut-être dépendra pour beaucoup
l'orientation, bonne ou mauvaise,
heureuse ou malheureuse, de; leur
destinée. Que le cinéma, comme ie
roman ct le théâtre, ne puisse se

priver des émotions que provoque le
crime, soit, mais du moins que le
criminel garde la figure odieuse qui
lui convient, de peur que dans l'obs-
curité de la salle tel enfant, aux ins-

tincts pervers n'aperçoive dans le vol
et l'assassinat mis en trop belle ‘u-
;mière que la réussite d'un peau
| coup. Faites en sorte au contraire,
que la magte des scènes de voya-

ges. d'histoire ou de fiction excite
dans les jeunes imaginations l'a-

mour du risque. de la grandeur et
de la beauté.

 
Allez donc, messieurr, devant Diey

iet devant votre conscience, et tra-
valllez au divertissement des hom-

mes. Pui.que le divertissement est
aussi indispensable à l'humanité que
le travail, vous restez dans le plan

de la Providence, et vous en servez
les desseins plus avant que ne le
pensent ceux-là même qui seraient
tentés c'asgimiler vos progrès con-
quérants à l'invasion d'une savante
barbarie. Or, de toutes les tendan-
ces que Dieu a mises dans le coeur
de l'homme, il n'en est point de plus
universelle et de plus profonde que
le besoin de se divertir. Les jeux,
tous les jeu::, soit du corp-. soit da
l'esprit, sont communs à tous les
\peuples, et bien loin d'être entre

eux, comme tant d'autres de leurs
aspirations, un sujet de guerre, ils
sont une occasion de rencontres
amicales et de pacifiques tournois,
‘La fraternité des hommes, l'éternel
voeu. hélas! tant de fois déçu, des
Îlls de l'Evangile. vous devra peut-

être, messieurs, de faire un grand
pas sous la face du ciel. En l'ab-
sence d'une langue commune, qui
ne serait pas encore la condition
‘d'une commune pensée. le cinéma
offre à la fois sur tous Jes conti-
Inents unc vision unique qui cause
à tous lzs spectateurs qui ne se con-
naissent pas les mêmes Impressions
et les mêmes réactions, et par con-
séquent supprime entre les races et
les nations rivales sur tant de ter-
rains, les distances et les obstacles,
pour leur donner à toutes dans une

| certaine mesure, la conscience plus
j Dette d'une communion morale ds

! sentiments devant tout ce qui est
humain, à l'encontre des oppositions
qu’entretient par ailleurs la diver-

; sence des intérêts et des politiques,

(Courage donc, messieurs, vous mare
chez dans le sens de la Providence
divine et des aspirations chrétiens
nes,

 

mière de vos écrans un rayon teinté
de myaticisme, mais pourquoi ne pas
ie rappeler ici dans a chaire des
vérités de l'au-delà? Les croyant
savent que le bonheur du clei est
contenu dans la vision que l'Eglise
appelle béatifique, c'est-k-dire la
vision qui fait les bienheureux. Cet-
te vision-là, je le sais, consiste sure
tout à voir à l'oeil nu ce qui nous
est invisible encore dans ce monde,
mais l'Eglise peut blen bénir ceux
qui dés ce monde accoutument les
yeux à se reparaltre de visions vn-
riées, lesquelles, sans autre préten-
tion que celle de nous divertir. nous
arrachent à nos labeurs et à nos
ennuls et donnent momentanément
à nos regards et à nos esprits une
sorte d'emprise sur le temps et sur
‘espace, en attendant la possession
de l'infini et de l'éternel. 

Je ne voudra.s yas mêler à Ja lu-
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Le journal quotidien spéciclement dévoué
aux intérêts de Hull et de lo région. .

Le journal qui a le plus fort tirage

-

dans Hull et lo région.
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E.Pichécommecandidat

M. Mercier préside.
Elle a été fort agitée et o duré plus de huit heures.—|

|

A CAMPBELL'S BAY

M. W. R, McDonald, un des candidats, rejette la
convention et se présentera quend même.

SES OBJECTIONS

‘De notre envoyé spécial,

CAMPBELL'E BAY, 22. — Par un |
vote de 200 à 128, M. Joseph- :

Edouard Piché, de Saint-Bruno
de Guigues, Témiscamingue, et dé- |
puté de ce comté à la Législature
de Québec, a été choisi samedi com-
me candidat libéral de Pontiac aux

prochaines élections fédérales,
cours d'une convention tenue à!
Campbell's Bay. Cette convention |
a été vivement disputée et s'est fort
prolongée, durant plus de huit heu-

res. Elle s'est ouverte à 11 heures
du matin et fut ajournée pour te |
diner. Reprise ensuite, elle ne se:
termina qu'à 7 heures 30, alors qu'on -
proclama le résultat du vote des

délégués.
Elle fut présidée par M. Paul

Mercier, député fédéral de St-Hen-
ri, Montréal, venu comme représen-
tant de l'organisation centrale lihé- |
rale. Il était accompagné de Me

Ernest Bertrand, C.R.. de Montréal. |

Le vote s'est pris entre MM. Pi-
ché et J.-J. McCann, de Quyon, Ce

dernier s'est rallié pleinement au-
choix qui fut fait, de sorte que pour:
toute fin pratique ce choix fut dé-
claré unanime.

M. W.-R. McDONARD

Le député de Pontiac à Quebec, ,

au ‘ Vaient seuls, de leur propre initia-

i convention.

M. McDonald ne l'entendit point,
de cette façon et dit que le com- |
promis ne lui rendait pas justice. |
Il soutint que l'Association libérale ,

du Témiscamingue n'avait e! aucu- |
nement le droit de faire de l'organi- ©
sation dans l'Abitibi, que les élec- !
teurs libéraux de cette région de-

tive, procé@er au choix de leurs dé-
légués. Pour sa part. l'Association ;
libérale de Pontiac, dit-il, et moi-!
même ne nous sommes pas immis-
cés dans l'Abitibi. Mais l'autre as-
sociation et M. Piché l'ont fait. con- .
trairement au nrincipe de la liberté
que le parti !ibéral reconnait aux

électeurs en la matière. |
M. Piché et autres ont protesté |

contre les paroles de M. McDonald
et déclaré que le choix des délégués |

| abitibiens avait été fait régulière-
ment et honnêtement, que M. Mec- |

Donald aurait pu. tout comme M.:
Piché, visiter aussi l'Abitibi et voir |
à ce qu'on s'y organisât, pour la

selon les procédures

voulues. i
M. Mercier a fait remarquer Que :i

‘tout paraissait avoir été fait en tou-,
te bonne foi dans cette affaire du,
choix des délégués de l'Abitibi. et

que si l'Association libérale du Té-

M. W.-R. McDonald, de Chapeau, | miscamingue était intervenue c'était

était un troisième candidat à la!
convention, mais eprès une longue
discussion qu'il souleva sur la fa-
çon dont elle avait été organisée |
dans la partie de l'Abitibi apparte- |
nant au comté fédéral de Pontiac,
il n'a pas voulu l'accepter… Il se
retira et ayant étudié la situation

plus tard avec des déléguésabiti-
biens et autres qui lui étaient favo-
rables, il nous a fait savoir qu'il sera
quand méme candidat libéral aux
élections fédérales, appuvant de

toutes ses forces la politique de son
chef, M. MacKenzie King.

Il a aussi refusé d'accepter un

compromis suggéré par M. Mercier,
le président de la convention, com-
promis que consentaient les deux

Cann. II a dit ne pas acquiescer
Cann. Il a dit ne pas acquescer

pour une question de principe et
parce que la proposition ne lui ren-

dait pas justice.
M. E.-C. Lawn, maire de Camp-

bella Bay et président de l'Associa-
tion libérale À Pontiac, a souhaité
la bienvenue à tous les délégués.
M. J.-A. Bellehumeur, président de

l’Association libérale de Témisca-
mingue, a aussi adressé In parole

LES OBJECTIONS
M. McDonald s’est objecté à pro-

pos des moyens pris pour le choix
des délégués de la partie de l'Abiti-

bi incorporée au comté fédéral de
Pontiac. Même il v avait deux
groupes de délégués de cette partie
du comté. Le premier groupe fut or-

ganisé, a-t-i1 été déclaré, par l’As-
sociation libérale du comté de Té-
miscamingue et le second le fut par

l'initiative locale. Il s'agissait de
voir si On allait admettre ces deux

groupes & voter. ou l'un d'eux seu-
lement. la confusion et injustice
pouvant s'ensuivre à l'égard de l'un

ou l'autre des trois candidats.
Ces derniers discutèrent publique-

ment et privément et À la reprise

de l'assemblée. après deux heures
de l'après-midi, le président Mer-
cier proposa un compromis. Comme
il y & 17 arrondissements électoraux

dans la partie de l'Abitibi en cause
et que chacun était représenté par
trois délégués. M. Mercier soumit
que chacun des trois candidats
pourrait, sur leur consentement
unanime. recevoir le tiers de ces vo-

tes.

l'élection cela ne cuangeait pas les
choses mais on n'avait pas l'odieux
d'avoir À choisir erfre les deux
groupes de délégues ou À les priver McDonald. mais disant n'y rien pou- membres de nos conférences de la
de leur voix.

 

 

Le Médecin dit:

Votre Foie

est Malade
avec la

BILOCOLATE

 

Soignez-le
spécialisée
biliaires et vous serez vite soulagé

prescr tion

aux sels

dans les cas de: étourdissements,
vomissements bilieux, indigestions
fréquentes, teint joundtre, coliquss,
congestion, troubles bilieux, consti-
pation, etc.

BILOCOLATE fovorise ia secretinn
de la bile dans l'intestin et lui fait
remplir son rôle normal. l'empêche de
passer dans le song où elle devient
poison.

BILOCOLATE neutroise les ccides,
pourvoit ou fonctionnement normal

cu foie et de l'intestin.
Procurez-vous une boite de ta-

“lattes BILOCOLATE cujourd'hui
même.

Es vente parteut, 50c la boite
A.-R. FARLEY, pharmacien, HULL
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Al Jolson - Ruby Keeler dons

“GO INTO YOUR
DANCE”

AUSSI

Regis Toomey dans

"RED MORNING”
+ 

sans doute parce qu'il n'y avait pas |
d'assocation dans la partie abiti- |
bienne et que ce territoire était plus.
rapproché du sien propre qu'il ne,

jl'est du territoire de l'Association |
de Pontiac.
M. McDonald a réltéré ses ob-

jections et protestations contre les|
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M. J.-ED. PICHE, député du Té-|
miscamingue à Québec, sera can-

didat libéral dans Pontiac aux
prochaines élections fédérales. B

LESDÉLÉGUÉS |
VAIMENT PAS

LA DÉCISION
Ils protestent contre et ap-

puyent la retraite du can-
didat W.-R. McDonald.

DECLARATION
De notre envoyé spécial»

CAMPBELL'S BAY, 22. — Ains1
qu'il est dit ailleurs dans le jour-,B
nal, M. W.-R. McDonald, député de R
Pontiac a la Légisiature de Québec.|g
et d'abord candidat à la convention | à
libérale tenue samedi pour choisir
le porte-étendard du parti dans le,
comté du même nom lors des élec-
tions fédérales, n'a pas voulu sub-
séquemment accépter cette conven-
tion, disant que le choix des délégués

de la conférence ont assisté à la
messe de 10 heures et il y eut bé-

| nédiction et distribution du pain.

A St-Joseph, ils ont eu messe de

! communion à 7 heures, ruivie du:
| déjeuner en commun et de :a pré-
: sentation du rapport annuel des ac- |

bénédiction et ia
pain.

5
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Gabrielle Verner

frappée à miort

hier après-midi

 

distribution du
{Alors qu'elle voula:t traverser le

    

    

    

or, K. RERae
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MARDI A 9 HEURES
OUVRAGES D£
FANTAISIE

Tables remplies d'articles étampé'.
cmprenant tabliers pour dames et
enfants, centres de table, set de va-
nité, set de buffet, etc. Jolis dessins
faciles à broder. Une valeur de 25c.
Mardi. à 9 heures,
tant qu'il v en aura.

“e morceau,

après-midi, a

Val-Tétreau,.

la soirée. Le corps a été transporté par

Notre Vente 35ème Anniversaire est le centre
d'attraction pour les acheteurs avides d'éco-
nomie. Aussi sont-ils venus nombreux jusqu'à

date, et demain sera encore une journée re-

marquable par les nouvelles occasions qui
seront certainement les bienvenues Pensez
à ce dont vous avez besoin, faites-en uneliste
et venez de bonne heure faire de bonnes em-

 

Les premières arrivées jouissent

toujours du meilleur choix

SPECIAL MARDI

ROBES
pour Dames et Jeunes Filles

Marque “PRINCESS” et “SHETLAND" dans

wm aw Mb GIT WW RNRIERN™

MARDI. 23 JUILLET 1935 — 204e jour de l'année
Lever du soleil 4.27 — Lever de la lune 11.11

Coucher du soleil 7.34--Coucher de la lune 1.52
QU 8 — Wendover: 22, 23 et 24 Juillet,
FETE DU JOUR — S. Apollinaire, évêque et martyr   

Gabrielle Verner, D'après le rapport des policiers

trouvait sur le côté sud du chemin

d’Ayimer, où'la circulation est

tivités de leur conférence. à la salle; EN TRAVERSANT LE CHEMIN duisait George Bowden. 186, rueichir. Elle passa en arrière l'auto de er

paroissiale. M. le curé L.-C. Ray-| D'AYLMER, UNE AUTO LA Waverley. Ottawe. Transportée A!M. Alphonse Normand, 30. rue, :

mond et M. l'abbé Pilon étaient! RENVERSE — MORTE DANS l'hôpital du Sacré-Coeur, elle y Courcelette, Hull qui s'en venait.
présents. À la grand'messe se fit la: LA SOIREF. ’ expirait un peu après 9 heures dans i vers l'est, et elle fut alors frappée soeurs,

 

 

“te
‘a.

apnasalieriisa à

Lot de

gris, fauve,

‘Gros Spécial Mardi !

LAINE
Pour tous les genres de tricot de fantaisie.

r J.-L. Lalonde lui
: soins. La fillette avait des blessure:

rnes. d'autres à ‘a tête et à un

 

MARDI A 9 HEURES
E
ÿ SAS POUR DAMES

braux bas de coton avec
pieds et talons bien renforcés. très
sratiques pour la maison. Nuances:

brun et
noir. Tous parfaits.
Rég. 25c. Mardi à 9h

La paire,

   
tEPLLLEHELELLLLLLEN

chemin d'Aylmer à 4 heures 30 hier J.-I. Isabelle, coroner. a ouvert une des temoins. appliqua ses frems 6

u pied de la côte de erquéie à 11 heures 30 aujourd'hui. :sarrêta le plus tôt possible. mau
E. Sans pouvoir eviter le malheur.

© MM. Normand

donna

Yvette et

rt,

     

 

      

      

 

on | et Bowden con-
âgée de 5 ans. ‘nfant de M. et Mme Carpentier et À Pilion. l'enfant se quisirent l'enfant à l'hôpital, où I
Abert Verner. 21, rue De Lorimier,

a été frappée par l'auto que con- très dense. et elle voulut le fran-

ses

Outre ses parents elle laisse trois

Madeleine.

j'autre auto roulant dans le cille, et trois frères. Marcel, Yvon,

à ‘a morgue Gauthier. ou le Dr sens contraire. M. Bowden, disent et Jean-Guy Verner.

Lu-

procédures qu'il juge illégales dans | qe J'Abitibi fait par l'Association Hi-
le choix des délégués en cause. I!

|

bérale du Témiscamingue n'était pas
y a eu aussi des irrégularités dans:
le Témiscamingue. mais je passe groupe de délégués de la même ré-

là-dessus, dit-il. Il n'a pas voulu! glon, fait par l'initiative locale. füt
organiser dans l'Abitibi parce qu'il; seul reconnu.
n'avait pas le droit de le faire, af-\| pas été accepté par les deux autres

 

}

tlon de son comténe l'avaient pas| par le président de la convention. le!
|davantage. Cela il ne peut l'ac-! député Paul Mercier. Alors M. Mc-
icepter, car ce serait violer la liberté’ Donald a déclaré rejeter la conven-
 
t ;

(re-t-il, ‘ tenait.
M. J.-E. PICHE Il se réunit ensuite avec de ses

régulier. et voulant que le second‘  Son point de vue n'a: §

firme-t-il. et M. Piché et l'Associa- | candidats, MM. Piché et McCann, ni |

|électorale si chère au parti. décla-! tion et il a quitté la salle où clle se ' J

| organisateurs et amis et décida de!

les nouvelles nuances de

   

noir, brun, etc.
- Valeur réelle de

29 Combien adorables sont ces petites robes 151,Mardi. 1
) " € de crêpe et voile. unis ou imprimés. Cha- tant qu'il y en C

I’ 2 tyel : iculi aura, la balle7 que styel a son cachet particulier pour

bleu, rose. vert, gris,

 

 

  

    

 

MN i plaire à première vue. C'est justement le
apéé f HAN

3 AA style que vous recherchez et à un prix qui

4 NX ("| ne peut vous laisser hésiter Tailles 14 à
7

;79 46. SPECIAL, MARDI. tant qu'il y en aura,
te'

M  Piché a dit que tout s'était;
passé avec honnêteté et légitimité
dans l'Abtibi. Il fallait organiser
cette partie fédérale de Pontiac, en
vue de la convention, relate-t-il. et
c'est ce que l'Association du Témis-
|camingue a fait. comme c'était son
droit. Des partisans de M, Piché
disent in même chose. |

Le candidat McCann a demandé
aux délégués, vu la mésentente qu'il |
|y avait entre les autres candidats.
qui sont en outre deux députés ac-!
tuels du même parti ministériel à |
Québec. de lui donner une chance,

 

| bell's Bay ce 20 juillet 1933, a la-

se porter quand méme candidat li- Fu chacune.

béra! aux élections fédérales à ver; {

nir.
Des délégués de l'Abitibi. ceux |

évidemment formant le second grou-:
pe que M. McDonald voulut vaine-
ment voir le seul admis à voter.

ont aussi préparé ét remis aux jour-
nalistes la déclaration suivante:
“Nous. délégués de l'Abitibi à la BB

convention libérale tenue à Camp-, Ki

 

quelle notre représentation a été %
refusé, protestons par les présentes}
contre la décision prise par le pré-.

 

Des

NOUVEAUX CHAPEAUX
Ils devraient se vendre le double

centaines de nouveaux modèles

d'été. Pailles et Crêpe. Ils vous sont of-

ferts, mardi, à un prix presque Incroyable

pour d'aussi jolis modèles. Venez les voir

et vous serez tentées d’en acheter deux et

peut-être trois. Prix de vente Anniversai-

c'est-à-dire de le choisir, promettant! sident de la dite convention. M.|
de i dévouer pour le parti et ses) pa; Mercier. MP. représentant de:

ecteurs. Ses remarques ont fait‘ l'organisation libérale centrale. et’

re, mardi matin à 9 heures, chacun,

Au point de vue du résultat de |

rire et furent applaudies.

M. McCann a aussi formellement
démenti l'affirmation que sa can-
didature aurait été suscitée pour|
|puire à celle de M. McDonald et
favorser celle de M. Piché, I lit uni

affidavit assermenté comme quoi nl
est candidat librement, sans avoir|
jee engagé à l'être pour un intérêt |
quelconque. |
M. Piché déclare catégoriquemezt

que pour sa nart {1 n'a rien eu A voir
; dans la candidature de M. McCann.‘
M. McDonald n'accuse pas M Pi- |
ché, ni M. McCann, mais il dit que
quelqu'un devait être et a été ré-'
compensé parce qu'il y a une candi- |
dature entravant la sienne.
La discussion s'est poursuivie leng-

temps sur ce ton et il est arrivé que|
|l'On ne s’est plus entendu.

M. Mercier décida alors de pro-

 

 

| didats
le départ du troisième candidat. M.

: Voir

MOITIE MOITIE
MM. Piché et McCann s. aient

entendus au sujet des votes des dé-
légués abitiblens, consentant à ce
qu'ils leur fussent attribués moitié

proposée par Paul Gervais. de Fort
:Coulonge, et appuyée par R. Gagné,
de Rouyn. Cetle de M. McCannfut
proposée par M. J. Muldoon. et ap-
Plyée par A. Kennedy. MM. Paul
Goulet et Jules Laferrière furent
scrutateurs pour le premier candi-

| nous déclarons protester

céder au vote entre les deux can-|

moitié. |
La candidature de M. Piché fut!

propre nom ainsi qu'au nom des.
délégués que nous représentions.
“Nous déclarons de plus confir-

mer pour nous et ceux que nous re- À
présentions la décision prise par M.|}
W.-R. McDonald lnrs de son refus,
de soumettre son nom à la conven- @
tion.”

.a solennité de

la St-Vincent de

Paul faite hier

LES MEMBRES DES CONFEREN-
CES COMMEMORANT LA FE-
TE DE LEUR SAINT PATRON.

de la solennité de sa fête, par les

11 est le
de

Société de charité dont
saint patron. A Notre-Dame

 

à & heures. au cours de laquelle

|l'aumônier du groupement parois- :
| stal, 1» R. P. L-P. Jutras. OMI.
a parlé des activités de cette orga-

nisation charitable. Il a rendu

hommage au dévouement des mem-

bres ainsi qu'aux dames auxiliaires.

| TN v eut ensuite déjeuner en com-

(mun à la salle des réunions, grace

IA de généreux donateurs. Le R P

JA. Béland. OMI. curé de Notre-

Dame, vint dire des paroles d'arpré-

clation et de félicitations aux con-

en notre, j  
Piché et McCa ; St-Vincent de Paul a élé hono- @

Ju t nn, regrettant ‘ré tout particulièrement hier. jour

Hull. il y eut messe de communion : 8

 

 

BLOUSES
de Broadcloth pour Dames

Réprésentant une valeur exceptionnelle| L
variété de modèles est remar- 2
quable. Tailles 14 à 20. way
de 79c. Mardi. chacune 
 

 

35°
   

Pyjamas pour Dames et Enfants
Pyjamas en crêpe de coton ou en nansouk. Flueris, quelques-uns avec

bout de manches. Grandeurs d'enfants, 6 à 12 ans; dames, petites, moyen-
nes et larges. Rég. 1.49. Trés spécfal. ... .. .. ..... oir sa 00000 vers

 

 

 

COMPLETS

LAVABLES
pour Garçonnets de 2 à 6 ans

Brcadcloth. chambrai et kaki. Des dou-
zaines de styles avec manches courtes.
Culottes courtes et longues, encolure en
pointe ou col rond. Combinaisons de
mauve. jaune et blanc. vert et beige
bleu et blanc.
hleu et sable
Rég jusqu'à

 

entre midi et 1 h.
Afin de permettre à nos em-

ployés de mettre tn peu d'ordre -
sur nos comptoirs,
rons notre magasin entre midi
€t 1 heure. tnus Îrs jours jusqu'a
nouvel ordre.

Zpgs

Notre Magasin
 

 FERME

nous ferme-

coon pour le second : ; ‘ag. |
. ’ i quelque musique pour égayer las

La salle de l'hôtel de ville. où eut | semblée, et il v eut ensuite une|

illeu la convention, était remplie à, causerie sur l'action catholique par ;

capacité et c'est dire que délégués'le R. P. L. Scheffer. OMI On,

frir de la chaleur. Ils tinrent bon: Canada et l'on assista ensuite en,

quand même maigré la longueur de groupe À ia grand'messe paroissiale |
l'assemblée et les ennuis d'attendre de 11 heures. où se {it la bénédic-

dat et René Tremblay et M. J. Mul- | férenciers, Deux membres firent | Tôc. Spécial de
Notre Vente
Ann. chacun. 35

 

  et officiers n'ont pas été sans souf- ! quitta la salle après avoir chanté O |

- Poste

CKCH
loyez aux écoutes

CE SOIR
> 9 heures peur
LE CONCERT
PHARAND

€
y
ip

H
Ni

 

250 SACS
A MAGASINER :

le résultat définitif
La pluie s'est mise de la partie

sur la fin de l'après-midi et Ja tem-
pérature se fit un peu plus fraiche.

T1 était venu des délégués de fort
loin. certains æyant fait un tra iet
de presque quatre cents milles. Le
comté fédéral de Pontiac est im-
en & il faut accomplir environ

cent milles pour le travers
dun bout à l'autre. averser

à présence de quelques ce
de délégués et visiteurs à l'occasion
de Ja convention lidérale de samedi a
été une bonne aubaine pour les deux
môtels et restaurants de Campbell's

y.
Il reste à voir commert jes choses

se passeront dans le Pontiac fédéral.
lors des élections générales, car si
M. Piché est le candidat de la con-
vention. M. McDonald lui fera la
lutte sous le même drapeau libéral,
et on parle aussi de ja candidature
indépendante de M. Côté. fi v au-
rà aussi sans doute >n candidat con-
sérvateur et qui sait ai le nouveau
|Pparti de la restauration nationale
   

Da i

(n'aura as également 1e sien”

! tion du pain acheté par des bienfa:-

teurs.
i A St-Rédempteur ‘es
—

memares
 

L'ABITIBI
Un délégué nous a expliqué ceci

.à dropos de l'Abitibl: autrefois cette
‘régon appartenait tout entière au

| Pontiac fédéral.
partie a formé ie nouveau comté fé-

! dérat de Chapleau et l'autre partie
est restée à Pontiac. et compte 17
arrondissements de votation.
.que cette année-là. a la suite du re-,
{censement décennal de 1271. la carte
électorale du pays a € remaniée.!

 

Cette partie de LAbitibi laissée 118
) Pontiac s'est trolivée sans associt- :
tion libérale ot l'Association du Té-
miscamingue, comté de M. Piché. a ;
;reçu de l'organisation centrale libc-
rale. dit le délégué. l'autorisation
de s'en occuper
 eee

1

| Pour tout ce que vous aves 4 A

vendre on à loner, servez-vous.

des PETITES ANNOUNCES.
CLASSEES. ‘

 

Depuis 1833. une &

C'est R

BAS DE SOIE
POUR DAMES

 

   i Lot de bas de soie, très pra-
Fa tiques pour tous les jours.
42 Choix de nouvelles nuances.

=! Pointures 812 à 10!,. Bon
¥ marché à 25c. Spécial de no-
i tre vente. la paire.

    
     

      
  

VOYEZ
NOS

VITRINES

COMPAREZ!

PR

BAS COURTS

Assoi*
rourts
haut ravé de fantaisie. Pointures

notre Vente Ann

a

en

D.

tweed. etc —avec fermoir éclair
(zipper). Nuances: beige, noir,
marine, blanc, etc. Valeurs réel-
les de 98c A $1.49. Mardi matin.

pour Fnfants tant que le lot durera. chacun.
we. 7 mpiet Ce bas

cston pour enfants:  
Suède, imitation de cuir, soie moirée, imitation de

09:
haut rayé ceana einites d'été. NE MANQUEZ PAS CETTE OCCASION.
Régulier16€. LEVEZ-VOUS DE BONNE HEURE.   10.
   

 

VISITEZ

TOUS

NOS

COMPTOIRS

COMPAREZ!

+
»

Nv
&
e
e

@®
v
v

o-

02



{ QUÉBECSOULA
p

 

à La contribution de Hull

aux secours

DR)

bY

;

oe

by

réduite a 10 pour cent!
A compter du ler juillet dernier,

la ville de Hull ne contribuera plus
que 10 pour cent aux frais des se-
cours directs chez elle. C'est Ja
nouvelle reçue de Québec ce matin
à l'hôtel de ville, à la suite de dé-'
Marches récentes entreprises par le
maire T. Lambert, pour faire dimi-
nuer la contribution de Hull, vu ta

, Situation financtère.

   

 

  

 

Il y à une quinzaine de jours, te
écident de la Commission muni-
pale de Québec, M. Potvin, et le

nt général de la Banque Pro-
iale du Canada, M. Roy, sont
us ici étudier cette situation fi-
cière qu'ils ont discutée aussi

ec le maire Lambert. Ce dernier
J réitéré ses Instances pour obtenir

: au moins une diminution, sinon Ja

UNEASSEMBLÉE UNHONMEDE.

suppression complète de la contri-
bution de Hull, déjà réclamée, et 3! :
& été jugé à propos par les auto-;
rités provinciales, de se rendre à Ja
Tequête du premier magistrat.

|
i

directs est

Cet hiver, nos autorités munici-
pales avaient résolu de cesser tout
à fait le paiement du tiers des se-
cours directs, faute de ressources
suffisantes. Après des pourparlers,
la contribution d: Hull fut baissée
du tiers à 20 pour cent, à partir
du ler avril 1935. Faute de mieux
on accepta, mais on voulait davan-
tage, les contribuables de la ville

ployant sous le fardeau. La nou-

velle diminution de 20 # 19 pour
cent vient encore de les soulager.

Les secours directs à Hull coû-
tent environ $360.000 par année. La

part de la ville était de $120.000, en
versant le tiers ju coût. La baisse

à 20% lui faisait épargne: environ
$50.000 par an et en ne payant que
10 pour cent elle sauvera plus Ic
$80.000.
Le gouvernement de Québec ab-

vrait payer la ville i ce quell: payera en réalité,
 

CA STECÉGILE OUYONESTTUÉ

‘

* ciation de la Jeunesse libérale
y

| DEMASHAMHIER PAR LAFOUDRE
M. Aurélien Bélanger, dé- | James Dowe est la victime.
puté de Russell, à Toron- |
to, est le princial oraterr, :

SECTION FONDEE
association de la jeunesse libé- |

Tale du comté de Gatineau a tenu
dimanche une grande assemblée en
Plein air à Sainte-Cécile de Ma-
sham. M. Aurélien Bélanger, dépu-
té de Russell au parlement de To-
ronto et membre en vue du parti,
était l'orateur princpal et dans un
long discours, qui fut trés applaudi
par l'auditoire composé en grande
partie de jeunes gens, il demanda à
ceux-ci d'entrer dans les rangs de
l'association,

M. J.-René Thérien, président de
l'Association, exprima sa satisfac-
tion des résultats obtenus jusqu'ici
et l'espoir que toute la jeunesse li-
bérale du comté entrera dans les
cadres du groupement avant les
prochaines éiections.
M. Alex. Lavigne, d'Eardley, orga-

Nisateur général, a aussi fait ap-
pel à la jeunesse, pour lui deman-
der de faire sa part dans l'organi-
sation de la victoire du parti.
La nouvelle section organisée ici

& élu M. Omer Gauvreau à la pré-
sidence et MM. Hercule Biron et
‘Thomas Gosselin ont été élus vice-
président, et secrétaire, respective-
ment.

Le vice-président de l'Association
du comté, M. Henri Laframboise et
M. Evariste Aubin, directeur, ac-
compagnent le président et l'organi-
sateur dans une tournée d'organi-
sation dans le nord du comté. L'as-
soclation se propose de fonder des
cercles dans toutes les paroisses du
comté. Les organisateurs iront à
Masham-sud ces jours-ci. L'asso-

de
Gatineau était connue jusqu'à ces
derniers jours sous l'appellation de
Ciub du XXe siècle de Wright-Ga-
tineau. L'association garde cette
dernière désignation pour ses acti-
vités dans la politique fédérale. Le
comté de Gatineau forme la cir-
conscription fédérale de Wright, et
cette double désignation d'un même
territoire explique la double appel-|

lation d'une même association, nous ! dre est le second malheur du genre |
ont expliqué MM. Laframboise et |
Thérien.
rs

La préservation
"du poisson et du

gibierquébecois

TOUTE UNE SERIE DE RESOLU-

Il avait cherché refuge
sous un arbre.

| FORTETEMPETE
QUYON, 22. — James Dowe, de

Quyon, a été tué par la foudre hier
après-midi au cours de la tempête
de vent, de pluie et de tonnerre qui
a passé sur la région. Il était âgé

de 33 ans et il laisse son épouse,

née Delma Doherty, un fils de 5

ans, Ronald; son père et sa mère,
M. et Mme Edward Dowe, de Qyon;

deux frères, Arthur, de Quyon, et

Hubert Dowe, de Geraldtown,

James Dowe s’était rendu hier
après-midi à la montagne de

McCrea, à environ sept milles au
nord de Quyon, pour y cueillir des

framboises. Quand l'orage éclata, il

se réfugia sous un gros arbre et

c’est là qu'il fut frappé. John et
Evelyn Trudeau et un garconnet

étalent allés avec luf et ces dernjers

se mirent à l'abri plus loin et ne
furent pas atteints. Ils l'appelèrent

apès avoir été témoins du coup de

bre et le trouvèrent mort.

ferme McCrea, afin de faire venir

le Dr Dowd, de Quyon, qui ne put

que constater le décès,
Ie Dr L. Renaud, coroner, de

et il permit de ramener le corps à
Quyon. Il est probable qu'il n'y aura

pas d'enquête.
Le défunt était un employé de la

{Upper Ottawa Improvement Co.
La tempête qui a fait rage ici n'a

pas blessé ni tué d'autres person-

nes, mals elle a arraché des arbres,
brisé des fils téléphoniques et des

transformateurs électriques. Pen-

dant plusieurs hettres les résidants
de la localité ont manqué de lumiè-

re. A l’ouest de Quyon, la circula-

tion a été bloquée sur la grande

route par la chute d'arbres. L'un de
ceux-ci s'est renversé presque sur la

galerie de la maison de Mme P.
Harrison.

La mort de M. Dowe par la fou-
 
arrivé dans la région. Lundi

‘nier, Philippe Thomas, 22 ans, fils
; de M. et Mme Xavier Thomas, a
‘aussi été tué de la même façon alors

qu'il déchargeait un voyage de foin
;dans une grange.
} -—-

Blessé par une

auto samedi soir
TIONS ADOPTEES PAR DES
MUNICIPALITES DE LA PRO-
VINCE.

Quarante - six municipalités et

deux consells de comté ont adopté
toute une série de résolutions sou-
mises par l'Association pour la pré-
servation du poisson et cu gibier
dans les comtés de Hull-Gatineau-
Papineau et Pontiac. L’Asiociaticn
compte que plusieurs autres corpo-
rations municipales suvront cet
exemple.
Les principales résolutions ont

trait aux points suivants: protége;
davantage le poisson et le gibler:
considérer les propriétaires fonciers
non-résidants comme résidants pour
fin de chasse et de ptcne, c'est-à-
dire qu'ils auraient les mêmes privi-
lèges que ceux qui restent dans la
province et ne sont pas contrivua-
bles: l'emploi d'une partie de I'ar-
gent perçu en permis de chasse et
de pêche au repeuplement des lacs .

le remplacement des‘et rivières:
gardes ne travaillant que par in-

« termittence par d'autres pleinement
qualifiés, donnant tout leur temps

. à ia besogne et parfaitement bilin-

* vinciaux ou

+

‘

Rues; les officiers fédéraux. pro-
municipaux actuelle-

ment en fonction pourraient agir
comme surveillants, donner des in-
formations et faire la vente des
permis; formation de guides compé-

, tents et obligation pour les non-ré-

Alex. Lacelle, 14, rue St-Laurent,

à été légèrement blessé par un au-

; tomoblle samedi soir, à l’angle des
irues St-Bernard et Notre-Dame. Il

| conduisait une voiture et son che-
Val à aussi été frappé. Les policiers
E. Lavergne et M. Simoneau sont

allés sur les lieux et rapportent
que le conducteur de l'automobile,

qui avait un permis de Québec.
s'est sauvé.

—_——,—
REDEVANCES SEIGNEURIALES

QUEBEC, — M. T.-D. Bou-
chard, ministre des Affaires muni-
cipales dans Québec, a été nommé
président de la commission gouver-
nementale provnciale qui étudiera
l'abolition des redevances seigneu-
riale sdans la province de Québec.

nnPAR

risset. greffier du cabinet.
 

courir à leurs services: pas d'oc-
trol de permis de chasse avant le
ler octosre.
A mesure cue ies muncipalités

adoptent ces résolutions, on les fait
parvenir au premier ministre TA.
Taschereau.
M. J.-C. McCuaiz. secrétaire-tré-

sorier de l'Association. a exprimé
l'opinion que le programme de cet-
te dernière sera discuté pleinement
dans la prochaine campirne élec- 

sidants allant dans les bois de re-torale provinciale.

 

| Travail de Qualité Supérieure
Le seul atelier à Hull possédant l'équipement nécessairn

À pour donner à vos vêtements un véritable nettoyage à sec.

Service de livraison gratis « Otto=o =e: a Hull,

CLASSIC NETTOYEURS

J.-A. Lamarche, prop.

SHER. 189
148, rue Wellington, Hull

sorbe la différence entre ce que de-;

foudre et ne reçurent pas de ré-;
ponse. Ils se rendirent alors à l'ar- !

L'un [an cependant fait très pra de dom-

d'eux se hâta d'ailer téléphoner à la 50

| Funérailles de

Campbell's Bay, fut mis au courant |

der-

C'est ce qu’annonce le Dr A. Mo-

1

| brioleurs ont battu sauvagement un !

 

|
+

\
!

   
M. W.-R. McDONALD, député de
Pontiac à Québec, sera candidat
nom lors des prochaines élections
libéral dans le comté du même

fédérales, et nonobstant le choix

de samedi à Campbel’s Bay, con-
| vention qu’il! a rejetée.

MLLETOUPIN
BRULEE DANS
 
En allemantle poèle avec du

| pétrole, chez elle, ce ma-
1 .

: in.
i He

A L’HOPITAL
i Mlle Marie Toupin, Âgée de 25
ans, fille de M. Napoléon Toupin,

rue Champlain, Pointe - Gætineau,
i est dans un état grave à l'hôpital
du Sacré-Coeur, souffrant de brû-
| lures par tout le corps. Elle a été

! victime d'un accident survenu chez

| elle, vers 9 heures ce matin, Elle se
servit de pétrole pour allumer le
poêle de la cuisine et ce liquide fit
explosion comme elle y mettait le

feu, les flammes prirent dans sa

.chevelure et ses vêtements et avant

qu'on pût les éteindre la victime
était sérieusement brûlée. Je Dr H.
Robinson, de l'endroit, fut mandé

(au plus tôt et s’empressa de con-

!duire Mlle Toupin à l'hôpital, où
l'on nous à confirmé ce midi la gra-

vité de la condition de la patiente.

| Le beaufrère de cette dernière,
1M. A. O'Reilly, s'est brûlé à un bras
en Jui portant secours. Un voisin, M.
I". Paquin, alla avertir les pom-

piers volontaires Jorsque les flam-

mes se déclarèrent et le chef T.

Charron et ses hommes s'empres-

! aèrent de répondre À l'appel. Lep feu

 

 

 
mage à la maison.

 

0

M. D. Gaudreau
! De nombreux parents et amis as-

I sistalent dimanche après-midi aux

; funérailles de M. Delphis Gaudreau.

| décédé le 18 juillet à l'âge de 77

: ANS.

: ‘Un libéra fut chanté à 3 hres à

l'église Notre-Dame de Hull. Le R.

le, Lionel Scheffer. O.M.I., officia.

{Le service fut chanté ce matin par
le R. P. Godbout, O.M.L.

M. S. St-Louis touchait l'orgue et

M. P. Thibault dirigeait le chant.
L'inhumation se fit au cimetière

i Notre-Dame de Hull.
Conduisaient le cortège: MM.

Philippe. Willie, Louis et Joseph

Gaudreau. fils, M. Eugène Gau-'
dreau, de Carlsbad Springs, frére;

M. Luclen Gaudreau, petit-fils;
|MM. Emile Côté, O. Bergeron. D.
: Bergeron, P. Gaudreau, J.-E. Côté.
Emile Gaudreau, neveux; M. G.
Côté. cousin. Reconnus dans le
cortège; MM. J.-B. Michon, U. St-
Louis, G. Stafford. C. Labonté, J.-B.

|Parent, R. Parent, A. Latulipe,

O. Latulipe, Jos. Fournier, G. Bohl,
Achille Simon, H.-P. Dupuis, André
Simon, F. Villeneuve, Ed. Constan-

itineau. Jos. Lacasse, F. Lacasse, A.

;Viau. F. St-Louis, A. Constanti-

neau, J. Laurin, J.-J. Jobin, F. Latu-
lipe, L. Lesage, J. Bergeron, F.-X.

Gosselin, C.-A. Goulet, S. Séguin,
;N. Constantineau, N. Caron, P.

| Chénier, E. Larivière, E. Levesque,
H. Vadeboncoeur, C.-A. Tremblay.
Lt. G. Tremblay, C. Emard, W. Du-

rocher, B. Vincent, A. Lavergne, A.

Renaud, J. Petit, J. Leduc, E. Vil-
leneuve, J. Paquet, E. Lavergne. A.

Vadeboncoeur, A. Gagné, M. Des-

lauriers, A. Bigonesse, E. Ladou-

ceur, A. Bélisle, P.-H. Lamoureux,
O. Latulipe, R. Nault et plusieurs

| autres.

Le “Droit” réitére a la famille en

re sympathie.
eeeen

Vieillard battu

à Alexandria

«Spécial au “Droit”
ALEXANDRIA, 22 — Deux cam-

 
vieillard de 77 ans peur lui faire ré-
véler où il cachait son argent. La

; victime. M, W.-S. Jamieson, kabite
{seule mc maison de ferme isolée.
{A un demi-mille de Glen Sandfield
let le +o! s» pernétrn aux petites
i heures dimanche matin. Les deux
homms- qu- M. Jamieson ne peut
identifier ont emporté une somme
de 25 dollars et une montre d'or.
Les cambrioleurs arrachèrent lcs

‘fils du téléphone avant de partir et
ijetrent leur victime dans la cave
{après l'avoir garrotée avec des bre-
|telles. M. Jamieson réunit assez de
; forces pour se libérer -* sortir de la
maison. I rencontra à quelque dis-

itance da chez lui des voisins qui

|rentraient chez ix en voiture ct
i1ls l'emmenèrent chez un marchand
‘de Glen Stanfield. ou on le pansa
let d'où on alerta la police.

Un des deux hommes resta muet
pendant toute l'affaire et M. Ja-
j mieson croit que c'était pour ne pas
être reconnu. Ce dernier a eu les

| orelites coupées par force des coups

et ON craint ou’! n'ait un os de la
mâchoire brisé. Il a les deux yeux
au beurre noir.

  

| de M. J.-E. Piché à la convention!

deuil l'expression de sa plus since- |

 

| IL VOIT QUE

{De notre envoyé spécial)
CAMPBELL'S BAY, 22-—Ce n’est

pas banal, pour un délégué, que de
venir à une convention en hydra-
vion, C'est pourtant ce qu'a fait
samedi le maire Louis Theisen, de
Duparquet, Témiscamingue. Fai-
sant parti de la délégation de son
comté et ayant droit à trois ou qua-

tre autres votes que le sien, par sui-
te de procurations à lui confiées, il
n'avait pu partir assez tôt pour être
présent à l’ouverture de la conven-
tion libérale de Campbell's Bay, te-
nue pour choisir le candidat du par-
ti dans Pontiac pour les prochaines
élections provinciales. Des feux de
forêt sur sa propriété l'avaient ein-
péché de partir plus tôt.
Mais il est venu tout de même.

}Il est arrivé à Campbell's Bay à 5
| heures de l'aprés-midi, dans un hy-
! dravion de la General Airways, après
‘un trajet de quelque 400 milles, Le
; voyage direct est sans doute plus

 

 

 
court mais tout le long de la route venus en trois heures.
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GE DE NOUVEAULES
alARRIVE PAR HYDRAVION

SON HOMME
\: N'EST PLUS CANDIDAT

Le maire de Duparquet, Témiscamingue, n'a pu
venir à temps pour l'ouverture de la conven-.

| tion de samedi, a Campbell's Bay. — M. McDo-
nald a bien fait, dit-il.

 

aérienne le pilote a da faire face
à du mauvais temps, a-t-il été ex-
pliqué, et en conséquence ‘'zigza-
guer”. {

Le délégué arriva, mais pour ap-|
prendre aussitôt que son homme,!
M. W.-R. McDonald, n’était plus
candidat, ayant rejeté la conven-
tion. On lui expliqua la situation
et il approuva la conduite de celui
qu'il entendait favoriser, s'il avait
été appelé à voter.
La population de Campbell's Bay!

et des étrangers qui se trouvaient la
ont été .vivement intéressés a voir
apparaître l’hydravion, puis à suivre
ses évolutions au-dessus de la loca-
lité, avant qu'il allât pour de bon
se poser gracieusement sur l'Outa-
ouais et toucher ensuite la rive, M.
McDonald fut un des premiers à
aller saluer l'arrivant.
Le maire Theisen et son pllote

même pour Duparquet. Ils étaient

CONTRIBUABLESDEHULL
venue en aide à un grand nombre
d'enfants pauvres à l'école.

Le R. P. Laflamme, OMI, di
ique c'est avec joie et bonheur q'ic

,1a Conférence du Sacré-Coeur re:
1çoit les membres de la St-Vincent
‘de Paul.
ont un beau passé. Leur présence
fest riche en charité et en dévoue-
‘ment et laisse entrevoir de beaux
:succés pour l'avenir. Rappelani
l'évangile du jour, portant sur 'e
miracle de la multiplication des

: pains, le Père Laflamme dit aux

;,membres: ‘Vous multipliez dans vos
| paroisses le pain de la charité chre-
tienne, le pain de la résignation

dans les épreuves ae la vie. Vous
méritez beaucoup des pauvres que

vous secourez et de vos pasteurs qui
comptent sur vous comme leurs au-

xiliaires les plus précieux”.
L'assemblée adopta des votes de

les St-Laurent et L'Hérault, à l'oc-
casion de la mort de M. Alfred St-

particulier St-Louis et de M. G2o.

L'Hérault, membre dévoué de
Conférence Notre-Dame.

MESSE SOLENNELLE

vicaire. a chanté la grand'messe !
solennelle, à 11 heures, à
du Sacré-Coeur. Les membres des
Conférences St-Vincent de Pau!
occupaient. des places d'honneur à:
l'avant de la nef, M. le chanoine
Lalonde, les RR. PP. Laflamme ct

Ménard  assistaient au choeur.

diction des pains placés sur l'autel

de Saint-Joseph.  

UNE EXPLOSIONLes Conférences S. Vincent

fêtent avec éclat
saint patron dimanche

de Paul

leur

(Suite de la 12e page)
 

confession aux infirmitées
nes.

Ne trouvons-nous pas un exemple
à imiter dans la conduite de St-
Vincent de Pau}.

“Combien de catholiqus, en effet,
nous dit le F. Guitton, pour qui la
Vie chrétienne semble être un vête-
ment d'emprunt que l'on endosse le

matin en faisant une prière, le di-

manche en assistant à la messe et
de temps à autre en distribuant une
aumône! Ce qui fait sans doute la
force morale des conférences de
St-Vincent de Paul dans tous les
pays où elles sont organisées est

que cette société, à pour but, non

seulement, le soulagement des maux

physiques, ce qui est à considérer

tout d'abord, afin de reudre plus
efficace le travail moral et spirituel,

mais aussi et surtout le côté mocial

humai-

familial, individuel et chrétien de
tout l'individu.
Sous un Corps souffrant !! y a

une ime qui souffre également et

c'est elle qu'il importe de rejoin-

dre et de traiter, Notre civilisation
modernes, paganisée dans sa ma-

nière d'agir et de se comporter,

s'attache au côté matériel de la vie.
Donner un peu de nourriture, de

combustible, de vêtements aux pau-
vres qui pourraient devenir dan-

gereux s'ils n'obtenalent pas re
qu'ils ont besoin voilà ce que l'Etat

se contente e faire.
Mais il v a un rôle de médiateur,

de consolateur, d'apostolat laïque
qu'est blen plus précieux et noun

! moins nécessaires à remplir vis à
| vis des nécessiteux, c'est celui de
i commisérateur, de consolateur, de
| fortifiant en face de l'épreuve.
‘Qui, comme votre Saint Patron.
si vous vous croyez dispensés de

venir au secours pécunier, en es-

pèce, vis à vis des pauvres pour la

| bonne raison que l'État s'en occupe

vous ne pouvez pas vous désinté-

| resser des besoins spirituels de vOs

administrés: ê

 

 

| Si &t-Vincent de Paul «t Ozanam

. ont fait tant de bien, ont ramené

‘ tant de malheureux dans le chemin

de la pratique religieuse c'est qu'à la

gratification des donx do la nature

ils savait agouter un mot d'encou-

ragement, semer dans des coeurs

endoloris, la bonne semence de la

charité chrétienne, faire naître des

lueurs d'espoirs, falre accepter

chrétiennement, comme venant de

Dieu, lui-même, les épreuves de la

vie quotidienne.

Combien de personnes autour de

nous ont même plus de besoin de

consolation, d'encoura gement de mê-

me que de pain?

Pen de ces pauvres ne savent ac-

cepter avec résignation les épreuves

de la vie. Hs se crolent et se voient

abandonnés sur le cemin de la vie

Aussi qu'elle oeuvre efficace >

cn dirigeant tous vos el-

PSvers cet apostolat spirituel

que doivent encore des laïques con-

vaincus, apôtre comme ceux aul

m'entourent, qu'il faut servir d’in-

termédiaire, d'aide aux prêtres pour

atteindre bien souvent des foyers

où ‘e prêtre n'aurait pas accès. |

N'importe-t-il pas aussi de pra-

; tiquer d'une manière suivie, intense

{toujours la compassion pour la me

sère et lo souffrance, la liberalit

pénérosité envers les moins

iravorisés: la honté plutôt que la for-

‘ce et 1n violence contre les hos-

Lilies? L'évangile ne NOUS fournit-

‘1 pas un maenifiqu~ exemple. de

rharité qui résume admirahlemen

atique de 1- Sr-Vincent de

“role c++ Pan Fama-

 
jet Ja

‘lien la pr
i Pau! por tv T
iain

I “Un homme maltraité,
°

coups, laissé à demt-mort 1e Inn«

de la route, Trètre. tévite etc. vas

sent sans Ohserver je wntheurnie.

Un Samaritain s'en atlant à la ville

-nigine voit cet

N-, descend de sn monture re-

lève ce malheurenx. 1e console ot

l'amène avec tnt à lhotellerie ver

sine. 11 en prend som et même av n°

de continuer son chemin 11 voit à ©

rous de

a nécessaire er attendant son TE

tour”
Pet exemple À suivre.

Nous devons tous imiter ©

samaritain. enérir les corps.

rir quelquenfis, sonlare-

! « toujours”

to"du véritable

u travail.

jeeolsson est immense... et les

ouvriers sont peu nombreux. Puis-

siez vous suppléer par le zèle, par

le cévouement, par l'esprit de sacri-

fice au nombre trop considérable

de ceux qui pourraient faire tant

e hon

gué-

apostola* qu°

 | conséquences. ————

=
u

 

i Coeur de Hull. .
«pour y puiser dans les trois jours 
\a vie.

homme malade -

souvent. | conviction.

pe
de bien avec nous. pris d'individua -

lisme. se contentant de lalestr souf- queques mots sur les activités de la mage blanc et 332 meules de fio.

frir l'humanité, sans se soucler des

|

Conférence juvénile de | -~ole Bré-

|

mage coloré furent

 

Quand on est de véritables catho-
liques, en un mot quand on est
membre de la St-Vincent de Paul
on n'a pas le droit d2 laisser faire,
on doit toujours, malgré tout et

malgré tous, maintenir active notre
St-Vincent de Paul surtout en se
faisant apôtre, et dispensateur des
oeuvres d'apostolat.

“Christas Christi usget nos.”

L'amour du Christ nous y invite
ardemment.

Mais quel est le meilleur entrai-

nement à cette oeuvre d'apostolat
intense, raisonné. suivi, pratique et
toujours efficace?

Tous vous l'avez deviné.
C’est par le moyen de la retraite

fermée.

“Dites-moi. messieurs, s'écrie le
Père Archambault. S.J., y a-t-il dans
les annales de l'humanité, après
le don de Notre Seigneur lui-même,
une oeuvre plus féconde que celle
qui transforma ainsi les apôtres et
par eux le monde entier.”

Ils sont nombreux et heureux

ceux qui ont goûté à la bienfaisante
Qiscipline des retraites fermées.
Ces foyers de restauration sociale

ont formés des apôtres, des zéla-
teurs infatigables dans tous les pays,

toujours prêts à revendiquer les
droits de l'Eglise, envers et contre
tous.

Plût au ciel que ces retraites eus-
sent progressé depuis un siècle,
surtout dans tous les pays chré-
tiens.

L'Eglise n'aurait probablement

pas subi les blessures, par ou s'est
échappé de son sang le plus géné-

!reux!

“Tout est assuré affirmait le Car-
dinal Guibert, si les chrétiens veu-
lent donner trois jours aux vérités
éternelles.”

Léon X...“ Dieu veuille que ces
maisons de retraites, se multiplient.
En des temps si troublés, c'est un
besoin a2 premier ordre.”
En effet, messieurs, sous lin-

fluence de l'action bienfaisante de
ces retraites, forteresses du catholi-
cisme, des idées nlus saines s’infil-

trent à travers la masse, à travers
le voile païen qui nous cache déjà
les lumières d'en haut s'affirment
vigoureuses et intenses les lumières
de la foi ardente et militante.

N'y aurait-il pas possibilité. pour
les sociétaires, qui m'entourent de

prendre d'assaut ces maisons de
salut, de méditations fécondes, de

transformer ainsi la mentalité mer-
cantile de notre peuple en une men-

talité d'apôtres pour le bien, de dé-
fenseurs de toute la doctrine chré-
tienne. Noblesse oblige. Nous som-
mes, messieurs. appelés à vivre dans

la plus belle petite ville du Canada.
Le terrain que nous foulons tous

les jours a été apprêté à la civili-
sation par des martyrs, par des
apôtres religieux, religieuses. prê-
tres et laïques. Nos ancêtres ont
joué un rôle glorieux dans cette
flaboration. Pourquoi ne prendrions
nous pas tous les moyens pour con-
server intacte nos traditions reli-
gieuses dans toute leur robuste
splendeur?

Ces moyens nous les avons:

Les conférences de la Société St-
Vincent de Pau!, sont à notre dispo-
sitlon dans chacune de nos parois-

ses. Elle nous invitent, elles ncus
attendent, nous appellent à grands

eris... La moisson est grande... et
les ouvriers sont peu nombreux...
La maison hospitalière du Sacre-

nous attend aussi

réglémentaires de retraite, la force

d'exercer d'une façon parfaite la
charité chrétienne, d'y puiser dans

un colloqûüe intime avec le Sacré
Coeur. durant ces tres jours de
féconde solitude. le courage dans les
multiples et écrasantes épreuves de

Ainsi nous serons de vrais imiha-
‘trurs de Frédérick Ozanam.

REMERCIEMENTS
Invité à remercier le conférencier.

le chanoine Lalonde fait l'éloge du

mue ce pauvre homme soft poury"! | Dr St-Pierre, dont il exalte les qua-
lités d'apôtre laïque. “Le Dr St-

Pierre”. dit-il, “était tout désigné
pour donner cette causerie devant
les membres de la St-Vincent de
Paul. NM l'a fait avec éloquence et

Il n’y a pas de doute
que la retraite fermée est un moyen
presque nécessaire pour faire de

l'apostolat dans le monde auprès de
ses semblables. L'action catholique
s'organise sous la direction des évé-
ques et des prêtres. et cette coopé-:
ration entre les laïques et le clergé |
donnera. j'en suis sûr. les résultats |
spérés”. |
Le Frère Lucien. EC. ajouta’

beuf, Ii dit que ia Conférence est

| me, curé, fit lecture de l'acte

, commandant du Régiment.

Père Laflam-
de

! consécration des sociétaires et de
‘leurs familles au Sacré-Coeur de

| Jésus. A la communion, les confé-
renciers firent la distribution du
pain bénit aux fidèles présents. La
chorale paroissiale, dirigée par le
R. P. Conrad Latour, O.M... fit le

| chant. M. Charles Paré touchait
‘l'orgue. La chorale chanta le pro-
ipre de la messe du jour en grégo-
rien. le Kyrie, le Gloria et le Credo.
len grégorien, le Sanctus et l’Agnus
de la messe Davidica, de Perosi.

LE SERMON
Le R. P. A. Ménard, OMI, su-

périeur du Juniorat, prononça un

élogdent sermon de circonstance. 1!
avait pris pour texte ces paroles :i-

gnifigatives: “Bienhecureux les mi-
séricordieux car ils obtiendront mi-
séricorde”. Notre sêcle, dit-il, est
un siècle d'épreuves. C'est aussi ce-
lui de l'action catholique. qui ap-
pelle tous les chrétiens convaincus a

travailler selon leurs moyens et ap-

titudes au salut des âmes, de con-

cert avec les apôtres attitrés du

Christ. Faire de l'action catholique

c'est une obligation on ne peut plus

urgente pour tous ct chacun de

nous, une obligation qui n'est pas

nouvelle pourtant. Le Christ a de-

mandé aux chrétiens de communi-

quer à leurs frères la grâce qu’ils

ent reçue. Ils ont compris cet ap-

pel du Maître, ces Jeunes gens qui

ont présidé à la fundation de cette

| admirable oeuvre de charité, la St-

i Vincent de Paul. En pou de temps.

| dans toutes les villes de Paris, d'Eu-

rope et d'Amérique s'organisent les

admirables Conférences St-Vincent

de Paul. Vous, les membres de cet-

te armée pacifique de la charité,

soyez les bienvenus dans cette église

| du Sacré-Coeur. nos devoirs de mi-

séricorde corporelle et spirituelle

sont plus importants en ces temps

difficiles où tant de nos cathol-

ques sont menacés par le commu-

nisme. Le pauvre est une chose

sacrée, disait un poète latin. Sous

ses haillons se trouve souvent une

grande âme. Nous devons au pauvre

le respect. la compassion et l'assis-

tance matérielle. Il importe de se-

courir les personnes exposées aux

idées subversives et révolutionnaires.

comme tant de gens qui se croient

victimes des iniquités sociales et qui

se forment en hordes menagantes,

en marcheurs de la faim. ;

L'aumône vraie consiste à se pri-

ver. à s'imposer des sacrifices. Faire

la charité sans ostentation et en

s'imposant quelques privations, voila

le véritable moyen d'obtenir les me-

rites d'une telle bonne action et de

se rendre digne de la récompense

promise aux miséricodieux.

La fête de Saint-Vincent de Paul

a été couronnée de succès. De nom-

breux représentants des Conférences

‘de langue française d'Ottawa et

d'Eastview y ont assisté. A l'invi-

tation des organisateurs, les Assis-

tants ont demandé à Dieu de bénir

les travaux des Conférences St-Vin-

cent de Paul.

Au prône, le R.

  

Les Zouaves vont

en pèlerinage

(Presse Canadienne»

QUEBEC. 22 — Quelque 1500 zou-

aves pontificaux, les successeurs des

quelques centaines de jeunes gens

qui combattirent pour le pape il ¥

a trois quarts de siècle, sont partis

aujourd’hui de Québec. ou ils

étaient réunis en congrès, pour se

rendre en pélerinage au sanctuaire

de Beaupré. oo

Les zouaves ont assisté hier a

une messe solennelle en plein air.

chantée par le cardinal-archevê-

que de Québec. à laquelle le ljeute-

nant-gouverneur de la province as-

sistait avec le personnel de Spen-

cerwood et plusieurs membres du

gouvernement.
Hier soir un grand banquet

cidtura la journée. Son Eminen-

ce le Cardinal-Archevéque Magar

Villeneuve, était l'invité d'honneur

et autour de lui. à la même table

on voyait le colonel Jules Dorlon.
. e

i juge Camille Pouliot, M. Cyrille De-

lage. surintendant de YInstruction

publique et Mgr Boulanger.

Le cardinal rappela les jours

glorieux des zouaves canadiens. qui

en 1869 volèrent au secours du pa-

pe attaqué par le Piédmont lors de

la révolution italienne.
Après la messe hier, les zouaves

dour, puis se rendirent musique en
tête par les rues de la ville Jjus-
qu’à Ihôtel de ville où ils furent re-
cus par l'échevin Martel. au nom du

maire. mer)

LES COMPTOIRS DU FROMAGE

VANKLEEK HILL. ;22. — Au
cours de la réunion du comptoir de
fromage de Vankeek Hill tenue sa-
medi dernier. 1997 meules de fre-

vendues a 9 7:17
cents.

Les conférences d'Ottawrz

condoléances à l'endroit des famil-|

; Anthony McDonald. président, Shel-; ment spécialisées de cette

Le R. P. U. Delongchamps, O.M.1,,! diac. N.-B. et son frère, feu W.-M.

A!

Bernard Paget, sont .epartis le soir | l'Asperges, le célébrant fit la béné-|

déposèrent des couronnes auprês du .

monument de Jacques Cartier et de :;

la statue de la Vierge de Rocama- |

5

 

Godfrey censure Steven

| dans son rapport sur la
Manufacturers Finance

i "Presse Canadienne» + McDonald, secretaire-tresorier
i TORONTO, 22 juillet — A l'excep- Les trois directeurs de censure
i Lion de trois, Jes directeurs de la dé- sont: William Duff. députe libéral
i funte Manufacturers Finance Cor-! d'Antigonish-Guysborougn. Nou-
poration, ont été censurés aujour-; velle-Ecosse; H.-R. Huot, de Mont-
d'hui par J.-M. Codfrey. commissai-; réal: et A.-E. Hill, de Chicago,

ire des titres el valeurs en Ontario.! Les neuf hommes de paille cite-
; dans le rapport de son enquête sur, par Godfrey sont. Thon. sonateur
ila compagnie qui fit banqueroute en. P.-E, Blondin, de Montreal: feu le
, 1928. causant des pertes pour plus! sénateur Gideon Robertson, d’Otta-
j ae $3.300,000. wa: le lieutenant-colonel Bord An-

Les directeurs censurés sont: lc; derson, de Moncton, Nouveau-
colonel J.-A. Cooper et J.-A.-C. Ca-; Brunswick; le colonel D.-R. Street
meron, de Toronto: l'hon. H.-H.jd'Ottawa; le colonel Robort Starke

| Stevens, M.P.; feu W.-J. Westaway.! de Montréal; D.-A. Morrison, de
| Hamilton et Charles-B. Howard, dé-{ Amherst, Nouveau Brunswick, ei

Laurent, vice-président du Conseil puté libéral de Sherbrooke, Québec | MM, Stevens. Howard et Westaway
M. Godfrey cita, en outre, neuf Godfrey dit que ces homu.es n'a-

la hommes qui agirent comme "“hom-' vaient pas les qualités nécossaires
mes de paille” pour le sénateur J.-| pour les affaires de banque haute-

compa-
gnie.

  

 

On ira voter

demain. en File

du P.-Edouard

CHARLOTTETOWN,22. — La po-
! pulation de l'Ile du Prince-Edouard
se choisira une nouvelle Chambre

Blessures lécères

subies à une main

l'église |

William Lee de Chelsea. a fait
rapport hier a l'inspecteur Ren.
Ménard. en charge du bureau ré-
gional des officiers provinciaux de

| la circulation, qu'il avalt subi unc
| collision samedi, à 9 h. 30 4 Burnett.de députés demain. W.-J. Lea, an-! 09700 : .

cien premier ministre mène l'assaut  SOir. vers 9 heures 30. à Burnett.
contre le gouvernement conserva- chemin de la Gatineau. à une quin-

saine de milles d'ici Son auto
| s'est frappé avec le camion de Ar-
thur Monette, de Hull, que condu-
sait M. Thérien, de Hull également.
Lee s'est fait dc légères blessures a
une main et les deux véhicules on!

été un peu endommagés.
M. Ménard a aussi été mis au

courant d'une collision d'autos arri-
vée de bonne heure dimanche matin.

teur de M. MacMillan. Les deux
chefs feront leur dernier appel à l'é-
llecteur ce soir. La campagne a com- |
mencé de bonne heure ce prin-;
temps. et s'est poursuivie avec une
vigueur rare dans l’histoire politique
de l'ile.
M. Lea a été retenu à sa chambre

pendant plusieurs semaines, et c'est

oes an ahiesfon | chemin d'Ayimer. Personne n'a ét

nistre reproche au gouvernement ac- | blessé et les voitures ont ey peu ds
uel d'avoir augmenté considérable- dommages4 __
ment la dette de la province et il

L'enquête remises'engage de son côté à réduire les.

à vendredi soir
frais de l'administration.
M. McMillan a dit que le gouver-

nement se rendait parfaitement
compte de l'acuité des problèmes qui
confrontent la province. mais que. Le coroner J. Isabelle a ouvert à
le ment avalt fait tout son | 11 heures ce matin, 4 la morgue
evoir et qu’il était convaincu que le | Gauthier, l'enquête sur la mort de

peuple ne se laisserait pas tromper Gabrielle Verner, fillette de 5 ans
par des promesses irréalisables. "de M. ct Mme Albert Verner, frap-

° pée hier anrès-midi par une auto-
A » abile sur le chemin d'Avimer

Déplac ement en i L'assermentation du.jury et i-

fin de semaine

 
i

dentification de la dépouille une fois
faites, l'enquiêt” a 6iéd ajournée à
vendredi soir prochain. à 7 heures.

EXCURSION A
SAINTE-ANNE

La fin de semaine qui vient d
s'écouler a été marquée par un

i mouvement trés prononcé des voya-
geurs vers la métropole et vice ver-
sa en raison de la magnifique tem-
pérature qui n'A cessé de prévaloir |

depuis plusieurs jours. Plusieur. 2. ;
| centaines d'excursionnistes étaient| (Spécial a Droits
i du nombre. Lies principaux dépla-' M. E.-C. Elliott, agent général du

cements mentionnons une excursion! Service des voyageurs du Canadien
en communvers les côtes du Maine, | National. annonce qu'à l'occasion de
un pèlerinage à Ste-Anne de Bcau-| la fête de Ste-Anne. le Canadien
pré et un fort mouvement vers tes| National et le Pacifique -Canadien
Laurentides, où de nombreux mon-' Organiseront une excursion spéciale

tréalais se rendirent pour fuir l'at-! de Montréal a Sainte-Anne, Jeudi

 

 

 

mosphère écrasante de la grande! de cette semaine. Les billets seront
ville. { valides Jusqu'à dimanche soir. Il y
Nos ‘nombreux  excursionnistes &Ura aussi, vendredi soir et samedi.

sont attendus du Nouveau-Bruns-j des excursions de Montréal à Qué-
wick au cours de la prochaine fin; bec. alnsi que des excursions de
de semaine et visitèrent Montréal. Montréal aux provinces maritimes.
Québec. Ottawa ou Toronto. Des‘ AU lac Saint-Jean “t silleurs.

prix réduits seront offerts aux voya-
geurs pour les amener dans notre
province, La plupart d'entre eux ce- 4 +

pendant se rendront en pèlerinage ~ DEY
là Ste-Anne-de-Beaupré. Les billets JF AN-DE DIEU
d'excursion seront valables à partir -
de vendredi, le 26 juillet, et la vali- MONTREAL. 22 — ‘«P. C)—Deux
dité de retour expirera le 30 pour! étables ont été incendiées et une

ceux qui seront à Montréal, Québec ' autre menacée par le fey sur le ter-
et Ottawa et Je 31 pour les excur-, rain de l'hôpital St-Jean-de-Dieu,
sionnistes à destination de Toronto. | rue Notre-Daine, vers midi, aujour-
F M.O.B ; dhui. Personne na perdu la vie mais

4 Oy] ÿ say l'incendie a causé des clégâts maté-

! eu ’ - Dl ay | Tirls considérables. Le feu se déclara

M. Olivier Bray. vieux citoyen
;d'Ottawr. et paroissien de la Ba-

‘dans un fenil. On sonna quatre

\silique est décédé ce matin à l'Hos-

alarmes. Un pompier eut le poignet
‘fracturé et plusieurs furent coupés

| pice Saint-Charles, a I'age de 81 ans
Le défunt était né a

INCENDIE ÀS.

  
; par des éclats de verre. Plus de

Ë ; ; 11.000 patients. pensionnaires de l'h5-
jet six” mois. détunt 4 (pital étaient fortement énervés, Les
, Papineauville. mais il habitait Ot- | religieuses et les préposés eurent
:tawa depuis de nombreuses années.; peine à les calmer
Son épouse, née Georgianna Bour-| -—
‘ deau, l'a précédé dans la tombe. I UN APPEL A TORONTO

TORONTO, 22 — ‘P C+ —Doro-
{laisse pour le pleurer, deux filles re-
;ligieuses. chez les SS. Grises d'ot-;
tawa, Sr Saint-Ambroise, de ia Mai-| thy Dent. d'Ottawa, a donné avis
son-Mèêre et St-Marie des Oliviers {d'appel a Osgoode Hall, d'un juge-
de Lowell, Mass, et trois fils MM. !ment du jug” Makins qui rejetait

Thomas Bray, d'Ottawa. Roméo | a réclamation contre l'Association
Bray, de Rosel] Park. N.-J. et, Achil-!de l'Exposition du Canada Central
‘le Bray de Chicago. TI laisse aussi let la World of Mirth Shows. La de-
un petit fils, M. Jacques Bray, d'Ot-, manderesse avait éte blessée dans

jtawa. Les funérailles auront lieu un appareil du caroussel. En re-
{mercredi matin mais l'heure du ser- jetant l'action. le juge avalt évalué

| vice religieux n'a pas été arrêtée. lies demmages-intérêts à 33.500, au
> {cas où le tribunal d'appel trouverait

| CANDIDATLIBERAL es défendeurs coupables de négli-
genceI DAWSON, 20. — J.-P. Smith, de |

Vancouver, sera candidat libéral ; N° lire les “A
indépendant au Yukon aux pro-: oubliez pas de lire les fn| chaines élections fédérales. ‘nonces Classées” aufourd’hui.

| AUBAINES DE TARIF DE
i CHEMIN DE FER

Fin de semaine 2-3 août
| Prix de passage aller et retour et départs d'Ottawa comme suit:
! Départ sur tous les trains. samedi, 3 août, Pt les trains du matin.
i dimanche, 4 août

 

    

 

: 7

MONTREAL 32.25
| QUEBEC, $5.35 STE ANNE DE BEAUPRE, $5.95

Tarif bas proportionnel pour plusieurs autres endroits.

Dép.  d'Ottawma— 4.00 am, 620 am. 7.40 am, 1.00 pm, 3.10 p.m.,
, Arr. Montrésl— 6.45 a.m, 3.40 am. 10.55 a.m., 3.40 p.m., 6.25 p.m,

Bons pour retourner Jusqu'à lundi, 5 août, sauf par le train No 7 à

00
15
LL)

4. .m.8.15 pm.
7.66 p.m.

Départ 740 a.m. et 3.10 p.m… vendredi, 2 août. pour

FREDERICTON, ST. JOHN, $9 25WOODSTGCK, ST. ANDREWS, N.-B.
Bons pour revenir de la destination jusqu'à mardi, & aofit

i Départ 7.40 am.. VENDREDI, 2 zoit.

HALIFAX, N.-E., $13.25
Bons pour retourner de la destination jusqu'a mereredi 7 aol’.

Enfants de 5 à 12 ans. — Moitié Prix.
| Billets bons dans les wagons de première seulement.

Aucun baggage enregistré
LES HORAIRES SONT A L'HEURE SOLAIRE DE L'EST

PACIFIQUE CANADIEN
; 83, rue Sparks Immeubie Blzcxburn Q.
i 169, rue Principale, Hull — Sher. 2300.

1070
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Connaughtdébute sous
| THERMALGAGNE LE

PRIX DU CHATEAU
AU CHAMP LOCAL
LEsDANES SN T, cde

ADMISES GRATIS
C'est aujourd'hui jour des da-

mes au parc Connaught et la
direction s'attend qu'une autre
foule considérable soit témoin du
sport.

Comme attraction principale,
le club offre le prix des dames
avec sept bons coursiers en lice.
Les courses commencent à 3

h. 30 précises et l'on compte fl-
prir pour 8 heures.

d’heureux auspices |
DISCOVERY REMPORTE VICIOIRE ECLA
ILENREGISTRE LE CANADA LAISSE SES TROPHÉES

ANTE|

SUCCES FACIE LE_YON TBARONI
ABISLEY

LE YONKERS VA A ALBERT BARONI Le sergent French
= ran DO , eo. Tui

SUR lI SCHOLTZ; Campbell porte les couleurs du TOP ROW FINIT | a gagne le prix du

| Canada a une belle victoire ° °«— Roiau champ Bisley
PRINCETON en N -J. —Charlie Campbell jeune Ccnadien de EN rg PLACE

21 ans, o gagné la coupe d'or de Philadelphie, emblème du chem- ;
pronnat mondial chez les rameurs amateurs. || mérita la palme par I

suite de sa victoire dans l'épreuve d'un mille et quart sur les eoux du i ] conclut le grand concours

loc Carnégie de tir britannique, avec LES CANDIDATS
: Un total de 289 points. SONT NOMBREUX

Coulter le plus habile du VICTORIA— On annonce aque
plus de cent candidats se son!

Campbell, qui s'adonne à ce sport depuis l'an dernier. battit de
sept longueurs Winthrop Rutherford. rameur de "Université de Prin-

contingent canadien. inscrits au tournoi National de
paume au filet qui commence :c:

ceton et champion depuis 1934. AI Vogt, de Philadelphie. arriva
troisième, quatorze longueurs derrière le vainqueur

Compbell, ramant à vive allure, fit le trajet en 7° 35°

aujourd'hui,
Walter Martin et Mme Gilber:

Nunns, de Toronto. sont les prin-

voil fut de toute beauté.

cipaux représentants de l'Est ca-

  

     

 

a La pouliche de Mlle Taillon
prend la mesure de bons
adversaires dans l’épreu-
ve principale am parc
Connaught.

L'OUVERTURED’UNE
LONGUE REUNION

Thermal, pouliche issue d'Anmer‘
et Ablaze, a porté les couleurs de! BOSTON. Discovery. dejeton
Mlle F. Taillon à la victoire dans le! @ Display qui court sous les cou-

i Prix du Château-Laurier, épreuve | leurs d'Alfred--G. Vanderbilt, a

; principale de la séance inaugurale|Femporté samedi a Suffclk Downs
au parc Connaught. : une victoire éclatante dans le han-
; Une foule considérable. profitant { dicap Bunker Hill, disputé sur la

[de la belle température de samedi, distance d'un mille 1-8.#

terrasses ; envahit le magnifique champ d'Ay}-, Le champion ne se mit à l'œuvre

  

_

jA LA CONCLUSION DU VOYAGE
D'UN MILLE ET UN FURLONG,
LE CHAMPION DE VANDER-
BILT A UNE MARGE DE QUIN-
ZE LONGUEURS.

  
 

[LE COURSIER DE BARONI BAT vo
DE BONS ADVERSAIRES DANS
LE HANDICAP YONKERS.

NEW-YORK. — Top Row, cour-
sier d'Albert Baroni, a gagné le
handicap Yonkers, épreuve princi-:

pale de la séance de samedi auj
champ d’Empire-City. Il n'y avait
que quatre candidats en lice. :

Vicaire, de l'écurie Belair, mena
la parade jusqu'au dernier quart du

   

 

  

 

Sen tra-   

  

mer pour féter le retour des pur-; qu'à la mi-chemin. Circulant cons-

‘sang dans nos parages et le calibre | tamment au milieu du tracé, 11 sup-
JOUE DE MALHEUR—
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LE MONTAGNARD L'EMPORTE
SUR LA TROUPE HULLOISE
DANS UN MATCH DE L'INTER-
CITES.

Le Montagnard a battu le B. et
B., par 5 à 4, dans un match de la
ligue de balle molle Intercités qui
eut lieu dimanche au parc Flora.
Charron et Parsons étaient à la li-
gne de feu pour les vainqueurs, ce-
pendant que Russell Agnew et Bat-
tison sualent au compte des Bé-
bés.

L'autre partie, entre les Wande-
rers et le Primrose, ne fut qu'une
exhibition, vu que les Wanderers
n'avalent pas tous leurs joueurs. Lt
Primrose gagna. par 8 à 7.

MACKDEMANDE
UNE LIBERTÉ

LE VETERAN VEUT QUE L'ON,
ACCORDE A RED CRANE SON

 

PARDON. — AU VIOLON DE-
PUIS CINQ ANS.

HARRISBURG. — Connie Mack
& fait une demande personnelle au !
Bureau des Pardons de la Prison de
Pennsylvanie il y a quelques jours
pour obtenir la liberté de Samuel
Red Crane, ancien joucur d'inté-
rieur ds Athlétiques qui a servi!
déjà cinq ans d'une sentence de 18
ans d'emprisonnement pour double-
meurtre en 1929.
Crane débuta dans la balle pro- !

fessionnelle sous la direction de’
 

:re place.

: d'une demi-longueur.

du sport plut grandement aux ama-
teurs,

Toutes les épreuves furent chau-
dement contestées, mais le Prix du
Château fournit une conclusion sen-
sationnelle.
Thermal, habilement pilotée nar

Beecroft, arriva juste a temps pour
mettre le nez devant Holland. a J.-
B. Glennon. Pace prit la troisième
place, battu d'une encolure et la
tête devant Fair Charter. à W.-H.
Mountain. Fair Charter ne battit
aie d'une encolure Logwood. à
Georges Foisy, cependant que Colo-
red Artist, à E. Bowie. fermait la
procession, une demi-longueur plus
loin.

Thermal battit la marche au dé-
but du voyage de six furlongs. puis
se replia derrière le groupe et en-
flla le dernier coin en avant-derniè-

LA PRESSION
Beecroft l'envoya alors à l'exté-

rieur. Elle gagna rapidement du
terrain, supplanta Pace et Fair
Charter, puis se lance 2 la poursui-
te de Holland qu’elle agrafa avec la
dernière enjambée et au milieu d’un
vif enthousiasme.

Conventional, a Mlle Sauer, causa
une légère surprise en gagnant la
première course, disputée sur la dis-
tance de cing furlongs et demi. Ville
Crest, qui avait mené presque cons-
tamment. arriva deuxième. battu

Harem Queen. à Mme
battit Grand Flara. à J. Cattari-
Nich, d'une longueur dans la deux-
ième course, Imadud. à mme R. Ar-
bique. mena de bout en bout pour
battre Stage Idol, à Mme Welch.
dans le troisième combat. Sa marge
était d'une longueur et demie. Don
Sweep. à Mme T. Smith. arriva
troisième.

LF PARI DOUBLE

Ament.

! planta Advising Anna, 4 Mme J.
Howard, et, au sixiéme furlong, me- .
nait la ronde avec une marge de
trots longueurs. |

! Ce fut dès lors une descente sen- |
| ationnelle. Discovery gagnait tou-
"jours du terrain. Au dernier fur-.
long. sa marge était de six lon- |

gueurs. Advising Anna, dans lin-!
i tervalle, se voyait serrée de près’
par Governor Scholtz, à P.-A. Shaw,!

‘cependant que Teralice. à P.-M.!
;Pike, après avoir mené au début.
était tombé en dernière place.

: L'EFFORT FINAL
Governor Schaltz se glissa en

( deuxième place dans l'effort final, |
! sans toutefois menacer Discovery |
(qui porta sa marge à quinze lon-|

i gueurs sous la tribune officielle. |!
i Advising Anna conclut en troisiè- |

me place, une longueur plus loins!
jet une demi-longueur devant Gus- |

to, a L.-T. Whitchill. ; ;

! La bourse ¢= $10.000 ajoutés fut
| partagée comme suit: 7400 dollars

jau vainqueur; 1500 au 2e: 1000 au

3e: 500 au de.

 

| Le vainqueur fit le voyage en
L1514-5,
| Discovery a maintenant gagné

52.655 dollar.
Il se paria 98.056 dollars sur le

{résultat de la classique et plus de |
| 600.000 dollars sur le résultat des ’

‘huit courses. i
LE BUNKER HILL

i—Discovery. 131. Bejshak. $2.40,

| 2.60. 220: 2--Gvernor Scholtz, 107,
Sage, $7, $3; 3—Advising Anna, 103,

| stevenson, $2.40: 34—Gusto, 108,

Helm, 22 à 1; 5—Teralice, 101, Litz-

enberger. 9 à 1.
Temps. 0°24” 3-5. 0.48" 4-5 113"

(3-5, 139" 2-5, 131" 4-5 pour un
mille 1-8.

 

 

 
 

Les vainqueurs des prix de valeur

au concours de Bislev  
  — pon —_

Voici la liste de: principaux lauréats au 72e conceurs onnuel de !'As-
sociation de Tir Nationale qui a pris fin samedi a Bisiey en Angleterre.

Le Prix du Roi—le sergent F.-S.

Lo médaille d'argent du Roi—le
du régiment Black Watch.

La médaille de bronze du Roi—I
Le
Le prix de la reine Marie—le se
Le grand-ogrégot—-le copitaine
Le grand-agrégat ouvert à tous-

French, d'Hertfordshire
heutenant C -A Sutherland. c:-devant

e sergent Matthew Penman Montréal
prix du prince de Galles—le ma,or Banks-East, de la côte d'or.

rgent T Moore, d Hertfordshire
C -H. Vernon
--ie codet H Leaver de Reading

LE CANADA DEFAIT
La coupe Kolapore— 1, l'Inde, 2. le Canada
Lo coupe McKinnon—1 Angleterre.
Le

regiment Black Watch.

Vase de St-Georges—le lieutenant C -A Sutherland c-devant du

La Cité de Londres—-le lieutenant C -A Sutherland
Lo coupe de la Bourse—le sergent T. Hickman, d Angleterre

—le sergent T. Moore.

 

au magnifiqu

LA matinée inaugurale du Joc-
key-Club Connaught a remporté un
vif succès et. selon toute apparen-
ce, la direction n'aura pas à regret-

ter sa décision de rouvrir les por-
tes du parc.

$ $$
T.-P. GORMA. longtemps l'âme

du club local.

 

Le .

Un coup d’oeil sur la pelouse

était sur les lieux|
Connie Mack. Cet ancien joueur! Morvin, à W. Lewis, gagna ia
tua son amie et une escorte dans quatridme course pour compléter le
ure taverne d'Harrisburg en 1929. Pari double qu'avait déclenché Ima-|
Crane était ivre lors de cet assas- , dud. Squeakv et Dorothv Alice bat-!

pour l'ouverture du meeting de qua-
torze jours. Tommy, aujourd'hui
gérant du Forum de Montréal, neLES RÉSULTATS

—
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SNYDER DECEDE
BT-LOUIS— Les funérailles de

william Snyder ont eu lieu ici sa-
medi, au milieu d'un grand con-

cours de parents et d'amis.

Snyder était autrefois un des

starters sur les pistes du Kentucky.

EE

 

Connaught Park

Jockey Club
REUNION DE COURSES

DE MI-ETE

 

Du 20 juillet au 5 août
inclusivement

Sept courses par jour,
beau temps mauvais temps

AUJOURD'HUI
JOUR DES DAMES
Toutes les dames entrent

gratuitement

Toutes les courses sous la juri-
diction de l'Association de Cour-
ses de la Province de Québec.
Première course chxque après-
midi à 3 h. 30.

Entrée générale — SI

Membres, $10 annuellement
(Taxe comprise)

Les enfants ne sont pas admis.

CONNAUGHT PARK
JOCKEY CLUB

Immeuble de la Banque
Nationale

Bureau: Queen 7620
Piste: Sherwood 1000

; tirent la marche jusqu'aù dernier
; furlong. où Morvim passa à l'exté-
{rieur pour battre Forceful. a F. Se- |
| remba. d'une longueur ct demie.Sao| Cw
traisième, battu d'une encol! olure. ,

Sorcery. 4 Mme C. Nichols, on. | LA SESSION DE QUATORZE

JOURS S'OUVRE PAR LA VIC-; elut la sixième course, une randon-, y‘née dun mille et 70 verges. avec; TOIRE INATTENDUE DE CON-
VENTIONAL.memarge de deux longueurs sur:

i Arctic Star. J. McCl :
| Singer, 4 H. smith. ATTIVArois Voici les résultats des courses de

‘Black Stockings. lourd favori dans Samedi au champ d'Aylmer:—
cette épreuve. fit un saut croche Première Course
lorsque le fil sauta, partit derrière| À réclamer 300 dollars chevaux

i le champ. incommoda Winston D et! de 3 ans et au-dessus cinq furlongs

Airway et conclut en sixième place. | € demi.—1—Concontional 116, Fa-

Bcscobel. à R. Leslie. se sauva du: tor. $14.85, 495, 3.50. 2—Ville Crest,

‘groupe dans la septième course et! 106, Wilson, $4.75. 3.45: 3—Seth Po-
, passa sous le fi] deux longueurs de-ilante. 116. Horn, $2,90. Temps, 1

: vant Golden Princess. à L. Surpre- ! 11” 3-5. Ont aussi couru: Don Car-
; nant. Seules ces deux bêtes jouis-‘l0S. Assyrian Prince. Errant Lady.
{ salent de l'appui du public, les huit | Chauve-Souris. Short Wave, Faine et
l autres candidats avant été absolu- ! Nibrebo.
ment ignorés. ;

i el mee

+rm

1 BALLE DIMANCHE )
! ——————

| LIGUE AMERICAINE
: New-York. 2: Si-Louls, 0.

St-Louis, 2: New-York. t.
Boston,7: Détroit. 6.
Chicagd, 4: Washington 2.
Cleveland 6: Philadelphie. 4.

LIGUE NATIONALE

 

Dcuxième Course
Prix Inaugural, $300, chevaux de 2

ans. cing furlongs: —1-—Harem
Queen, 112. Gibson. $3.45, 2.60. 2.55;
2—Grand Flara. 112. Horn. 82.80.
280; 3—Tropical Moon. 110. Prain.
$6.20. Temple, 1’ 4 2-5. Ont aussi
couru: Paim Island. Always Mine,
Pete Horback, Jaggle. Donna Gay.
Wedge Lass ct Pilot Eread.

Troisième Course

dessus, six furlongs:—1—Imadud.

Chicago, 5: New-York. 4. 113. Prain, $6, $3.70. 3,30. 2—Stage
Chicago. 11: New-York. 5. Idol, 108. Feeney. $5.35, 3.25: 3—Don

St-Louis. 13: Brooklyn, 7. sweep. 113. Barker. $3.90. Temps,
St-Louis, 7: Brooklyn, 5. 1° 17” 1-3. Ont aussi couru: Pepper

Philadelphie. 4: Cincinnati. 0. Prince. Stone Chatter. Elise S.. Soli-

Prix Dominion. à réclamer. $300.
chevaux canadiens de 3 ans et au-.

tarit pas d’éloges à l'endroit de la
population de la Métropole.

$ $ $
“C'EST. dit-il, la population la

plus sportive au Canada.” Gorman

est présentement secrétaire de l’As-
sociation de courses de la province

de Québec.

$ $ 8
NIBREBO, coursicr d'A.-C. Lock,

qui arriva cinquième dans la pre-
mière course, était le plus négligé
de tous les chevaux en lice samedi.

Le mutuel le cotait à $124,80 pour
la mise habituelle de 2 dollars.

$ $% $
LE pari double que portaient

Imadud ct Morvim a remboursé

La coupe Donegall—le lieutenant F.-G. Booth, de Londre:
La coupe du ‘’Télégraphe‘—Ie sergent Trivett
La coupe du ‘’Mail’’—le sergent F.-S. French
La médaille du doi, décehnée ou plus habile tireur de l'armée anglaise

 

0e

e champ d’Avlmer
 

 

combiné aux au-

tres chevaux À la quatrième cour-

se. aurait remboursé les dividendes
suivants: Forceful, $32.50; Squeaky,

$73.90; Fanny. $393.80; Bare Timber.
| $97.55. Irish Kid, $97,55; Dorothy

$3165. Imadud,

| Alice, 312835: Knight Bachelor.
1817420. Top Shot. $609.95.

$ $ $
LA Quinella, avec Boscobel et

Golden Princess ne rapporta que
$4,685. Inutile dè dire que c'était 13

| combinaison préférée.

BRYAN $end aide de James

Milton, starter sur les pistes de la
Nouvelle-Angleterre, est de passage
à Ottawa. Il retourne à Boston ces

jours-ci.

$
JIMMY Bron? ci-devant jockey

iqui se blessa gravement au parc

Connaught. il y a quelques années,
était au champ local samedi après-
midi, en compagnie de sa femme et
de sa belle-soeur.

$
L'APPRENTI P. Trépanier, qui

à Mor.tréal. a repris samedi le har-
nais. 
 

 

DEANPASSERA
AUXCHICUBS

LA RUMEUR S'ACCENTUE QUE
DIZZY NE PORTERA PLUS
L'AN PROCHAIN L'UNIFORME
DES CHAMPIONS

te de nlus en plus que Dizzv Dean
sera échangé aux Cubs de Chicago,
à la fin de la saison En retour.
Saint-Louis recevrait Lon Warneke,
Chuck Klein et une forte somme loquy. Anoka. Refiner et Jug of

Gold.
Philadelphie. 2: Cincinnati. 0.
Pittsburg. 7: Boston. 0.
LIGUE INTERNATIONALE

Buffalo. 4: Montréal, 2.
Baltimore. 6: Albanv. 5.
Baltimore. 3: Albany. 0.
Toronto. 8: ‘Rochester. 4
Toronto. 12: Rochester. f.
Syracuse. 4: Newark. 3.
Svracuse. 6: Newark.5.

ASS. AMERICAINE
St-Paul. 9: Toledo. 7
St-Paul. 13: Toledo, 13. (tie)
Indianapol>. §: Milwaukee. 4.
indianapoll:, 4: Milwaukee. 3
Kansas-Citv. 17: Louisville. 5
Kanssas-Citv. 5:- Louisville, 4.

Quatrième Course

A réclamer. $300. Chevaux de 3
ans et au-dessus, cinq furlongs et de.
mi:—1—Morvim, 111. Russell. $11.-
70, 3,95. 3,25: 2—Forceful, 116, Horn,
$3.10. 2.80: 3—Squeaky’ 111. Harris.
$4.20. Temps, 1' 10" 3-5. Ont aussi

Irish Kid. Fanny, Bare Tmber.
Cinguéme Course

Prix du Château Laurier. à ré-
clamer 8300, chevaux de 3 ans et
au-dessus, six furlongs:—1—Thermal,
110. Beecroft, $1060. 5.10, 3.20. 2—
Holland, 114. Barr, $7.10. 520; 3—   

     

   

    

   
   

      

à partir de

Les autodus se readent

Les Courses

SERVICE D'AUTOBUS
CONTINUEL

de la Salle d'Attente, angle des rues

Georges et Dalhousie,
OTTAWA.

Connaught.

Columbus. 5: Minneapolis, 4
Minneapolis. 8: Columbus. 7.

Pace, 116. J. Smth. $3.20, Ont aus-
si couru Fair Charter. Logwood. Co-
lored Artist.

Sixième Course
“A réclamer 8300. chevaux de 3 ans
et au-dessus. un mille et 70 verges:

; 1—Sorcery. 112. Fator. $10.15. 5.70.
340 2—Arctic Star, 112, Horn. $7.05,
420: 3—Simple Singer. 109, Fowler,

: 8435. Temps, l’ 49”, Ont aussi cou-
‘ru Jambalaya. Deedie. Lanadler,
: Black Stockings, Airway. Secret Lo-
| ver. Winston D.

Septième Course
; À réclamer 3300. chevaux de 3
; Ans et au-dessus, un mille:—1—Bos-
, cobel, 111, Prain, $3.82,20, 2.30;
; GoudenPrincess, 111. Beecroft, $32.35,
CQ arssa, 105, Fa. $5.50.

1 heure p.m. | Temps. 1’ 45”. Ont aussi couru: Ni-
mule. Showman, Eager Belle. Par-
tisan. Wrackala, Giisk, Tidaholm.

  

 

   L LES FRAPPEURS D
f

voue P. BA.P. C. Moy.
ow 1h aughan Pir 73 265 67 105 396jusqu'à l'entrée du Parc Medwick. Card A2 342 75 158 371

Terry. Géants |84 385 6! 125 352
Vosmik, Ind. 81 341 46 119 349
Cramer. Ath). |80 356 £7 123 345 Campbell. Ind. .. 69 258 S0 88 341

2— :

d'argent. Une chose certaine. c'est
jaue Dissy ne s'alignera pas avec les
champions en 1936. Sam Breadon le
met sur le marché.

: La fameux lanceur droitier aurait
été vendu l'hiver dernier. mais
Breadon redouta les protestations
des amateurs de St-Louis. Chicago
est. dit-on. prêt à débourser $80.000

ces de Dean. Paul resterait cepen-
dant avec les Cards et Frisch au-
rait finalement la main haute sur

| tous ses joueurs. Dizzv fut insoumis

|

 

À plus d'une reprise dans le passé.
eeeem rane;

;

i LIGUE INTERNATIONALE

  

       
    

  

  

       

 

   

 

  

 

    

i G. P. Moy. Pdm
| Montréal 56 39 589

‘Toronto . ..... 56 43 .563 2

Baltimore ..... 54 44 551 31

‘Buffalo ....... 51 43 .543 41,

Syracuse 53 47 530 Hig

i Newark .... 45 52 464 12

| Rochester 39 56 411
jAlbany 34 64 347

LIGUE NATIONALE
i G. P. Moy.
New-York . 53 28 854
*8t-LOuis 52 30 634
Chicago . .... 51 34 600
Pittsburg .. . 46 41 529
Brooklyn 38 44 463
incinnati 39 47 453

| Philadelphie 26 47 434
| Boston AN 21 65 244
i LIGUE AMERICAINE

G. P. Moy.
| New-York 50 31 617

| Détroit 52 34 605
| Chicago 45 35 58
Boston 44 4: 518
{Cleveland . 41 40 506
: Pniladelphie 36 44 450

| Washington . 36 49 424
[st-Louis …... 26 36 317

Herter.

NE

je

{ “| LE CLASSEMENT )

LOUIS N'AINE
- PASMAXBAER
LE NOIR SE DIT PRET A REN-

: CONTRER LE CI-DEVANT
CHAMFION DU MONDE.

| NEW-YORK.— "Max Baer est le
seu] qui puisse savoir si ses mains
sont en bonne condition mainte-

NEW-YORK-— La rumeur nersis- nant. dit le noir Joë Louis. S'il n'est
, p&s cértain. 11 cst mieux d'abandon-,
“ner la boxe et de ne pas se battre
avec mot, car les miennes sont en

| parfait état Max se croit le meil-
leur noids-lourd du monde: moi, je

{ crois que c'est moi. Il n'v aura que
| dans l'arène qu’on pourra savoir qui
de nous deux a raison. Je suts con-
vaincu que ie puis facilement le
battre.” |

| Joë Louis se battra avec Kingfish
| Levinskv en août. Levinskv a en
effet signé pour Mike Jacobs oui
s'en servira au cas où Schmeling

couru: Ton Shot. Knight Bachelor. | et Warneke et Klein pour jes servi- changerait d'idée au dernier mo-

 

| ment.

|

|
i

{
I

ce, se glissa à l'extérieur, supplanta
Only One et Vicaire et s'en fut à
une victoire d'une longueur sur Only
One, porte-étendard de Mme D.
Howe. Vicaire suivait à une dis-
tance cle six longueurs et trois lon-

gueurs devant Good Gamble, 4 Al-
fred-G. Vanderbilt.

Le vainqueur fit le trajet en 146”
eur un tracé boueux.
Top Row enrichit son propriétai-

re de 5290 dollars. Only One encais-

sa 1000 dollars; le troisième cheval.
500 dollars; le quatrième. 250 dol-
lars.

————p 
==

LEGHAMPION
 GARDELETITR
SANGCHILI MET GABES HORS
DE COMBAT iN TROIS RON-
DES. LA REVANCHE DE
BROWN.

VALENCIA. — Le nouveau zham-
pion du monde des poids cog, l'Es-

pagnol Sangchill a fait sa rentrée
à Valencia devant René Gabes qui
aurait dû rencontrer Sangchili il v
a quelque temps. s'il n'v avait pas
eu de difficultés à cause de son
passe-port.
Gabes est tombé sur un adver-

saire déchaîné et bien décidé, à fai-
re honneur à son titre 11 eut beau
essayer. il ne put mater son ardeur.
Enfin. à la fin du troisième assaut.
Sangchili déclencha une -ttaque
particulièrement dure au corps et
Gabes alla a terre. se relevant
quand le “out” avait été prononcé.

I} est question d'une nouvelle
rencontre entre Sangchili et Al |
Brown pour le titre, celui-ci de-
vant se rendre 4 Valencia pour s'en-
trainer, mais sera-t-il vraiment as-

sidu cette fois?
Puisque nous sommes sur le cna-

pitre des coqs. disons que Cattaneo
a conservé son titre de champion

d'Italie en battant René Gabes en
neuf rondes à Milan. !

 
LES CUBSONT

$ $ | b |

subit des blessures au parc King, ' TAPE N-YORK'

|
-__-

COUPS OPFORTUNS ET ER-
REURS RESUMENT LA DEFAI- | TE DES GEANTS. — BRAVES|

,  ECRASES. i
| CHICAGO. — Une poussée de |
: quatre points en huitième, doublée
| de deux erreurs ennemies. a permis
l aux Cubs de battre les Géants. par
7 à 2. dans un match à la ligue
Nationale qui eut lieu ici samedi.
Chuck Klein hissa son 15e circuit |

de la saison et Georges Davis en
fit un au compte des Géants.

| LES RESULTATS

 

| Boston . 000 000 002— 2 10 3
Pittsburg . 001 760 00x—14 15 1

Batteries. Frankhouse. Benton.

 

I, Brown, Betis et Hogan, Mueller;

Brown et Padden. :
2e partie

Boston . 000000 030—3 8 1;
Pittsburg. 030000 21x—6 11 1!

Batteries: Macfaydes et Spohrer:
Weaver et Grace.

Philadelphie . 421 001 100—9 14 ©.
Cincinnati . 010100 100—2 9 ji
Batteries: Walters. Schott et Wil- |

son; Freitas, Si Johnson, Herr-
mann et Sampbell.

| New-York . . 000000 101-2 12 3
Chicago . . 012 000 04éx—7 10 1

Batteries: Parmelée e* Mancuso:

French et Hartnett.
! Brooklyn à St-Louis, pluie.

   

   

voyage d’un mille 1-16, puis Top:
Row, qui circulait en troisième pla-'

NOTRE EQUIPEA |
nadien. BISLEY en Angleterre— Le ser-i4

gent F.-S. French. des forces |
! d'Hertfordshire. a gagné samedi le!
; Prix du Roi, classique du grand
concours de ur de Bisley. Malgré
les conditions peu propices, il réus-
sit un pointage de 289 sur un possi- :

‘ ble de 300. Ce triomphe lui vaut une |
| bourse de 1.250 dollars, la médaille

 +

 

Le prix va
aBossorer

 

i d'or et l'insigne d'or de l'Association ‘ em
Nationale. | LE POULAIN DE MLLE PAGEI

C'était la neuvième fois que. ENLEVE LA CLASSIQUE JUVE-
| French démarrait en finale. NILE DU PARC SANDOWN.

! Le soldat A.-S. Smith, ¢1-devant mom
du régiment Black Watch, arriva| LONDRES. -— Bossover, poulaii: ,
deuxième. avec un nointage de 286: de Mlle Dorothée Paget, a gagné !e
il gagne une bourse de 250 dollars prix des Eleveurs, classique

: Le sergent L. Sankev. qui se classa | vée aux Juvéniles et disputée same
| troisième, avec un total de 285. recut! di Au parc Sandown, sur la distar-
* 125 dollars. | ce de cing furlongs. La course e.:

COULTER EN 7e dotée d'une bourse de 27000 dc
Le capitaine A.-B. Coulter. 4'Ot- | rag.

Bossover, coté a 4 contre: 1.

  

!

‘tawa, arriva en septième place. avec| ba”

reser- >

.

Un total de 284. Il gagne une bourse | tit de deux longueurs Sansonnet. «

ciation Nationale. Il était en tête
du contingent canadien. | encoture. T1 y avait treize candidat

! L'an dernier, Coulter mérita la |en lice.
médaille offerte par le roi au lus | Bahram, vainqueur de cette clas
habile tireur du Canada. C'est un'sique en 1934, a gagné cette anne
vétéran de la grande guerre. !le derby d'Bpsom.

{ Le cadet H. Leaver, de Reading. a —_——
gagné la coupe challenge de 1.200, W NF |

) ei EF LY FAIT

clay. arriva troisième, battu d'une

dollars. après avoir fait 331 dans le!
“grand agrégat”’. Le lieutenant|
Martinson. du Canada, arriva 32e..
avec Un total de 326. Il avait gagné
l'épreuve en 1934.

UN RUDE COUP
Le Canada qui, l'an dernier. avait

| décroché cing trophées. les a tous
perdus cette année.

Malgré tout. les Canadiens ont
fait de l'excellente besogne: ils ne
nerdirent, d'ailleurs la coupe Kola-'

pore aue par un point

LE FRAPPEUR DE BALTIMORE
TALONNE PUCCINELLI AU ler

 

| de 50 dollars et l'insigne de PAsso- | J.-A. Dewar. Chiberta, à H,-T. Iiar-

f

DU BONTRAVAIL,
RANG DE L'INTERNATIONALEF ’

NEW-YORK, 20 —L'ascénsion dr
Bill Sweeney, premier-but des Orio- «
.les de Baltimore, chez les meilleurs
i frappeurs de la ligue Internationn.

lle rend la position de George
I Puectlinelli, très précaire, Avec le

1 | Joutes de mercredi dernier incluser ,
as Ji F3 | on remarque que Puccinelll a une

i moyenne de 3816. tandis que Swee Pp
:ney à réussi 3815. Comme ces chif- -

fres comptent pour. 382, les deu: |
joueurs de Baltimore sont égaux cu

première position dars le circus’
Knapp. ‘

LES CARNINAUX

LES CHAMPIONS DU MONDE
MALMENENT BROOKLYN.— LA
DEROUTE DES GEANTS.

Voici les résultats des parties de

 

 

dimanche dans la lig:ie Nationale: Puccinelll perdit un point a )

A St-Louis: ’ l cours de la semaine. tandis qu

1re partie: | Swceney en gagna 22. 1! y & tro »

Brooklyn 020 002 012— 7 11 3 | semaines, Sweeney ne frappait que,

St-Louis . 230 040 40x—-13 15 0

|

312. Puccilinelll est cependant u::

Batteries: Munns, Vance, Mungo | Plus fort frappeur. I a compté 9°"

et Phelps: Haines. P. Collins et De- ! points. cogné 137 coups, collectionnyp
lancey. Davis 1 36 coups de circuit et fait enrég!

2e partie trer 118 points, Ses 26 deux-bu! “

Brookivn 003 0620 000—5 12 1 j et ses huit trois-buts lui donn-r ,

Bt-Louis . . 002 010 04x—7 14 1 ; UN bel avantage.
Batteries. Leonard. Clark. Heus-! Fresco Thompson. des Royau. !

ser. Babich et Lopez; J Dean. Wal- | occupe la troisiéme place avec uns ,
ker et Delancey, Davis. | moyenne de 356. Fresco a obten.

DEUX BLANCHISSAGES 1131 coups &rs mais perd la premi*- ,
A Cincinnati: !re place chez les coups de deux

Philadelphie 001 000 102—4 11 1 | bute: Jeffries le devance, 31 cer "

Cincinnati 000 00% 000-0 8 2 | tré 30. .
Batteries Davis et Todd: Derrin- ! LES CIRCUITS ,

Chez les frappeurs de coups
| circuit, Woodley Abernathy et Ole»

Philadelphie 011 000000—2 8 1 ! Carnegie suivent Puccinelll, aver 2%
Cincinnati 000 000 000—0 5 3 coups de circuit chacun. Al Nie.

Batteries: Bowfan et Todd: Hol- {mec a cogné le plus de trois-but

lingsworth. Nerina er. Lombard. soit 12 tendis que George Toporee:
GEANTS BAYOUES jet Ernie Koy ont volé le plus

ger. Frey et Erickson.
2e partie

A Chicago ‘ buts. soit 14 chacun. a
1re partie: | Fitzgerald. de Buffalo. est le g'ia-

New-York 022 000 000 N0—4 11 2, trième meilleur frappeur avec unr "

Chicago . 01101010001—5 IN 1 moyenne de 355. Jimmy Rippie ,
Batteries Hubbell et Danning. ; avec 347 lke Boone avec 345, Wer

Carleton, Root et Hartnett | Schulmerich avec 340, Jim Moore
Ze partie: |de Syracuse aver 335. Nick Alle:-

New-York 100 000 050— 5 9 1 ‘ter Mills avec 323 et Johnny Mize
Chicago 000 302 06x—11 11 O :gandro, de Syracuse. avec 382. Bus- «
- Batteries. Stout. Smith, Cha-\apec 323 suivent dans l'ordre de
gnon. et Danning. Lee, Warneke et frappeurs.
O'Dea Chez les lanceurs. Kieinhans. n°

PAUVRES , Newark a dix victoires contre troi-
A Pittsbure ‘défaites, Hilcher des Leafs, Pete’

Boston N00 000 000-0 4 1! Appleton. de Montréal! et Harris. de-
Pittsburg 100 000 06x—7 13 0 Buffalo ont respeciivement 15 14 of,

Batteries: Brandt «i Hogan, 13 ictaires contre 5 défaites 8m--
Swift et Padden ‘the a aussi 14 victoires. !

-

BRAVES
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  © Micher de la Gomme Wrigle
stimule le essus digestif.
Son sucre qui ravive fait oublier
la fatigue. Regagnez vos forces.
n’importe quand!

Exigez lo WRIGLEY ses

is Gomme bd Macher Supérieure
“ay Copyriany—Wesghy's, 1835

nsnian



 

LAley Murray a offert 85.000 à James-
© J. Braddock,

A
ai

iB
a

tm
T
e
i
S
R
S

   
LE CHAMPION DE Bud
WOODWARD A FAIT
NOUVEAU RECORD|IESIMIDENEY
  

UNEOFFREA +
!

JIM BRADDOCK,
L IMPRESARIO MURRAY VEUT!
LE MATCHER A BUDDY BAER.|
FRERE DU CI-DEVANT CHAM.
PION,

BUFFALO.—Le promoteur Char- :

le champion poids-
Inurd du monde, pour se battre en
exhibition avec Buddy Baer le frère

de Max.
Murray fit cette offre samedi ;

aprés que Baer eut couché Delan- !
ry en quatre rondes. Buddv pesait
236 livres et Dalaney n'en pesait
que 190, Dès le premier assaut. |

Delancy croula sur les genoux, mais
te releva pour tenir bon durant
trois autres rondes.

BUFFALOBAT
LES ROYAUX

MONTREAL ESSUIE UNE AUTRE
DÉFAITE. — DEUX SUCCES DU
MAPLE LEAF.
Voici les résultats des parties de

Ad manche dans la ligue Internatio-

nale:

 

 

A Buffalo
Montréal . 020 000 000—2 9 1j
Buffalo . 202 000 09x—4 "7 2

Myllykangas, Granger et Lewis:
Ash et Crouse.

TORONTO GAGNE
A Rochester:

ire partie: !

Toronto . . 000 120 203—8 16 1 |
Rochester . . 000 002 200—4 10 1
Barnes, Lucas et Hinkle; Weiland,

Pociask, Kleinfe et Florence, West.
2e partie:

Toronte 000 622 2—12 11 1
Rochester . 0200301— 6 11 3

Pattison et Crouch; Michaels,
Harrell, Poclask et Florence.

NEWARK TAPE
A Syracuse:

Ire partie:

Newark . . 00000300000—3 10 ©
Syracuse . 100 110 000 01—4 12 4

Batteries: Spittler, Makofsky et
Baker, Grabowski et Savino,

2e partie:  Newark . 300 0020—5 9 1
Syracuse . 303000x—6 8 0

Batteries: Kleinhans, Wicker,

Makosky. Duke et Hershberger;
Johnson, Mulligan, Coombs et Sa-
vino, lLagett.

ORIOLES VONT BIEN
A Albany:

Ire partie: ;
Baltimore . 100300 200—6 10 2:

Albany . . 000 000 500—5 5 3°
Batteries: Gumbert, Lohrman et

Spencer; Filley, Leiber, Hensiek et
Hayes

2e partie:
Baltimore . 2100000—3 9 0
Albany . 0000000—0 5 0

Batteries: Pearce et Mackie;
Weaver et Redmond.

LA NATIONALE
CHANGE D'IDÉES

LA FLUPART DE SES CLUBS FE-
RONT L'AN PROCHAIN DE LA
BALLE AUX BASES A LA LU-
MTERE ELECTRIQUE.

CHICAGO. — La ligue Nationa-
le jouera à la balle à la lumière
éléctrique en 1936 sur tous les ter-
rains, d'après la rumeur qui cir-
cule ici actuellement.
Les terrains de Chicago. Boston.

Pittsburg et Philadeiphie auront un
système électrique du dernier cri dès
la fin de la présente saison. Plu-
sieurs clubs de la ligue Américai-
ne suivralent aussi ce mouvement
Les magnats ont tenu récemment
un important meeting à Cleveland.
lors de la joute des clubs d'étoiles,
et tous se sont pratiquement enten-
dus à ce sujet. .
Le succès de Cincinnati à la bal-

le nocturne a fort impressonné les
magnats. Chicago est assuré d'a-
voir du jeu à la lumière et le gérant
Charlie Grimm, des Cubs. l'admet
ouvertement. A New-York, le Co-
lone! Rupert, des Yankis. est en fa-
veur depuls plus d'un an mats les
Géants sont absolument contre ce

mouvement

 

 
 meme

Voir page 11

Omaha enlève facilement leg
honneurs de la riche |
épreuve et se classe au!
premier rang des che-
vaux de 3 ans. Il fait le
mille et griart en 2’ 1”
2-5.

LE VAINQUEUR A
UN BEAU MAGOT y

CHICAGO. —Omaha a eté pro-
clamé champion des chevaux de
trois ans, après avoir gagné la Clas-
sique d'Arlington, riche épreuve
disputée samedi à Arlington Heights,
en présence d'une foule immense.

TI} démarra plutôt lentement et.
au premier demi-mille du vovage
d'un mille et quart. se trouvait er
huitième place. Le jockey Wright !
l'envoya alors à l'extérieur du grou-,
pe et le poussant brusquement I'a- |
vatt

mille.
Omaha continuant sa route a vive

allure, enfila le dernier coin en tête

de la parade et passa sous le fil,
avec une marge d'une longueur et

demie sur St-Bernard. qui avait
jusqu'au furlong final, mené la pro-
cession. Et Omaha fit en même
temps UN record Inca! de 2'1” 2-5
pour un mille et quart.

St-Bernard, à FE -D. Shaffer, avai
la tête devant Blondroot. de l'écu-
rie Bradley.

LE PARTAGE
Cetté victoire enrichit l'écurie Be-

lair de W. Woodward de 28.975 dol-
lars et porte a 146.105 dollars les

gains d'Omaha
St-Bernard gagna 4.000 dollars;

Bloodroot. 2000 dollars, et Black
Hélène, 1.000.

Il y avait dix candidats en lice
et le vainqueur. lourd favori, ne
remboursa que $2.80 4 ses preneurs.

LA CLASSIQUE
1—Omaha, 126. D. Wright. $2,80,

$3. $2,40. 2—St-Bernard, 121, Kees-
ter. $7. $3.80 3—Bloodroot. 113, Ba-
laski. $2,80. 4Black Hélène, 121.
Meade. $2.80. 5——Skip It. 118. Ar-

caro, 196 à 1.
6—Comte Arthur.

placé en deuxième place au

118, Robertson,

17 à 1.
7--—Chief Chéroki, 121, Kurtsin-

ger. 139 à 1.
8——Roman Soldier. 123. Woolf.

15 à 1.
9—Tearout, 123. Hanka. 77 à 1
10-—Malbrouk, 118. Haas, 272 à 1.
Temps, 0°23" 1-5 047" 2-5, 1'12"

2-5, 135" 4-5. 2'1" 2-
"et quart

LES FANIASFS À
FMPIRE-CITY

ROCK X BAT NAUTCH ET MISS
MERRIMENT. — LES FAVORIS
ONT DU SUCCES.

 

NEW-YORK. — Voici les résultats
des courses de samedi au champ

d’Empire-
Premiere Course

1—Little Miracle. Coucci. 5 a 2,
4.5, 2-5; 2—Grog. Knott, 8 à 5. 3-5,
1-3: 3-—Golden Eve. Longden. 50 à
1. 20-1, 8-1. Temns. 16" 3-5 pour |

cinq furlongs et demi.
Deuxième Course

t—Sandv Bill. Cerona. 11 à 5. au
pair, 1-2; 2—Dowdy Dell, Rosen, 9

à 2, 8-5. 4-5; 3—Granny's Trade.
McCune, 8 a 1 3-1. 8-5. Temps, 1'10"

pour environ six furolngs.
Troisième Course

1—Phillippi Boy. Knott. 13 a 5,
pair. 1-2: 2—Laughing Sun,

16 à 5. 6-5, 3-5; 3—Colonel
13 à 5. au pair, 1-2.
2-5 pour environ six

atl

Rainey,
Ed. (Çoucci.
Ter &, 1107
fur + gs.

Quatrième Course
1—Rock X. Peters. 13 à 10. 1-3,

xx; 2—Nautch. Merritt, 13 à 5, 3-5,
xx: 3—Miss Merriment, Jones, & à -
5, 1-3, xx. Temps. -'10" pour envi-

ron six furlongs.
Cinquième Course

1—Top Row. 113. Loneden, 3 a 1.
4-5. xx: 2—Onlv One. 113, Merritt
9 à 10. 1-4. xx: 3—Vicaire, 107,
Saunders, 8 ‘A 1. 5-2, xx: 4—Good
Gamble, 105. S. Renick, 3 à 1, 4-5,
xx. Temps, 023" 4-5, 0'48” 2-5, 1°12”
3-5. 139" 3-5, 1'56” pour le mille :

1-16 du handicap Yonkers
Sixième Course

1—Wishing Star. Longden. 16 à 5.

6-5, 1-2. 2—Flowery, Mernitt. 8 à 5.
3-5, 1-4 3—Patient Saint. Knott,
16 à 5, 6-5. 1-2. Temps. 228" 3-5 |
pour un mille et demi

 

_GAINS TRIOMPHE
arrv Gains.

NEESTnoir de Toren. a bat-
tu Obie Walker. d'Angleterre dans
un match de quinze assauts qui eut
lieu ici samedi.

 

 

Ne
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UN CHANGEMENT
52 “Mains de Bridge”:

L.-O. Grethé Ltés — maison

 

en série

DES MILLIERS ONT-es
CHANGE AUX

AaE

POUR LE MIEUX
an nen. sont acceptées

caradienns et :ndéper.dente

5 pour un mille ‘

 

À WIMBLEDON
LA FOULE MANIFESTE LORS-
QUE LA PLUIE INTERROMPT

| LE JEU
FINALE DAVIS.

 

WIMBLEDON -— Des pluies tor- |

rentielles ont retardé les matchs de!
tennis qui devaient avoir lieu au-

: Jourd'huil, opposant les Etats-Unis a
l'Allemagne dans la série mi--finale

Davis.

Donald Budge. de Californie. a
remporté une briilante Victoire pour.
les Etats-Unis, en battant Heiner,

Henkel par 7-5. 11-9, 6-8. 6-1. Hen- |
Kel surprit la foule par sa résis-

| tance superbe

! Wilmer Allison,
jouera
gne, le baron Gottfried Von Cram

Les doubles seront joués mardi.

ERREURS COUTEUSES
La rencontre entre Budge

Henkel a donné lieu a une multi-
tude de coups des plus erratiques.
Budge était visiblement fatigué et
nerveux. La responsabilité qui lui in-
combait l'affectait au début, mais 11
termina cependant trés bien après:
une médiocre exhibition de son sa-
voir faire. Les deux rivaux amusè-

des Etats-Unis,

rent la foule en brisant leur ser-

vice mutuellement.
La foule fut si déçue que les

matchs aient été retardes a cause
de la pluie, que les spectateurs
laissèrent éclater leur colère. bom-

bardant les terrains avec tout ce
qui leur tombait sous la main, lour-
naux, coussins, tasses et autres pro-

jectiles, montrant très peu de
esprit sportif qui a coutume de pré-
valoir dans les rencontres de Wim-,

bledon. Le flegme anglais s'est,
cette fois. nettement démenti.

LA SITUATION

Les officiels calmérent Irs

cet

têtes

rait pas été possible de jouer plus

qu'un set et qu’il n'aurait pas été!
juste pour les joueurs de les forcer'

à jouer par une semblable tempé-

rature.

SOREL RESTE
SANS DÉFAITE
 
, LES MENEURS DE LA LIGUL
| PROVINCIALE CONTINUENT-

LEUR BON TRAVAIL.

Voic1 les résultats des parties de

j dalles jouées dans la ligue Provin-
{ clale-
Joë Choquette. 000 100 302— 6 17 4

{ Sorel ......... 044 211 00x—12 18 3}
| Batteries: Codeile, Major et Dal-
laire; Cummings. Gallagher et Ga-

; len.
| 2¢me partie

| Joé Choquette
(exhibition:

000 001 4— 5 6 2,

Sorel ............ 004 300 x— 7 9 3

Batteries: Dufort, Coderre et Du-

fort; Shapiro et St-Jean
Red Indiens 000 000 101—- 2 4 e,
Granby ...... 461 036 31x—14 13 2

Batteries: Donnelly. Davis et Ma-

i rier; Carrigan et McNally.
2me partie: —

| Red Indiens 001 000 6—1 3 1
Granby . 100 301 x—5 4 4:

| Batteries. Ogleman et Marier:

Brown et Bousquet.
Police . 002 201 210— 8 9 5
‘Brtish Cons 320 450 17x—22 14 7

Batteries: Lebalnc, Rousseau,
Couturier et Lacroix; Meek. Des-

‘jardins et Marchand

| 2me partie’
| Brtitish Cons 011 1N1 1—5 8 0,
Police .. 4000 001 2—3 7 1

Batteries Turner et Bowden:

Auger et Lauzon.

| Sherbrooke 000 720 001—10 6 2
Drummondville,

| Batteries: Joyce et Letarte, Tur

DANS LA SERIE MI;

lundi contre l'as d'Allema-!

et!

érhauffées en expliquant quiln'au-.

| 1924—Catalan. cheval de 3 ans qui de !a division du Nord qui eurent

010 010 000— 2 5 7

ETER

ge donne l'avantage aux États. Un:

 

LE CLUB ST-CHARLES A PRIS SA REVANCHE

 

LES ASDE GARDENS TRIOMPHENT

| L’Arbre de la Science\LECATHCART
À SUCCOMBÉ

 

ee ||
| Choses du domaine universel qu’il est bon |

de connaître, 11

  

 

+

| if
| —<—{/LES JOUEURS DU LAC DES

al. CHENES OBTIENNENT LA DE-,
| | Par Gll.-U. Juiea | CISION APRES UN BEL ENGA-

: GEMENT. — LE RETOUR DE
Les saVañts russes ont découvert drapeau anglais sur Québec. Cham- W. HODGES.

le secret de prolonger la vie des ani- plain et la plupart des habitants:
Le club de paume au filetmaux inférieurs de quatre fois 52 | rentrent en France, mais Hébert,

durée normale. Ils opinent que Abraham Martin, Poutrincourt et Gardens a rencontré dimanche pour
l'homme devrait vivre de 150 à quelques autres restent au pays. la première fois les représentants

 

1180 ans i . . = du club Cathcart et les repoussés
es + *® 1759—Les canons anglais endom-

| Un savant allemand a réussi à magent la basilique de Québer
extraire du sucre d'une certaine es-
rece de bois. |

un tournoi des plus intéressants.
Mille Claire Bélanger. du Cath-;

1793—Alexandre Mackenzie, t - Crt. a causé la surprise de la jour-|
fiquant de fourrures, atteint ja Lit. Née en battant Mlle Denise Côté.

L'arapaine, ‘qui ‘habite l'Amérique ; toral du Pacifique. 6-8. 6-2. 7-5, grâce à un ralliement
méridionale. principalement les | .. ‘ sensationnel.
fleuves du Brésil, est le plus grand’ 1797—La Constitution. frégate Les amateurs ont eu le plaisir de
poisson d'eau douce. Il atteint une américaine. quitte Boston pour son ; “ÉVOIT à l'oeuvre Weldon Hodges. au
sanivre de 19 pieds et vient à peser | premier voyage le est sous le | tapos cents,auelaue temps pour
440 livres. co ! 1S€ de San2... Ledement du capitaine Isaac! Voici les résultats officiels: —

La plus courte distance d'un océan, . » ® SIMPLE MASCULIN
Maurice Fortin. de Gardens. dé-à l'autre aux Etats-Unis se trouve. 1812—Le général Isaac Brock lan- fait Joseph Ravmond. du Cathcart.

entre Charleston en Caroline mé- ce sa proclamaton historique à l'oc-
‘ridionale et San Diego en Californie. ; casion de la guerre que les Etats- rar 8-8. 6-0.
Elle est de 2152 milles. On compte |Unis viennent de déclarer au Cana- ArbitreBernard Leo,
3265 milles de New-York à San da. Mile GI er N
Francisco. e Claire Bélanger. du Cath-

! ! cart. défait MI!
| 1822—La banque de Montréal re- neDATE Pari Côté.

On estime qu 11 v a dans le monde ; çoit une charte royale, sous la si- .
environ deux livres et demie de ra- | gnature du roi Guillaume IV. ArbitreTees
Fron onoeJa valeur à 85.- cc , Mme Sylvani Major et Mlle Alice

gouars. } 1622Naissance du moine Grégoi-  Eoublière. de Gardens, défont Milles
re-Jean Mendel, savant qui établit ‘ Cécile Charette et Carme! Bélan-

; L'ordre de Lénine est la plus éle- | définitivement. à l'aide de pois, les ger. du Catheart. par 6-2. 1-6. 6-4.
veedes décorations qu'accorde la ré- | lois de l'hérédité. Arbitre: Maurice Fortin.
publique russe. DOUBLE MASCULIN

1883—H.-M.-E. Cimon, ci-devant: Bernard Lefort et Hervé Lajoie.
| député de Chicoutimi. est nommé i du Cathcart. défont Weldon Hodges

2. © | Juge de la cour sunérieure de Qué- et Henri de Coeli,
Cest Vauvenargues qui a dit: -bec. Il meurt le 16 juillet 16,7 6rbitre Joseph Raymond

Le désespoir est la plus a a aus ; ; : ’(nos erreurs! a plus grande dei 1395parton, cheval de 5 ans qui DOUBLE MIXTE
. | porte 108 livres. fait au parc Haw-

° ° | thorne en Illinois un record local de

FOLIES-SENTIMENTALES iF 28” 1-4 pour deux milles.

Il arrive souvent que les marcheurs 1904—J. Perry, de Vancouver. ga- |

de la faim sont pour un gouverne- | &ne le prix du roi au grand concours
ment les signes avant-coureurs de la de tir a Bisley.
fi

de 
 UNE ERREUR TRAGIQUE

tôt, de Gardens, défont Mile Mar-
. jorle Gorman et Claude Choquette,
du Cathcart. par 6-4. 6-3.

Arbitre: :Claude BenderBender.

nt - . .

t  1905—Welcon Henley, lanceur auMURRAY

PRI

Y PREND
Q ‘Philadelphie Athlétique. n'accord

“Das un seul coun sauf aux St-Louis |
Browns qu'il blanchit 6 a 0.

 

i » .

u ; 1910—Prince Gal, pur-sang de 4
Et n'oubliez pas que le père Job ans qui porte 116 livres, fait à Em-

l'avait du moins pas à payer d'im-:pire-City un record local de 1' 41"
;pôt sur le revenu!! 11-5 pour un mille et 20 verges. LE JOUEUR MONTREALAIS DE-

ARI | CROCHE LE CHAMPIONNAT
LE 21 JUILLET | 1913—Freddic Welsh met Martin, PE PAUME AU FILET D’ECOS-,

~ oe +. Murphy hors de combat au huitie- SE |
 1676—Le traité de Bréda est signé me assaut d'un match qui a lieu à

,et ia Grande-Bretagne remet l’Aca- Fernie en Colombie-Britannique.
‘die à la France. i

PEEBLES en Ecosse. —
: Murray. de Montréal, a décroché
| samedi le championnat de paume.

1935-—La lune entredans son der- jau filet d'Ecosse.| 1796—ke général Simcoe lieute-  nier quartier 4 2 h. 42 du soir. Elle
nant-gouverneur du Haut-Canada,| croise le méridien méridional à 5 h,|, L. 8 Pris la mesure du vétéran|

i I1.-G. Collins, par 8-6. 9-11, 6-4, 6-3.
dans le match décisif du tournoi
annuel.
Lard Watt. de Montréal.

‘roline Deacon, de Vancouver, ont
| été battus en mi-finale mixte. Mec-
a et Mlle Mason les éliminant,
ve 6-4, 6-2.24

o3t rappelé en Angleterre. 24 du matin. A Ottawa. le soleil
Ise lève à 4 N. 35 et se couche à 71

1797—Pendaison, à Québec. de Da- h. 43.

Pone leCanada. + CTPLESHONNELRS

GANANOQUELEDOWGAGNE
1815—Halifax anprend la défaite

de Buonaparte Waterloo.

1836&—Ouverture officielle d'un che-
min de fer entre Laprairie et St-
Jean en Québec.

 

. . «

i 1865—Le vapeur Great Eastern”
peprend la pose d'un deuxième ——— |
câble télégraphique dans l'océan ; . + ;Atlantique. LES RAMEURS Du ST-LAURENT ,

ENLEVENT LA PALME AUX

! 19i7—Joe Burman bat Georgie REGATTES DU NORD.
|'Thompson dans un match de dix
assauts qui a lieu à Racine en Wis-
“consin. !

LES BUVEURS5DECLASSENT LE
NOTRE-DAME. DE SHERBROO-
KE. PAR 22 A 3.

MONTREAL— L'équipe de balle:
de !a Brasserie Dow a battu le
Notre-Dame, par 22 à 3. dans une,

| exhibition peu intéressante qui eut
;lleu dimanche à Sherbrooke.

Haves et Larivière firent chacun
quatre coups en cing efforts.

LE RESULTAT
. 434 100 910—22 23 ©

000 000 003— 3 76
Lahaie, Rose. Lambton

Les rameurs de Gananoque ont
‘ décroché les honneurs des régattes |

| porte 96 livres, fait au parc Kenil- Heu samedi à Rockcliffe. Ils enle-

(Worth. à Windsor, un record loca] Vèrent, au cours de la séance, six
de 1' 51" pour un mille 1-8. épreuves conséeutives et conclurent

Avêc un total de 56 points.

1927—Eddie "Shea et Joey sangor | New-Edinburg en fit 23:

font a Chicago match éval de dix ton Place, 13; Rideau, 11:
assauts | nia. 6: Belleville, 2. Dow

. | Frank Amyot. de Britannia. a en- | Notre.Dame
core gagné l'épreuve individuelle Batteries:
majeure et ce triomphe lul mérita et Larivière:
le nouveau trophée du Jubilée.

 

Carle- |
Britan-

LE 22 JUILLET

1629—Les frères Kirke hissent te! russe et_Pinard.

  

cotte. Girouard et Landry.
CLASSEMENT

G.  P. Moy,
Score: ,.4 0 100

| British Consois. . 3 0 1000

iJcé Choquette.... .. 2 1 666

Sherbrooke .. ...... 1 1 300
Granby ...... sa. 2 2 500,
Police .... ......... 1 2 333

Drummondville| 0- a 2 N00

STLOUIS EST

 

CHEMISES BRUNES FOR-
ENT LES YANKIS A UN PAR-
TAGE. — DETROIT BATTU.

dimanche dans la ligue Américaine:

A New-York:
Ire partic

M
*
|
| St-Louis 000 000 000—0 2 2
. New-York 001 100 00x—2 6 1
© Batteries: Walkun. Van Atta et
Hemsley: Broaca et Dickey

2e partie:

(st.-Loyis . 061 000 M 1—2 11 1
New-York 010 000 000 0—1 9 1;

Batteries Knott. Van Atta Coff-
man et Hemsley. Tamulis ro Dic-
key

BOSTON VAINQUEUR
A Boston

Cochrane: Qrove et R Ferrell.
MACKS DEFAITS

A Philadelphie
Cleveland nn1 000 00—6 10 1
Philadeiphie 000 000 004—4 13 1

Battertes: Harder Hudlin et Phil.
lips: Blasholder. Distrieh, Turbe-
ville ¢t Richards

! LYONS SOLIDE
A Washingte-

| Chicaxo
Washington 090 100 1006--2 R&R 0:

Batteries Lyons et Sewell; New- |
son, Russell et Bolton. Holbrook. 

TRES FATIGUANT

Volcl les résultats des parties de :

Détroit 020 000 013—6 13 1

Boston 100 020 013—7 13 1

Batteries Bridges et Hayworth.’

 
1 050 100-—4 11 1°

LE CHAMPION DE 1935
 

  

   i

par trois matchs contre deux. après.

de Gardens, par:

Mlle Isabelle Lefort et Léo Lanc-!

LES HONNEURS

Bobby

LES CHAMPIONS
FONT LA BARBE À
LA CLIQUE DU VAL

'St-Charles leur glisse un é A

J

 

'  blanchissage dans un! SAMEDI DANS

 

match de croquet de la’ L’AMERICAINE
"Vallée de 'Outacriais. |

7 ' Chicago , 010000000—1 7 à
Washington . 00000000x—0 ! GO

de, L’EASTVIEW A | Batteries: Fischer et Sewell, Had-
L'OEUVRE CE SOIR lev et Holbrook.

Je partie.

Chicago . . 100100 000—32 5 3
Le club St-Charles a pris sa re. | Washington . . 007 060 11x—89 13 3

‘ vanche sur les gars de Val-Tétreau Batteries: Jones, Phelps, Tretje
en les blanchissant par 3 matchs a Wyatt et Shea; Whitehill et Bol-
0 dans une joute régulière de la: ton.
ligue de croquet de la vallée de Cleveland 800 321 100—15 21 0

| l'outaouais. Philadelphie . 002000000— 3 8 0

Par cette victoire. les champions Batteries: Lee et Phillips, Bren-
| consolident leur position au premier Zell: Dietrich, Benton, Tuberville et

irang de la ligue. tandis que Val- Richards.
iTétreau enfonce toujours dans le
caveau: et les chances des Val de! Cleveland

| participer aux ioutes de détail sont‘ Philadelphie. 004 000 01x—5 9 Q
! des plus minces Batteries: Winegarner et Phil.
| Au cours de ia séance de vendredi !; ps: Mahaffey et Richards.

Berry.
2e partie:

. 000010 100—2 6 2

soir. 11 se fit du beau jeu. "Coq" | Détroit . . 220 000 101—6 13 3
Valiquette. bien secondé par son‘ Boston . 000 100 310—5 13 0

partenaire Pit Desjardins. aui se; Batteries: Crowder. Auker et
j distingua par son magnifique coun Cochrane; Rhodes, Walberg, W.
| de bande. joua une brillante partieFerrell et R. Ferrell.
nour les Charlots
Le capitaine des vaincus D La-

france. joua de malheur: après
,&voir réussi un coup très difficile
| de bande. le capitaine adversaire|

St-Louis à New-York,New-Yorkpluie.

| s'en vint lui dérobre cette joute nar!

un splendide long coup.
La troisième joute favorisa enco-'

re les champions quand T. Cousi-
ineau et L. Couvillon criomphèrent.
| de R. Lafrance et A. Fournier.

Voici jes résultats officiels

Ire PARTIE
ST-CHARLES VAL-TETREAU
1—A. Valiquete 2—W. Legault LE CHAMPION ANGLAIS MAR-

(coq) CHE 300 METRES EN 12°38” 1-5
3--Pit Desjardins 4--A. Lafrance POUR ABAISSER LES ANCIENS

(moineau» RECORDS.
Gagnée par St-Charles, ee

2e PARTIFET-CHALRES VAL-TETREAU. PONDERS END en Angleterre —
John Cooper, champion marcheur
d'Angletèrre. a établi samedi un re-

3_D. Lafr oa) cord mondial de 12738" 1-5 pour la
A (eo) marche de 3000 mètres.

Gagnée par St-Charles. Rasmussen, du Danemark. avait
3e PARTIE établi en 1918, l'ancien record offi-

ST-CHARLES VAL-TETREAU Ciel de 12'53” 2-5. Le record de
1—T. Cousineau 2—R. Lafrance ! 1244" 4-5 que Hank Cieman, de
13L. Couvillon 4—A. Fournier, Sudbury. a fait récemment, n'a pas

Gagnée par St-Charles | encore été approuvé par les autorl-
Résultat final: tés sportives.

| St-Charles. 3: Val-Tétreau, 0. Lea CANERONPREND

2—H. Marcil 1—M. Fournier|

4+—P Valiquêtte

|
|
||

Juge du jen: Z St-Onge

PROCHAINE PARTIE
Ce soir:— Eastview a St-Charles,
Voici le classement des équipes.

ST-CHARLES .
| J GP. Mav
St-Charles 24 17 7 1708.
Laval 24 14 10 533
Eastview 24 12 12 500
Val-Tétreau 24 5 18 208  

et Ca-'
LE JOUEUR DE NIAGARA SE

ra FAIT VALOIR AU MANOIR RI-

| Ligue de balle | CHELIEU.
| du St-Laurent ’

 

MURRAY BAY— Jack Cameron.

; de Niagare, à enlevé le champion-
inat de golf du Manoir Richelieu.
grâce au pointage de 153 qu'il réus-
sit dans le tournoi annuel de 34

trous,

Hugh Jacques et W. Yuile da

Perth. 8: Renfrew, 7. , Montréal. se classérent ex aeaun en

LE CLASSEMENT deuxième place. avec 157.

J. G. P. Mov.

 

|
! PARTIES DE SAMEDI
| rain, 1; Carleton Place. 0.

Crain, 5: Carleton Place. 1.
Brockville. 1; Parkers, 0.

Smiths Falls... 31 20 11 867 | COOPER CHAMPION
Brockville ........ 31 20 11 667 —

Renfrew

.

...... 31 16 15 516 ST-PAUL—  Harrv Cooper. de

Perth ........ ... 32 15 17 .485 | Chicago, a enlevé le championnat
Crain . 31 14 17 452

|

de golf ouvert de St-Paul. avec un
Carleton Place 33 13 20 394

|

pointage de 271 pour 72 trous. I! ob-
Parker . 23 13 20 394 ‘tient une bourse de 1.200 dollars.

 

- EXPOSITION
D'OTTAWA

Billets en Série,

Achetez-les maintenant
à

pour un S
S'ils sont achetés avant la semaine de l'Exposition
Le prix régulier d'entrée est de 25c, par conséquent en achée

tant des billets en série à 6 pour un $ vous pol 80c. Ces bil-
lets sont transférables, bons r l'entrée sur le terrain en tout
temps, sur ia grande tribune l'après-midi et à l'exposition canine.

ACHETEZ UNE SÉRIE
Les marchands e: les autres qui désirent se procurer Aes bile

Jets pour les revendre peuvent se les procurer au Bureau de l'Expoe
on.
En vente en dehors de la ville aux succursales de la Banque

de la Nouvelle-Ecosse et dans niusieurs magasins. 2 a

DE LUNDI A SAMEDI,
19 AU 24 AOÛT

Entendez Creatore et sa Fanfare
VOYEZ—La Revue den revues: Spectacles forains améliorés et

nouvelles attractions: Exposition canine: Exposition

 

Trottier., Bilodeau, Pe-:

d'Automoblies: Etalages des Gouvernements Fédéral
et Provincial, Vastes étalages des manufacturiers et
mazchanda.
     

. P : 4 a 1

“ OMAMA, veillamtrojeton de Gallant Fox, s'est assuré le titra ds champion da la catégorie de 3 ars, en
bottont da bons adversaires dons la Classique du perc Arlington. Cette victoire enrichit rer Belairve

; 28.975 dollars et porte les gains d'Omaho e 142.255 dollars. Et le champion a étublHi un nouveau record de
‘2 1" 2-5 pour un mille et quert. |

[PA Le I. Ki j } IIa

H.-H. McELROY
Secrétaire et gérant général

Inimeuble du Journal, Ottawa.
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faites par le Service de l’aviculture
sur les basses-cours des Fermes ex- ;
périmentales fédérales. On sait que,
Vinfection se transmet par linter-
médiaire de l'oeuf. I faut donc.
pour prévenir la maladie, découvrir
toutes les poules malades dans
parquet de reproduction et les sup-
primer. Comme le sang des poules
infectées réagit d'une façon diffé-
rente du sang des poules normales,
11 est facile de faire la séparation.
De nombreux moyens d’essai du sang
ont été proposés, les uns bons, les
AUtres Moins sûrs, mais le moyen
le plus “ar et le plus pratique, dé-.
couvert à la suite de nombreuses re- |.
cherches conduites par les savants  canadiens qui s'occupent d-aviculture,
est maintenant bien établi. L'emploi:
de cet essai, qui offre le plus sûr’
moyen de découvrir la maladie du!
pullorum. n été approuvé en 1934 par!
l'hon. Robert Weir. Ministère fé--

titue un apport des plus utiles à

l'industrie animale des provinces de

! l'Ouest, car il offre aux producteurs

| de l'Ouest une occasion d'améliorer

leur situation, occasion qu'ils n'a-

vaient jamais eue jusqu'ici.

les trois Bureaux locaux provi-

soires se mettront immédiatement

À l'étude des détails du fonctionne-

sina op 319 sgsodo.1d sug[d sop jualu

tres intéressés dans l'élevage. Pour

expédier les choses, la Président de

Bureau fédéral des marchés se pro-

point terminus, le marché public ou

aux enchères, les prix du gros et du
détail, et les nombreux aspects de
la demande ou des préférences du

| consommateur. Cette enquête pour-
irait également comprendre l'étude
;des rapports qui existent entre la
qualité ou la catégorie et le prix

, obtenu par le producteur. l'acheteur
| de campagne, le marchand de gros
et le détaillant. En ce qui concerne

sur le
agricole

 
les recherches spécifiques

commerce, l’Economiste

 
i rm

| .

‘Les oiseaux et les
| lignes de transmission

d'énergie électrique

© Les oiseaux causent souvent des
désordres sur les lignes de transmis-

; sion électrique, spécialement à l’é-
i poque ou fîls construisent leurs nids.
Deux exemp' - récents de ce fait

pose de rencontrer bientôt les Bu- déclare qu'il ne s'est donné que très ! $0Nt mentionnés dans le bulletin de
renux locaux provisoires de l'Ouest | peu d'attention à la compilation de la Commission Hydro-Electrique de

du Canada.

La cultrre du tabac au

Canada

L'histoire de la culture du tabac au

: faits touchant les préférences ma-
I nifestées par le consommateur de
. la concurrence faite par d'autres

| articles sur les marchés d'outremer,
en vue de développer la vente de

i nos produits d'exportation dans les
pays qui n’emploient actuellement

:que de petites quantités de ces pro-
duits.

l'Ontario. L'enlévement d'un nid de
| corneille de l'une des tours d'acier
jde 46.000 volts de la ligne des Chû-
tes Niagara a Welland a exigé tout
yun travail Ce nid était fait de ra- |
|cines, de branches, de ficelle et de‘
[morceaux de fil de fer. Quelques-
unes des racines et des branches
étaient d‘une grosseur remarquable.
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3 — ——llareetreere rapnc par Alonié de Lestres Hiustrateur: Jules Paquette.

! LES FOIN’ a À 4

i

Le temps des foins est arrivé! Cherchor. tonne de mil fournit 60 livres de protéine di-
les fourches, réparons ies “aridelles”, libé- yestidle lundis qu'une tonne de trèfle en
rons le fenil, graissons râteauxr, churgeuse. . mune 152.
Jaucheuse, faneuse, et la fourche à foin. Re- Le foin de mil devrait se faire plus tôt

4 gardons le ciel . . et le mil. Espérons d'i que celui de tréfle parce qu'il perd vite sa]
= eau temps. | valeur en protéine. Quand donc? Quand |

“od ” Quand couper le foin? Lorsqu'il est ic plu. j'épi est violet. Cette époque arrive souvent
Ng buse en et le plus riche en matières minéra- «près la mi-juin en temps urdinaire. Mais!
a Pois de ponent, th est impossible quelque.oublions pas que nous sommes près de trois
org essubit defui be foin à temps, vu le; emaines en retard sur toute la ligne. Ce-
| ii à 5deJui € a difjerence Lu tema. pendant, à cause des pluies, juin est toujours

grande aa terres re ‘Tout une saison défavorable. Mieux vaut attendre
à d emo i , ot ; en juillet. Ce que l’on perdra en valeur ali-
1 e même, il est opportun avant chaque sai - mentaire, on le gagnera amplement par une Liege 10
, SON à foin de bien établir le meilleur momen: " ’ ; 9 Ce > û nserva
: de la fenaison afin de s'en rapprocher l- mer eure jenaison et une plus stire conserva- Le rusé Irlandais fit mieux. 1! L'après-midi du 7 mal, le dé- Pur mensonge. qui en appelait Mes compatriotes vous de-

4 plus possible. . CeRO N MELD trèfi tient lus de proposa hardiment au ministre puté dut garder la chambre, in- aux honteuses reculades. Reti-  vraient la paix .. . et le gouver-
4 Nos élendues en foin sont considérables. IN MELE. Le trêfle contient plus de Rogerson de nommer son beau- disposé, Duffin y entra, souriant:  rez-vous d'un débat désormais nement une récompense! Lanta-

| beaucoup trop grandes. Et malgré cela, ave. HrOtéine que le mil, nous venons de le voir. frère au Sénat. C'était se débar- Pourquoilutter, le gouvernemen: inutile. Et l'insinuant Irlandais  gnac frémit, puis: La devise des
nos ambitions démesurées, qui n'a pas deux La fenuison de cette légumineuse demande rasser élégamment d'un adver-  abandonnerait la lutte. disait la beauté de se faire pa-  miens, Duffin, c'est: plus d’hon-
ou trois terres dans les “concessions”, et cul- Plus de précaution que celle du mil. Et, c’est saire . . . cificateur. neur que d'honneurs.
tivées à la diable, exprès pour répandre les parce que nous traitons trop le foin mêlé mere - =

+ mauvaises herbes dans toute la paroisse, ré- comme le foin de mil seul que nous engran- PRIMES DE t | M. Green, qui fut candidat à la |lungs.. enfin, vers 6 heures, le pré- tobre 1934 .. l'exécutif en groupe.colter de la rouche, du franc foin, du foin geons et vendons du foin de si mauvaise . 4 : ] | convention d'octobre dernier à En- sident entra dans la salle fous | Propose, et rs membres dispar
ined 3 - ! °s re 5 ë p Po t. , u es sons po

Jou, des “queues de renard”, ct Jinir de semer qualité. Par notre incurie passée, nous avons JARDINAGE Eeeeeaanu toutceux des Canadienport Tlie jesCanadiens-Francais du
quand les autres ‘s'arriment’ pour faucher. fait perdre aux Etats-Unis, le nom de nos + ; dans le sud du comté. Il se déclara cals... allait-on enfin oublier le |comté de Cochrane-Sud n'ont pas

quand les autres “s’arriment” pour faucher bons producteurs de foin. AUX COLONS en faveur des cultivateurs et dit préjugé de race et choisir un hom- eu leur part depuis lex élections

perd en qualité. Les automobiles, de plus, n2 Prenons les précautions suivantes pour fai- J que ce n’est qu'à la demande de jme qui pourrait nous représenter | provincialesde Jule,1031

J ; heteurs pay- : > V à les : ses amis qu'il se présente. | dignement à Ottawa, Le président, | Ç
mangent pus de foin; et les ac pay re un bon foin mêlé. 1° Voyons sauver les| Le monde médical reconnait au- ik Es M. LEGRIS d'une voix morne. donna les chtf- | M. lexrls se présentera - t-il
ent moins cher que le bon,le foin chauffé, |: et les feuilles du trèfle, car elles contiennent | joura'hui que le végétarisme cons- | | OM. Legris parl ltres . Walter Little, 253: Jos Le- quand même? Nous n'en sevons
Join de chiendent, de marguerite ou de mou- surtout la protéine. Pour cela, coupons-ie|titue le melileur mode d’alimenta- anglaiseil débutadanslalangue gris 194 . rien. . Mais nous Tn nu a

| tarde. Bref, on dirait que nous tenons à de- de bonne heure alors qu’un tiers des têtes ont ton qui soit. Malheureusement, "| de Shakespeare, et on le siffla un Honte. honte” eritrent une ce heraceWillinms, © 1 avo-
venir membres à perpétuité de la confrérie commencé à brunir. Ceci permettra, de plus, mangeons pas assez delégumes ne ’ fe Pourtant M. l.egris parle un Cedort te cat de Kirkland Lake serait candi-
des bourses plates. au regain de reprendre, el de pousser aos On comprendra, par exemple, que -— tres ou anglais, € eaparole fa- gris ne dit pas un mot: et on ne dat steveniste .. M.Williams qui

‘ ; 16 i ’ . Silo S i . ’ sa et n - >ycia s sun. fut tour A tour rail. ouvrier

Dans le cas de ces étendues considéra- Pere4racepermanent.aLarat anteun Le choix de M. Little. Fie- français dans la salle. et on pou- NAA Little remercia ses sun conservateur-euvrier, conservateur.

- bles et dispersées, fauchons de bonne heure p .' potager d'ou ils tireront les aliments les de M J.-A vat voir dès le commencement que an a a ; …. |et peut.être C. C. F. ne serait pas
1 ; les herbes pourront prendre solidement raci- ; : res paroles de M. J.-A. le candidat “Canayen” n'avait pas . [Our la 3idme fois en 14 mois. Hyver la lutte à l'honn-dans les “baissières” et endroits humides, la b + résist au sains et nutritifs, indispensables à . de chance. M. Légris di p M Legris arriva bon deuxième de taille a vrer la lu à }

où le foin est le plus mûr pour avoir le temps ne, fournir un bon fourrage, et résister la subsistance de la famille. Legris. c'était un crime dete 5 t que = dans une convention libérale. rabl eW. Gordon, ministre dr emi-

de tout p il oment en calcu piétinement et broutage au ras du sol des ani-| Parmi plusieurs initiatives heu- —— Francais et un cathalomadien ot toujours Il fut battu parce qui Des ef député de Témiscamingue-
- vais qu : s 5 ct nus :

lant troissemaines en moyenne pour la fe [OLE 4¢ 14 ferme, y compris le mouton | Sins tincialdecolonisation PREJUGES accude ce crime: “Nous de. [121 de notre race Noa riven) SUE J]SL GSE,SOON,+ lant trois semaines en moyenne pour la fe: Dans la formation des pâturages permanents. PS estune qui intéressera.partieu- “oo vons tous vivre côte à côte, dans anglais oublieront Un jour qu’il faut dans ce comté. . Les C. C. F;, qui
: naison. Donc, au milieu de cette saison pro-  ;; faudra éviter de faucher les herbes vivaces, |ièrement le public. T1 s'agit des pri mePPS! au“Droit | cepays. dans ce comté, dit-il, et reguvder Piuseinue conrez semblaient avoir de bonnes chan-

«  pice, faisons le plus beau foin et gardons les tels que les paturins, la fétuque et le dactyle |mes accordées aux femmes de co- convention libérale tonne à Kirk. suis neiererparce duedele re Tange mats qui cat un bon | C08 de triompher vont perdre nom-
‘ ; . TU La - RE 8 ’ ’ . - ' ‘ CAL… mauvaises pièces pour la fin telles que levées peiotonné avant leur floraison dans Uespoir ons Jul se donneront la peine de land Lake, mercredi. le 17 iuin à lique; d'ailleurs je suis marlé à une | homme. et un des leurs ani vaut brede purea Restauration

M « de fossés, les, “abouts”, le “trécarré”, et le de sauver le foin de mil. Autrement, nous potager En oTTorey mis choisi Walter Little, échevin du |Ecossaise”... M. Legris promis son Moins. il faut choisir le meflienr 20©oe de la trempe de M
join maigre de la dernière terre dans le haut  empécherions la reprise de ces plantes si uti-\nistre Vautrin consent à donner des canton oea et (Sontractenr concours entier à toutes lex clas- Ne o oon.Ne Lecris

, . © € 1 A ions - ses de 3 ; , 0 ec M. $ ai . “i.

du “trois”. Celle-ci, d'ailleurs, achetée à perte les parce que leurs racines se développent lors primes de Jardinage afin d'encou- dérales M. Little un plonnier industries surtout dre de chence avec la majorité des ho hedie 1 (aemtion
d’un autre, la plupart du temps, ne vaut pas de la pleine floraison, non avant. ie eveoppement oo,Cotte du Nord, demeurant à Kirkland |ére, la seule industrie du nord de délégués. : uede salle bien qu'en
grand’chose parce que souventes fois ruiné: Réduisons aussi les manipulations le plus ménagères Pp Lake depuis 25 ans. C'est M. Little comté. “Je suis ingénieur civil, au- MH faut ajouter que M. fers Pl ville. M. Jos Pradotte, député de

> isqu'il di ossible pour ne pas trop perdre de feuilles. oi i Qui a ouvert le chemin entre Fink- tant qu'avocat” dit-il, “el donc je |réusst à obtenir 21 vole de plus aul (0 00 use) absent, bien
parer Cuiéiyateur que de nom PLSGUE © ? 2 Les trêfles et légumineuses lontien- concurrentsn'ont. ve Primeses land et Swastika. TI demeure dans [puis afder à tout le monde. Tous ?ième scrutin, des votes qui. au awfatsela liste des orateurs.
partir. t ’ Le foin fer- litre a certaines conditions Ainsi, le |! Nord-Ontario depuis 35 ans. M. [les jours je cause avec les fermiers premier scrutin étalent talent al- B00LF000" qoiiey étaient

FOIN DE MIL. Quand le faucher? Nous ent un fort pourcentage d'eau. Le foin fer- potager aura une superficie dau “tile est de plus un prohibitloniste | et je connais autant que n'importe ;lés à MM, Hunt, Green et Swift trés nomiretlses, blen quil y eut
; menteraii et perdrait sa valeur s'il était mis 20 minds 7° pe |AVéré, et à promis, lors de la der- qui leur détresse”... M. Logris fut Mais M. Little, Int a obtenu 81 vo. | , nnes - Pr ses.

disions que le mil et le tréfle ne sont pas t it ; ‘tas ie’. P éviter cela moins 50 pieds par 50 pirds c l'é- nière élection municipale de “net-  trés applaudi ° ue tes de plus au Zième scrutin, (Test PCY de Canadiennes Françaii rop vite sur la “tasserie . Pour + nuivalent en superficie et on devra re UE : 8 Ce f - = "pue Mine Legris accompagnait son ma-
prêts en même temps. Tous deux différent f . bé y ; “y toyer” les hougrs de Kirkland La- Et l'On se mit à voter. A la con- (done dire que ceux qui avafent |" ’; auchez-le avant que la rosée ne soit LomDbée..y cultiver les légumes suivants: , ; sandidats Fi.
aussi en valeur nutritive. Le mil contient ; | pommes de terre, chou h d ke. vention d'actobre, que M. Legris dé- supporté les trois autres candidats I nous faut aussi dire que les Ca-

; Laissez-le faner un peu, mais pas trop, Car po ‘s de terre, CHOUX. Choux de A la convention M. Little n'a pas clara, irrégulière, tous votalent, et |ont préféré voter pour M. Tittle Dons. ; - :
3 pour cent de protéine, le trèfle 7.6 pour ; Siam ou navets, carottes, oignons, ,_: : ' ou or Rl + tous volalent, et ont p ! ‘otre cor. PAdiens-Françats de Kirkland Lake
cent. La protéine est la matière la plus riche il, ne faut pas que les feuilles sèchent, elles betteraves, fèves ou fèves des ma- fait de promesse: Personne en A plusieurs votèrent plus qu'une fois. Après la convention,va re on ont réussi À avoir Jeur quota de

‘ p ; ; ; tomberaient. Mettez-le, ensuite, en endains \rois (gourganes), laitue. radis et poi- démandée. Mais si M. an ene ré- Mercredi, chaque bulletin était nu- respondant a demandé | M. al délégués. On nous dit qu'une tren-

de la plante, celle qui forme la chair el Le avec le rateau, puis en petites veillottes pour |reaux. En outre. le colon doit rési- N°EX,pri mies my tééérasqu'au | mératéofdeteurdieféronte| <1 restodaneI Inte || Cle den nôtre ont réel Àprelait des animaux. Dans cent livres de lai, ‘quelques jours. Après cela, faites des “mu-|der gn permanence sur le lot aves rand Dettoyare en M Ne EEaÀire. quant 4 corer nelettre decréancesn
+ : ‘ 1; > J . Se . » 3 > PM - + CE € a »

- fl y en a près de trois livres et demie, Cec: lons” en réunissant 3 ou 4 veillottes ensem- Aanpsoa La convention s'est ouverte 4 3 imingue au provincial fit un disc- M. Little, il dit qu'il était dans Ja oot ih 11. même avec 39

eeresat10pis oerpeop de fotse Fait alors, co gut Evite serais ae première et de deuxième STEputNesaetéutr amors Slérues“écovtrention oenai1 Sac. ns seme perdn publions oo
| otéine est la us , i i un se- , § 2 ‘ement. pèra ‘ The EE ites et préparons-nous pour 1a-

son, au temps où cette pr e p la la fermentation sur le fenil et Po, er’ année. l'automne, les juges du 499. Le théâtre Strand était presque Plusieurs même se permirent de Kenzic-King.... ae es ct prev
abondante et la plus digestible. Comme chage uniforme. Vous pourrez alors “serrer ! , rempli, et la chaleur écrasante. Le poser quelques questions à l'orateur Enfin, la convention x eu Leu:; ; ; concours, après inspection, feront p a a ,
plupart de notre foin est un mélange de mil en toute sûreté. rapport au ministère de la Colo- président put à peine se faire en- qui répondit avec obligeance. Et ‘le choix des délégués est fait .. et

et de trèfle, il importe de ne pas négliger Adrien DESAUTELS, nisation qui paiera ensuite la pri- tandre: l'accoustique était mau- (le premier vote fut donné ainsi: Le- M, Walter Little sera le porte éten-

’ cq ir it qu’une B. A., B. Sc. A.ime directement aux heureuses ga- vais, et la voix du président très fai- gris 173, Little 162, Green, 59, Hunt [dard officiel du parti libéral dans
Radund ni l'un ni l'autre surtout s on sait q — Ei gnantes. Il va sans dire que le ble. M. J.-A. Legris, C. R.,, B. Se, de 58, Swift 5..... Témiscamingue-sud.. H faut dire
: = — 4 + De _ Halleybury fut le premier mis en Antomatiquement le brigadier - [que l'ancien député du comté, M.

a
NTES DES BESTIAUX montant variera suivant limpor nomination: puis M, Green de Relle général Swift était éliminé; M. [Mel intenant président de la

VENT i es tan du tager. l'entretien des : cre ' ner “ ? liminé; M. MceLang maintenant
Moyens de défense contre | ; {Recherches sur les marchés | cultures et a qualité des produits, Vallé, M. G. Hunt. avocat de Kirk- Green, voyant qu'il n'avait pas de |commission du chemin de fer Té-

l ] di d ullorum | Systèmes proposé pour la vente Qos 0 | conformément à une échelle de land I. le Tirig.-Gén, Swift de Bos- |chance se retira volontairement, miscamingue & Northern Ontario a |
} s : . . . i ines .a mala he4 u p bestiaux dans les provinces de Beaucoup de cultivateurs qui au- | points déterminée par le ministre et ton Creek: enfin, M Little de laissant le champ libre A Mes- jfalt sa grosse part peur M. Little|

prairies trefois ne s'intéressajent guère qu'à ‘dont l'application relèvera du ser- Kirkland T.ake, M, l.ittle ne que sieurs l.egris, little et Hunt, Ce {non pas publiquement, mals pr

La maladie du pullorum qui af- Après une longue étude de lalla production commencent à com- vice d’Agronomie attaché au minis- 27 mot, tous comptés: il most pas dernier en apprenant le résultat du vément. T'exéeutif de l'Association

fecte les volailles domestiques pré- |, uestion, le Bureau fédéral des mar- prendre que la demande qui existe [tere de la Colonisation. bavard. Mails il promit de faire soN premier scrutin se hâta d'envoyer tinérale de Kirkland Take avait |
sente bien des singularités qui pré- nés a approuvé les principes des pour le produit qu'ils ont à vendre| On reconnaît la bonne ménagère possible. cw iit un mot au président disant qu'il se |enotei M. G. Hunt come candidat

tent à la confusion et c'est pour- ans du commerce des bestiaux [exerce tout autant d'effet que [aux soins qu'elle apporte à l'entre- Te brigadler-sénéral Swift Ska. j'étirait., Messieurs Legris et Lit- a une assemblée, le 5 Juillet:
y Quoi il existe encore beaucoup de proposés par certains groupes de l'offre sur le prix de ce produit. Une | tien de sa maison et de son jar- lisant que le comité de émis? a le restalent les seuls candfdats. des membres, de l'exécutif ont |

malentendu au sujet de cette infec- 0ode Alberts, de la Sas- étude élaborée de la vente dunidin. Le moins quelle puisse tirer mingue devait avoir un député très LE RESULTAT proché M. Hunt, et naturellement

tion. Autrefois connue sous le nom| [rchewanet du Manitoba, et en Produit quelconque comporte lA'd'un potager bien cultivé c'est 20| fort et libre de son temps. M. Hunt Les Canadicns-Francals et sup- celui-ci répondit que al les membres
! de diarrhée blanche bacillaire, la faisant cette déclaration le Bureau Compilation de renseignements sur : de l'alimentation nécessaire à la fa- fit un discours très Intéressant: 1! porteurs de M. Leris se demandè- |de l'association le aupportalent, 1!
! forme de la maladie qui affecte les ‘* sudu hommage acx électeurs de |tout le procédé de distribution de mille. ' parla cinq minutes, disant qu’il don- [rent alors quel serait le résultat serait heureux d'être candidat ..on “ | , ie
* poussins, on savait depuis longtemps apend dui s'occupaient depuis plus- ,©e produit, du producteur au con-; Il faut féliciter hon. M. Vautrin nerait au comté et aux électeurs les final! On vota une seconde fois... nous dit que même les membres de “Ce chapcau vous va àmerveed

' r fléau des uest wut 87 ‘or- sommate faut étudier les mé- | qa" j - mêmes services qu'il donne A ses ‘et pendant que l'exécutif comp - |l'exérutif ont voté pour M. Little Oui? Mais que ferai-je qqu'elle était le plus grand jeurs muis d'étudier la Loi sur l'or mmateur. Il r d'avoir pris cette nouvelle initia p , Îles fatiguées?"”
jeunes poussins, mais jl n'existe plus 5 f hé des produits thodes et les pratiques de ceux qui| tive et nous ne doutons pas que les clients. Te discours de M. Hunt |tait les votes quelques inconnus [#11 en fut de mAme avant la con- j'aurai les oreilles fatigu

! aucun doute aujourd’huisur les moy- ganisutionns mareportsà leurs s'occupent du commerce, les frais colons et leurs vaillantes épouses se fut très anplaudt, firent des discours plus nu moins‘ vention, et M la convention d'ac- (Mlustrierte Biatt, Francfort.)
* ens à prendre pour protéger les vo-p PUITE EE Llemes de vente. Le bu- de préparation et de transport, les. feront un devoir aussi bien qu'un | — useae —— EEI
; lailles. Nous en trouvons la preuve Propres pro ‘ail cons- facilités de manutention sur la fer- : plaisir de répondre à son généreux: > idère que ca travail cons 2

dans les démonstrations qui ont été Youu cons me au point de campagne et au appel.
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xpe itions oeufs tries trouvèrent l'habitude du tabac Extirpation du chiendent ‘et auraient pu interrompre le ser- ADRESSEoe pandue parmi les indigènes, mais‘

ils ne la prirent pas eux-mêmes très | _

vite, un peu parce que le gouverne- |

vice en causan un court-circuit sur 19 autres prix variant de $150.00 2 $1.00 en argent.
; presque n'importe quelle ligne de
transmission. En une autre occa-

 

 
Vente des bestiaux

 

*iUn arrêté en conseil fédéral qui
vient d’être adopté, prescrit que les
expéditions d'oeufs d'une province
à l'autre par quantités de cinquante
Calsses OU plus doivent À l'avenir
être triées avant l'expédition: cet
arrêté, qui forme partie des règie-

ments fédéraux sur le clussement
des oeufs et qui est maintenant en

vigueur, devrait mettre fin dans
une grande mesure nUux expéditions

ment s'y opposait. 1l se passa mé- Le chiendent est peut-être la:

me plusieurs années avant qu'ils son- | mauvaise herbe la plus répandue et |
geassent à planter du tabac. Ce la plus nuisible de toutes celles Que|

n'est guère que vers 1735 que le gou-

vernement encouragea tant soit peu

la culture de cette plante. Lorsque

le colonisation se porta dans la ré-|la graine. mais aussi, et plus spé-
gion que l'on appelle aujourd'hui la
province de l'Ontario, l'étendue des que l'on appelle rhizomes,
plantations de tabac augmenta, et

il est probable que les Royalistes qui

l'on trouve dans l'Est du Canada. ;
C'est une plante vivace. qui se mul- |
tiplie jusqu'à un certain point par

clalement, par ses tiges souterraines
et |

deux moyens de multiplication en!
font une plante excessivement dif-!

d'oeufs non triés venant de points
de la Saskatchewan et dirigées sur  vinrent s'établir au Canada après IA ficile à combattre. Peu de gens se;

Révolution américaine de 1775 ap- rendent compte de la quantité im- «

sion, sur la ligne de Welland. une
interruption s’est produite un diman-
che sur l'une des tours, et on a cons-
taté qu'elle avait été causée par un
Oiseau tir  : des matériaux par-des-
sus la ligne pour se faire un nid.    | Une longueur de fil de fer fin trou-
vée près de 7. scéne de l'accident a|
indiqué commentil s’était produit. |

——— !
'

Il le savait |

  
     

Cette Offre Spéciale ne s'adresse qu'aux abonnés demeurant en dehors

des villes d'Ottawa et de Hull et se terminera avantla fin des prochaines

élections fédérales.
NOUS AURONS DES ELECTIONS GENERALES D'ICI AU 15 OCTOBRE PROCHAIN LE PLUS TARD

Cette élection intéressera tout le monde sans exception, et your cause. Les différents partis politiques qui se présenteront de-
vant le peuple avec chacun leurs programmes respectifs, travailleront ferme afin de gagner ia confiance et le vote des Canadiens.

  

   

Winnipeg, : portèrent avec eux, des districts dul! mense de rhizomes de chiendent| Le Journal “Implement and Ma- | Le Il est dans l'intérêt de tous et de chacun de suivre attentivement cette campagne électoralc. Suivez-la dans le journal

Cet arrêté est conforme au svstù- sud, de Ia graine de tabac. .que peut renfermer le sol. Il a été CespuAngletarre) Leconte I'his- * Droit.
Ministère fédéral de l'Agri- | {fait des recherches sur ce point à e ante que voici: — un cul-

ave aut veut que Vemann | Onsait qu'il s'est fait des expédi-! la Ferme expérimentale centrale à tivateur de la localité n'’achetait | ABONNEMENT DE 7 JOU RS DES PRIX ATTRAYANTS
où le tringe des ocufs soit fait aussi | Lions de tabac du comté aseon. : Ottawa et l'on a trouvé que le poids| Jamalsde pilets de chemin de fer

; . ,tario, peu apris la guerre de “14: des racines pouvait varier de 1.531 {lorsqu'il allait au marché voisin: il

Reto1reanenont mar cnr ‘ces expéditions étalen* dirirées SUF livres à 6.097livres à lacre. Ce remettait l'argent à l’un des doux | POUR ] 00 EN PLUSoeufs non triés de la Saskatche- la Nouvelle-Orléans par voie du poids est presque égal à celui d'une ,Préposés de la gare. Ces préposés
wan sur Winnipeg a pris en cos ‘Mississipi. En -8T1, quatre années très grosse récolte de foin et il ex-iétaient deux frères qui avaient la! Pour la minime somme d'un sou et quart (14) par Nous vous donnons, en plus, l'occasion de gagner

  

jour, vous recevrez à votre domicile les nouvelles de toute
cette campagne, des résultats du vote ainsi que de la for-
mation du nouveau cabinet.

japrès l'union des province en confé- | plique vourquoi l'on a tant de peine direction générale de la gare, une!
dération, le premier recensement dé-‘ a détruire ou à enlever toutes les Petite gare de campagne peu acha-|
cennal établit qu'il se cultivait 399.-: racines. Un bulletin sur ce sujet a landée. Ils demandèrent un jour
870 livres de tabac dans l'Ontario été préparé sar le Dr E.-S. Hopkins, | au cultivateur pourquoi il tenait à
et 1.195.345 livres dans !c Québec. | l'Agriculiteur du Dominion, et pu- leur remettre l'argent de cette façon
Depuis lors la production ne cessalplié par le Ministère fédéral de;au lieu d'acheter un billet de ta fa-
de croitre pour atteindre son maxi-' l'Agriculture, Ottawa: !l est distri-' SON habituelle. Le cultivateur leur|
mum en 1932 avec une récolte totale bué à tous ceux qui en font la de- [Tépondit: “J'ai perdu une vache sur|
de 54 millions de livres. La culture|mande. La manière d'extirper le |le chemin de fer il y : plusieurs an- |du Canada est une partic importan- jeblendent est expliquée dans tous nées. je n'al jamais reçu d'indemni- ‘
te de l'industrie agricole, et pour ré-! ses détails, de même que les prin- te et jal juré que la comvagnie ne!pondre à de nombreuses demandes. cipes sur lesquels elle repose ct les recevrait jamais un autre sou de moi, |{le Ministère fédéral de l'Agriculture méthodes d'extirpation. comme pare je sais qu'elle n'en recevrs pas!
a publié des "enseignements dé-| exemple (1) Enlever les racines du'tANt que vais serez jei” !
taiilés sur la culture, le soin et le| soi par la culture et les charrier en‘
commerce de cette plante dans qua-! dehors du champ. (2: affamer Ia |

381,000. divisé en 20 prix dont le ler est de $350.00. I! vous
suffira de faire une estimation du nombre de votes qui

seront donnés aux prochaines élections générales.

Sur réception de la somme de $1.00, nous vous ferons
parvenir notre formule d'estimation.

Vous aurez droit jusqu'à la journée du vote même pour
en faire votre estimation.

  

terniers temps des proportions qui

menaçaient de troubler le classe-
ment des ccufs en Saskatchewan
au détriment de l'industrie avienle
de cette province. Lez fonctionnat-

res du Ministère sont d'avis que le

nouveau rèsiement corrigera cet
État de chones.
ere
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Le Droit donnera à ses lecteurs un service de nouvelles
qui ne pourra être surpassé par aucun autre journal.

Ne manquez pas cette occasion, vous ne pouvez faire
un meilleur piacement puisque vous recevez une valeur de
$1.25 pour le prix spécial de $1.00.

Ne remettez pas à demain, faites-nous parvenir aujourd'hui même votre nom et
adresse en l'inscrivant sur le coupon ci-dessus, accompagné de la somme requise: $1 60.

 

    
    

  

 

   

    

 

 

Si vos amis ne sont pas encore abonnés au journal Le Droit voici l’occasion pour eux de
le devenir à des conditions avantageuses. Faites-leur part de cette offre.  

t
s

cof

rere.

:
Le printemps de cette année sur !

tre publications séparées qui por-' plante par la suppression des tiges. |9 Côte de Vancouver fournit un ex- |; vent respeccivement les titres sul- (3) étouffer la plante au moyen i®MpPle éloquent de: contrastes du |
 DaiQl’

Delicleuse et

Appétissante 8

 

   |vants; “Culture du tabac au Cana-' d'une récolte étouffante. 4» faire Climat au Canada: le vemps à été | Si vous êtes déjà abonné, prenez quand même avantage de cette offre spéciale et ajou-
>, “ , t i y t « : . non ; . + .

nes. Bure. ot detabacsfoncés. | Scher ies racines à la surface du,fon Seu'ement tardif et froid mais) tez 75 jours à la durée de votre abonnement actuel.
  et (5) employer des ingrédients ‘très 8ec également. il n'est pas tom-

| "Les insectes qui nuisent au tabac”. chimiques pour détruire la planse, Dé Une seule goutte de pluie pendant |
|& “La texture des scis à tabac En | Les méthodes sens valeur sont éga- 47 jours à venir jusqu'au 11 juin |
Colombie-Britannique.” lement décrites, (date de la publication du rapport),
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à l'heure menticnnée ou qu'un
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Une nouvelle série d'émissions

fntituiée "Concert du diner” sera |
inaugurée ce s0ir à 7 heures sur le
réseau NBC (WJZ) pt sera disor-

mais rarliodiffuizée à la même heu-
re tous les soirs sauf le samedi et le
dimanche. L'orchestre sera alterna-
tivement sous la direction de Frank

Black et de Léo Spitalny.

Voila encore un nouveau pro-

gramme ruil s'ajoute à la liste, 11
semble que depuis quelques s9mat-

nes je ne fais qu'annoncer des pre-
mières! Et c'est une excellente cho-

se. Car le pire ennem! de la radio

est la monotonie. |

Les homards caracolen'' Ft ce,
n'est pas un conte de pêche que Je |
vais vous dire: c'est une histoire |

vécur. A la fin de l'émission ch
“Carnaval des homarda' qui fut ré-
cemment irradiée de Halifax sur le
Téseau national de la CCR, une

taisse de homards bien vivants fut ‘
présentée à J Frank Willis, direc-
Leur des programmes, qui contribua

pour une large part au succes de

l'émission. D'une façon qui demeu-
re encore tn mystére, les homards

réussirrnt à s'échanper de la boîte
et, pendant près d'une heure furent
les maîtres incontestés des studios.
On réussit finalement à les empri-
sonner de nouveau et Frank Willis

les expédia aussitôt aux directeurs
des bureaux-chefs. Et les belliqueux
crustacés finirent leur carrière en-
tre les doigts experts d'un chef bien
connu à Ottawa qui, en un tour de

main, leur fit prendre une reinte
du plus hel écarlate.

Les autorités de la NBC annonce
d'une façon définitive que l'orches-
tre symphonique de Cleveland pré-
sentera à l'automne une série de

flix émissions sous la direction d'Ar-
tur Rodzinski. La première atra
lieu au cours du mois d'octobre.

 

Nn semble que les radiophiles ne
se lassent jamais d'entendre exé-
cuter les nièces les plus populaires
du répertoire classique et romanti-
que. Tout récemment encore, l'émis-
sion ‘The american album of fami-

liar music” devenait “The american

musical revue” et le programme fut
remanié de façon à inclure des pié-
ces populaires modernes. Aussitôt

les studios furent envahis par une
foule de lettres de protestation, les
radiophiles voulait entendre l'é-.

Mission dans sa forme originale. |

Les directeurs de l'émission se sont
‘out de suite rendus aux désirs des

auditeurs. Et “The american mu-
sical revue” fait place au “Ameri-
ran album of familiar music” qui

les dimanches

soirs à 9 heures 30 Vivienne Sepal,
soprano. Frank Munn, ténor. Ber- -
trand Hirsch. violoniste et l'orches-
tre de Gus Haernschens.

A vol doiseau—Lea directeur d'or-
chestre Freddie Rich s'embarque

pour Londres. . Bernice Claire, §0-
prano. revient de la capitale anglai-

se afin de reprendre ses émissions ;
au cours de “L'heure de la vaise”
avec Frank Munn... Te ténor Pa- |

 

  

   

  
   

  

peuvent être

compte et $1.00 par
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Radio - Concerts

Les programmes et les renseigpements radiophoniques que
nous punilcns Nous scnl transmis par les postes eL les com-
pagnies de radio 81) arrive qu'un programme ne soit pas trradie

Droit n'en peut être tenu responsable.

    

  

 

Ces Complets
achetes

de frais supplémentaires quelcon-

renseignemert soit inexact, La

 

PROGRAMMES
DETAILLES  
 

Babillace.- Caprice
Voici le proramme de ce concert

de Radio-Canada pour le lundi, 22
sillet, à 19 heures, de l'heure d'été:

"By the River Ste-Marie” x.
Chee ee ee Savino

l'orchestre ;
lrenez garde a'i garde . hampétre

Je quintette

Pot pourri populaire Agostini
L'eorchestre et ie 7 tintette,

Hérénade Lane

l'orchestre © je q .intette. |

Chef d'orchestre: (; Agostini

Madame (Geneviève Davis - Lebel, -
soprano, chantera ai cours de la :

deuxième partie du programme.

l'orchestre de Lonce:* dirigé par M. ©
J.-J Gagnier j0Uera deux extraits

de la Suite indienne de Fopy, “Les |
Raydères” et “les Almes' ainsi que
FOuverture pour in sbilé viennols
de von Eunnrf

- * *

BARYTON .
kownrt McHugh, tarster exé- ;

cutera la programme suivant de-

main À 17% henres 15 sur le réseau |

NRC WIZ, i
fo thirds tappee rude |

Hove thine awn wae | Stebhing
Me task A hrown ;

;————
 

ENTRE AUTRES ;
CE SOIR . . . |

5.00-—-Chansons françaises (CRCM) |
6.00—Fanfare ce la Marine Amé-|

ricaine, sous la direction du
capt, Stamard (NBC—WJZ).!

6.30—Bolte à musique—Dir. Can- !
delort (WABC:. !

715—Mario Chamlée, |

WJZ.
8.30—Margaiert Speaks. soprano. |

l'orh. Daly. WEAF. }
900--Les Tziganes Horlick. WEAF. |
939—Radino-théâtre “Le Alrphte” |

de Dreyfus. |

|
|

 

ténor.

CKCH.
10 00-—Babillage-Caprice

CRCO ET CKCH
etree 

| HORAIRE |
 

Lrandi, 22 juillet, 1935
POSTES CANADIENS ;

CRCO- OTT AMV A—RON |

8.00— Programme du déjeuner.
12.00—Programme du midi
1 00—Orchestre Rex Battle. |
1.15—Causerie
130—Blattnerphone
5 00—I,ex

que

530—Programme.
5.45-—Nouvelles.
8.00—"En dinant".
830—The Three Treye”,
f 45— Bourae
700—En revue.
7 30—Orch. du Château Laurier.
800—The Melody Boys.
815--Orch. Rex Battle,
830—Show Shop Songs.
9.00-—Variétés Edouard Werner.
9.30—Musique du vieux temps.

chefs-d'oeuvre de la mus. |

trick Kennedy, qui était autrefois
soliste avec l'orchestre de Ben Ber-
nie est maintenant le directeur de :

son propre orchestre au Sky Club de !
Pittsburgh, i

  

34a

cout

   $3.50 a

semaine. Pas    
  

quitte tel que

  

au début de la saison
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1 ‘> Les aventures du professeur Nimbus
  

          
 

 

 

  

WLW, WGY WJAR WHO,
WMAQ. WOW. WTIC, WRVA,
WSM.

Columbia Broadcasting System

(WABC)
WABC: WNAC. WGR, WKBW,

CKLW, WCAU, WBBM. WPG,
WHAS, KMOX. WLBW WBT,
WCCO, CKAC, CFRB.   
aa

 

10 00— Bahillage-Caprice -- sous la dir
da MM. J.-J Gagnier et G Agos-
Lim

N0—Rad!o-journal (bilingue.
15—Jersse Crawford, organiste.
.30—Orch. Earl Hill de Banff,

CRKCH-—-HULL-12)0
£.00—Le cadran musical.
10.30-—-Pour vous, mesdames,
11,30—Disques.
1200—Ottawa et Hull en revue.
12.45—Chansonnettes françaises.
1.15—Fermeture.
4 30—Thé dansant
5.45—L'Heure du crépuscule
8 00—En dinant.
830—L'Heure du crépuscule (suits .
845—Les Cavaliers de La Saile,
7.00-—Chansonnettes françaises.
7.30—Le Dr Dupont.
7.45—Radio-Journal.
8 00—Concert Jos. Pharand.
A 30—Gabrielle Picard, soprano.
8.45—J.-ES. Webb, basse.
9.00—Jack Grace, ténor.
9.30—Radio-Théâtre.
10.00—Babillage-Caprice.
11.00— Radio-journal.
11 15—Orchestre du Standish.

CKAC—MONTREAL-—730
515—Odette Oligny
>.30— Programme du foyer.
8.15—Tangos.
8.25—Heure récréative
7.00—Ligue de la Sécurité.
715—Tito Guizar. ténor.
7.35—Récital de plano.
7 45-—Claudette De Séves.
8 00—Musique de danse.
8 15—Le phillosophe de la santé
8.30—Variétéa
9.00—Programme Living Room.
9.15—"Guess who?"
9.30—St. Louis Blues (CBS),

10.00—Neuvaine a Ste-Anne.
10.30—Musique de danse.
11.00-—Nouvelles sportives.
11.05—Orchestre.
11.30—"Pick et Pat” (CBS.

CFCF—MONTREA1-—860
5 30—Chant.
800—La fanfare de la Marine Améri-

caine.
830—Revue métropolitaine.
7,00—Orchestre
7.30—Dot and Will.
7.65—Orchestre Dornberger.
800—Orch. des frères Dorser
815—Orchestre Rex Battle,
8.30--Voice of Firestone.
8.00—"Linger awhile”
9.30—Orchestre Alex
10.00—A être annoncé.
10.30—Max Baer,
10.45—1.e8 cloches du couvent.
11.00—Les nouvelles.
11.15— Jesse Crawford. organiste
11.306—Orchestre de danse.
11.38—Orchestre de danse.

CKCO—-OTTAWA—1010
6.00—Concert.

11
11
11

Lajoie.

   
  

  

  

   

| Les complets sport et de flanelle se présentent tous en modèles pour jeunes gens,
tailles 33 à 40

_ mer > -

9.30—Orch du Gatineau.
10 00—Pianiste.

: 10.15—Orchestre du Glenlea
i etree

Mardi, 23 juillet, 1955

POSTES CANADIENS
CRCO—OTTAWA—3580

8.00—Programme religieux.
8.15--Déjeuner.
9.10—Fermeture.
12.00--Programme du midi.
100—Orch. Rex. Batue,
1.30—Blattnerphone
5.00-—Fantare
5.30—Concert
5.43—Nouve!les

| 8.00—"En dirant . — qu.nterte ins-
| trumentale sous la direction de

Samuel Hersenhoren
| 8.30—Harry Allen, organ:ste.
8.45—Bourse
7,00—"En revue’ — Variétés.
T.30—"Sweet Music -- nmrcùh  Parter-

nack
8.00--Quatuer Alouette dir Oscar

O’Brien
815-Les Cavaliers de La Balle - dir

Arthur Vander Haegue.
830—Jimmy Namaro. xylophone.
9.00—Art Hallma n, ténor. un trio vo-

cal et l'orchestre de Mart Ken-
ny (Lac Louise;

9 30—Choeur symphonique russe.
9.45—La fanfare Goldman.
10.00—'Say ita with music” trio

Hitchins et orchestre Russ Ge-
row.

10.30— "Ici, Paris’
Deival, chanteuse
sous la direction
rieux.

11.00—Radio-journal
11.15-—Jesse Crawford, organiste.
11.30—L'orchestre du Vieux Moulin

avec Lucienne
et. orchestre
d'André Du-

| 11.45—Across the Border, Orchestre
de danse

{ CKCU—OTTAWA—I010
86.00-—Disques
8615—Orchestre de danse.
830—Airs vils.
6.45-—Orchestre.
7.00—Muslique symphonique.
7.30—Pianiste
7.45—Movie Club
8.00—Orchestre du Log Cabin.
8.30—Studio.
9.00—Btudio.
9.15—‘Sérénade

Orgue.
9 30—Orchestre du Gatineau.
10.00—Planiste
10.30—Orchestre du Gleniea

CKCA—HULt- -1219
800—Le cadran musical,
3.30—Intermêde
10.30—Pour Vous. Mesdames.
11.30—A !a bonne heure.
12.00—Ottawa et Hull en parcde
12.45—Chansons frooaises
115—Intermède
5.30—Thé dansant
5.45—L'heute du crépuscule.
8.43—Causerie de l'U C. C.
7.00—Chansonnettes françaises
7.30—8tudio. — Trois violons.
745—Nouvelles (Radio-Canada!

di crépuscule”

8.00—Quatuor Aouette — dir Cs.ar
O'Brien (CCR.

8.15--12s Cavaliers de Ia Salle.
(CCR).

8.30—Concert Josaphat Pharand.
9.00—Opérette-Eclair. — Dir

Roberval, ‘Ordre du Roi”
H. Brisles (CCR,

9.30—-A être annoncé
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7.30—Neuvalne 4 Bte-Anne
, 4in--heuUre Drovinrite
! 900—Les mélod:es ‘Syruss”

9 15—Lud Gluskin présente ‘CBS
9.30—Fred Waring et ses Pennsylva-

niens ‘CBS’
10.30—Edwin-C Hi...

*11 UU-—aport
i 11.05—Musique de danse

CFCF--MONTREAIL--—400
! 6.00—-Orchestre bavarois
8.15—Revuc métropolitaine.

! 7,00—Concert.
715—A être annoncé.
7.30—Dot et Will,
7 45—Soliste
8.00—And so the wort gnes on
9.00-—Syruys melodies
9 13—"Meledy Time
950—Le choeur symphonique
9.45—La fanfare Goldman.

10.0u-—Radio-théâtre
11,00—Les nouvelles.
11.15—Jesse Crawford. organiste
11.30—Orchestre Dorsev

rues.

{

!
|
|

!
I

i
1
!
|
!

Protestation.

REGINA, 22 -- La socité protec-

: trice des animaux de Saskatchewan,
a protesté auprés du procureur pro-
vincial, M. Davis, contre une chasse

au bison des prairies par des indiens

armés ue l'arc de leur pères. Un
rodéo a annoncé le grand spectacle

d'une chasse au bison par des in-
diens armés de ce:te arme blanche
qui a occis des milliers de bisons

!l avant l'introduction de l'arme à feu

de l'homme blanc dans les prairies.
_—

Vente ou échange de propri
étés, d'articles, etc. tout cela
s'opère facilement au moyen
d'une annonce classée dans le
Droit. 

 

 |
| JE ME SENS TRES BIEN

- TOUS LES JOURS
TES . VOUS
faible et ner-

veuse? Les “maux
féminins’ vous a-
battent-ils? Prenez

ÿ le Composé Végé-
tal de Lydia E.
Pinkham. M me
Mary Ozupka, de
Fedora, Alta, dit:
“Je souffrais de

douleurs et d'épuisement. Depuis
que j'ai pris le remède de Lydia E.

| Pinkham, je me sens beaucoup plus
| forte Je ne tme sens plus fatiguée.”

Ï
|

 

Faites-vous soulager par ce remède, |

  

  

 

    

 

|   

 

DANS L'ORDRE
À TECUMSEH

La grève des employés de la
Fine Foods of Canada se

termine.

CONCESSIONS
(Spécial au Droit)

WINDSOR, 22 — Une grève ge dé-
clara la semaine dernière parmi les
employés de la Fine Foods of Canada
Limited, dont la fabrique de mise en

conserves est établie à Tecumseh de-

puis quatreans. C'était la première
fois que cette paisible petite vilie

voyait défiler bruyamment dans ses

rues des bandes organisées d’puvriers
mécontents. I s'agissait comme

d'habitude, d'un de ces confliits entre
le capital et le travaii, entre employ-
eurs et employés, au sujet de l'é-

chelle des salaires payés à la main
d'oeuvre. Après quarante-huit heu-
res de chocs et d'entrechocs, d'as-

semblées de protestations—où le per-

; Pétuel Ben Levert dominait la cohue
‘avec un mégaphone—et de pourpar-

lers, tout rentra dans l'ordre et tous

étaient au travail vendredi matin,

après concessions mutuelles. A peine
cette grève venait-elle de se régler

 

 
, qu'une autre commencait a Windsor
!chez les employés de tramways ur-

; bains et interurbains, et les citoyens
de nos villes riveraines passèrent la

journée de samedi sans entendre
le grincement familier des roues de
i fer sur les rails d'acier. Le secrvice
reprit cependant dimanche matin et

continuera au moins jusqu'à ce que

les diffi:uités soient réglées par un
; comité d'arbitres représentant les
: parties intéressées.

LA POPULATION DU
NOUVEAU WINDSOR

Les statistiques officielles de l'an
dernier révélaient que les quatre

villes qui forment aujourd'hui Ie

| nouveau Windsor contenaient dans
{ leurs murs une population totale d-
98,637 âmes, mais on s'attend à ve
que, malgré l'exode qui se produisit

depuis deux ou trcis ans grâce au

|! marasme industriel dont souffre no-

tre district, l'indice actuel dépac-

sera les 100.000. Tollr est du moins

e Complets 2-Pantalons
de Printemps et d Été pour Hommes

Flanelles, Tweeds et Worsteds légers. Modèles sport avec dos plissés

bi-swing. Tan, brun et gris. Comp lets de Flanelle à

devant croisé avec poches plaquées.

Worsteds brun d'usage, rayés et quodrillés bleus.

Serge bleu marine et brun foncé, en modèles pour hommes et jeunes gens, tailles
44

ll y a plusieurs complets dans le

groupe, un ou deux d'une série d'assor-

timents se vendant beaucoup plus cher

verez dans ce solde peu importe le prix

ant

Chaque complet a 2 pantalons et

sera fini suivant vos mesures sans frais

supplémentaires Mardi, prix de solde,

COMPAREZ ET PROFITEZ!

Vous les trou-

Le Foyer des Vêtements dc Qualité :

Le Rayon pour Hommes—Rer-de-chaussée

  

  

        

    
     

  
    

 

pouvoirs à la commission de police.
| par exemple. et affecte considérabl--
‘ment vers la hausse les salaires du
maire et des échevins

Y AURA-T-IL ENFIN

COOPERATION?
| Il ne semble pas exister beaucoun
, de coopération entre la commission
“financière de Windsor — nommée
par le gouvernement — ct le consetl
| municipal — élu par le peuple le 24
in dernier. Co dernier s'offrusqu”

Ide “l'autocratique autorité” de la
commission et reclame le droit ds

fatre lui-même les nominauions des

employés et fonctionnaires munici-

paux, droit dont se prévaut exclusi-

! vement la commission. M. Croti, mi-

nistre des Affaires Municipales.

avant son départ pour l'Europe, fit

un appel pressant à ces deux corps

publics — dont un est sa créature —

en faveur d'une plus grande harmo-
nie. promettant un retour de

“home rule” à brève échéancesi tous
s'entendaient pour résoudre au plus
tôt les problèmes financiers qui con-
frontent la municipalité unifiée et
agrandie.

“THE GLORIOUS TWELTH"
On estime qu'une douzaine de mil-

le personnes participérent a la cé-

lébration du 12 juillet a Windsor
cette année. Après une parade

monstre, un grand ralliement eut

lieu au Jackson Park. Il nous sem-
ble que la plupart des discours pro-

noncés furent moins violents que de

! coutume.
| Un M Charles-M. Carre. de To-
,ronto. ancien grand maître de la Lo-
ge d'Ontario Ouest. fit cependant 1°

requisitoire habituel sur les écolts
publiques et séparées, prétendant que

les octrois accordés à ces dernières

sont exorbitants. Il prit aussi à par-

tie le premier ministre Hepburn ct

 
| définie eur cette importante ques-

iticn. Il parla enfin mariage, radio eo!

langue.

sit alors que la parade défilait de-
vant l'Hôtel-Dicu. Un des partici-

pants. M. Thomas Nc:s. âgé de 58

ans et délégué de Détroit, sS'évanoui:
-soudain sur la chaussée. Il moura't

quelques instants plus tard à l'hôpi-

tal, victime d'insolation.

COMMISSION DES
UTILITES PUBLIQUES

La Nouvelle Commission des Utili-

tes Publiques de Windsor vient d'ê-

tre nommée par le consei municipal,
+ Elie se comportera des messieurs sul-
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le somma de prendre une attitude|

Un incident dramatique se produi-;
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| 8.13—Musique de danse. jo Lous Lebel. ténor + RENT ET ESREX. l'opinion de M  Harry-A Webster. vantz. Robert R Daniels. ancien
6.30—Airs vifs . ernande Guénet:e su ; . . ap aa UN A -

LES RÉSEAUX | 8.30—Airswits 1030ter Pañal”, de Montréal (CCI) |  évaluateur municipal. qu: fait en ce maire de Waïkrivule, Albert.
- 7.00—Orchestre. , 11 00—Rad!o-jourpal. i | moment une nouvelie étude de la si-; Brian. Gordon Ellis Raymond Dugas!

NBC (réseau bleu) !WJZ) | 7 15-Musique symphorique  11.13—Orchestre au Sandu | i tuation en rapport avec l'évaluation et Son Honneur le Maire George
‘JZ: / , 2. 7, elen Templeman, sopreno. i CKAL—MUNMIKEAL— Ged ; . _ , | -waz gaet M | 8.00—Gene et ses Dix:elanders 5 30—Progiamme du foyer. À ,de la propriété foncière. Ce pon: Bennett ex officio. Les deux pre

HAM. . . 8.30—A être annoncé. | 6.15—Musique classiqus. | ; de vue est Assez important puisqu’u-! miers en seront respectivement pre-
, + 8.45—Lora et Lauzon, accordéonlstes. 825—Heure récréative 1 t mill lus sident et vice-président

NBC (réseau rouge) (WEAF) | 9.00—Evelyn Murphy, soprano. 7.00—Chansonnettes françaises. A popu ation de cen mile ou es) t p ‘
WEAK: WCAE, WTAM, WWJ, | 9.15—L'organiste romantique. 7.15—Virginia Verrili. chant. onne de beaucoup p ampis

| Ï

! Le Carnet |
| du Cinéma

>feecriecrie errr
! LUNDI, LE 22 JUILLET, 1935.

Recommandé pour tous, au'our-
d'hui: AL Capitol et au Centre.
Bon pour saduites Public Hero

No 1, au Régent:
Chester Morris, sous le nom de

Jeff Crane. Joue le rôle-titre du
film avec une rare maîtrise. On hu
a confié la thche difficlie ce 240u-
vrir cofite que coûte wuz les memn-
bres de la "Purple Gang’ et de les
livrer à !a Justice où de les edat-
tre. Pour cela il s'en vn au péniten-
cier où 1! se comporte comme le

plus insupordonné de, prisonnisrs,
méritant même trois semaines de
cachot, pour gagner la confiance de
Sonny Black (Joseph Callela\ que
l'on soupçonne d'£tre je chet de ret-
te fameuse bande.
Devenus bons amis. le héros pu-

blic No ! et l'ennemi public No 1

réuraissent une des évasions les
plus audacieures que l'on puisse ima-
giner et Sonny Black est même
blessé gravement avon, de parve-
nir en lieu sûv Jeff Crane qui ne
veut pas le 1-i-~ mnntir avant
d'avoir obtenu de lui les rense:gr

ments qu'il convoite sar la Purple
Gang, le solgnr de :on mieux et
amène auprès de lui 1» médecin de
la fameuse bande, un ivrogne invé-
téré magnifiquement  personnifié

;par Lionel Barrymore. C'est a ce
inoment aussi qu'entre er. scène la
délicieuse soeur de Sonny Black

| (Jean Arthur) aul sera par la suite
i cause que Jeff Crane aura plus d'u-

 
ne fois à choisir entre son devoir et

ison amour Comme il se doit. chez
un Héros de la police américaine,
c'est toujours le devoir qui l'empor-
te, mais le coeur a aussi son tour

| quand le dernir membre de la
Purple Gang. Sonnv Black. a été
abattu par l'arme de Crate. après
uns seme d'aventures :-nctionnel-

l'a

  

Lisez les annonces de votre

Journal aufourd'hui. Elles
| vous feront économiser du
temps, de l’argent et des pel-
nes et vous feront mieux tren-

iver le moyen de vivre mieux.
mt
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INTERNATIONALNICKELEST
EN ÉVIDENCE À LA BOURSE.

LES BLES SE
dansla section minière de la bourse de Toronto, !

Le volume des transaction est faible, mais les valeurs
sont fermes. — Quelques valeurs s'affermissent

tandis que les liqueurs font des gains d'environ
1 1-2 points parmiles valeurs industrielles.

«ONTREAL, 22 — (P. C.» — La fermeté était encore assez géné-
rale aujourd'hui à la bourse de Montréal bien que le volume de tran-
actions fut faible. Des l'ouverture, nternational Nickel s'affermissait

constamment et fit un plus fort volume de transactions que pendant
les quelques dernières sessions. Dominion Bridge était également forte-
ment en vedette et enregistrait une avance sensible.

La fermeté de Wall Street, qui date de la dernière demi-heure
avant la fermeture de samedi dernier, eut une influence d'affermisse-
ment sur le marché local. A l'ouverture, International Nickel accusait
un gain de 1-4 de point à 26 3-4 et montait un peu plus tard à 27 1-4
avec un gain de 3-4 de point. Dominion Bridge gagnait un point 30.

Montréal Power demeurait stationnaire 30 1-4. Southern Canada
Power gagnait 1-2 point 11 1-2. Dominion Coal préféré affiché au ta-
bleau pour première fois ne subissait aucun changement et demeurait

à 17 3-4.
Parmi les valeurs bancaires, Montréal gagnait 1 point tandis que

Commerce en perdait autant Les autres valeurs demeuraient station-
naires,

LE CURB DE MONTREAL (midi) :tionnaires. Le volume des transac-

MONTREAL, 22 (P.C,, — L'unitions était plutôt faible.
des points saillants sur le curb de! McKenzie était trés ferme à l'ou-
Montréal aujourd'hui fut un gain de, verture et montait à 1.25 pour per-

1 1-2 points à 25 1-2 effectué par dre un peu plus tard la majeure par-
Canadian Dredge.
leurs sur la liste demeurèrent à peu
près stationnaires,

Distillers Seagrams gagnait 5-8 de
point à 21 tandis que International
Petroleum à 34 3-8 de point. Ford
A perdait 1-4 de point à 28 1-2 et B.
C Packers perdait 5 cents a 65.
Beauharnois à 3 1-8 et Imperial

Oil à 19 3-8 demeuralent stationnai-
res.
Parmi les valeurs minières Pickle

Crow gagnalt 17 cents à 2.35 tandis
que Siscoe tombait à 2.75 avec une
perte de 5 cents. Read-Authier per-
dait 1 cent à 94 et Sullivan demeu-
rait stationnaire à 85 cents.
LE MARCHE DES MINES (midi)
TORONTO, 22. — Environ une de-

mi-douzaine de valeurs s'affermis-
salient aujourd'hui dans la section
minière de la bourse de Toronto;
mais la tendance générale était à la
baisse et la majeure partie des va-
leurs demeuraient à peu près sta-

LES PRIDES
OEIC ENTON
"DE

Les autres produits station-
_ naires senf le beurre et
4 le fromage qui flé-

chissent.
MONTREAL, 22. — Des tendan-

ces opposées se firent sentir en fin
de semane sur le marché des pro-
duits de Montréal. Tandis que les
prix du beurre fléchssaient toujours
en raison de la faiblesse de la de-
mande, le prix des oeufs fait un
gain d'environ 1 cent. Les prix du
fromage fléchissalent encore légè-
rement.

 

 

LE BEURRE
Le beurre au wagon ou en lots par-

tiels se vendalent de 20 a 20 3-8
cents pour le No 1.
Le beurre en lots partiels aux détail-
lants était à 21 cents pour le beurre
solide et 22 cents pour le beurre en
moules.

LE FROMAGE
Le prix du fromage no 1 Ontario

de 9 3-4 à 9 7-8 cents et le No 1
Québec 9 à D 1-8 cents.

LES OEUFS
Les prix du gros. au wagon ou en

lots partiels: A. gros, 23 cents; A,
moyens, 22 cents; B. 20 cents; C,

18 cents.
A—1 gros coe 3c
A—1 moyens . . + . » . 29c
A, gros . Cee eee 27c
A, moyens eee 25¢
Cc  . . 22c

livres.
LES PATATES

Les prix des patates étalent en-

Core assez faibles. Les patates nou-
velles de Québec étaient de 60 à 70
cents et les viellles patates de Qué-
bec à ÿ5c. ie sac de 80 livres.

LES GRAINS
Blé Nord No ! RE 8£c
Blé Nord No 2 ... .. ....  85c

Picotin. No 1 .......….….…0…..….... 430
Orge, No 3, C.W. .....00…000000s 44c

Avoine, No 3, C.w. ...........- 46c,
Montréal:

1ére marque ........ $2.45 a $2.55
2ème marque ........ $2.25 à $2.35
Au baril ..... ..... $2.20 à $2.30
En sacs de jute, livraison en di-

vers points de la région moins 5
cents par sac pour commandes au;

ccmptant.
Farine de blé d'hiver:
alite de olx. en ‘nts nartiels

oun baril ooCea $3.30 4 $3.40
Qualité ds choix en

lots divers, baril ...... $3.70 4 $3.80
Farine de mais blanc. par harll n-
vraison faite .... .. $5.40 a $5.50

Engrais:—
Son ieee $22.25 A $24.0
Gru Rouge ........ $24.25 4 $26.25
Gru Blanc ........ $27.25 A $29.25

(Prix À la tonne, sacs compris, H-
vraison dans la région au taux de
“Montréal. moins 25 cents par ton-
ne pour commandes au comptant

| te de ce gain. Centra] Patricia.) 4 ge cent plus élevées.
lement vers la hausse mails ne ré-

Pickle Crow, McWatters, Little Long-
Lac et Sylvanite demeuraient sta-
tionnaires tandis que Macassa ga-
gnait 5 cents a 1.60. Aucune fluc-
tuation ne fut remarquée parmi les
valeurs les plus importantes du grou-
pe de l'or sauf une perte de 1-4 de
point éprouvée par Mclintyre.

Parmi les fondamentaux, Noranda
gagnalt 1-4 de points à 38 1-4 et les
autres valeur: demeuralent station-
naires, Falcombridge à 3,85, Sudbu-
ry Basin à 1.35 et Hudson Bay à $15.
Sherritt Gordon montait à 62 avec

une avance de 6 cents.
La majeure partie des valeurs ar-

gents étaient inactives. Bear de-
meurait stationnaire à 66 1-2. L'’ac-
tivité était ézalement faible parmi
les huiles à prix modéré. Ajax de-
meurait stationnaire à 50. Chemi-
cal Research était actif et gagnait 4
cents à 1.38.

LA BOURSE DE TORONTO (midi)

TORONTO, 22. ‘P.C.)—Vers midi
aujourd'hui a la bourse de Toronto
les liqueurs se mirent à tendre vers

la hausse et enregistrèrent des gains

d'environ 1 1-2 points. Walkers or-
dinaire gagnait 1 1-2 point à 31,
Distillers Seagrams 3-4 de point a

21 1-2 et Industrial Alcohol! A 3-8

a 9 3-8. La tendance générale était
plus ferme aujourdhui grâce, en
grande partie à la fermeté de New-
York. Cenendant, sauf dans le

groupe des liqueurs, le volume des
transactions était faible.

C.P.R. se vendait en volume con-
sidérable demeurant stationnaire à
9 3-4 tandis que Ford A gagnait 3-8
de point à 27. Les autres vedettes à
tendre vers la hausse furent Bell

Telephone. International Nickel et
Steel of Canada. Consolidated Smel-
ters gagnait 2 points à 167.

———pe.

 

Revue des Rendements des Valeurs
Industrielleu et d'Utilités Publiques
Inscrits sur ies Bourses Canadiennes.

ACTIONS ORDINAIRES
Taux Prix Read.
Div.

Commun :—
Bell Telephone .. . 800 130
B. A. Oil ... ...... 80 1512
B. C. Power A ..
Build. Products A

1
1.

Calgary Power 6 120
Can. Malting ... .. 1 34
Can. North. Power 1. 19
Can, Bronze .. ... 29
Can Converters 2. 281,
Can. Cottons .. .. 4 48
Can. For. Invest. .. 1. 20
Dom. Bridge ..... 1 201,
Dom. Glass ...... 5 110
Dom. Textile .
Imperial Oil

wo

A
I
N
-
M
E
A
N
D
A
O
O
O
D
D
U
I
N
H
O
N
a
9
N

 

 — © © »

W
A
N
N
A
U
I
N
L
E
D
E
D
R
A
N
W
N
I
H
A
D
D
D
I
N
D
L
U
R
O
L

E
N
S
O
H
I
R
Q
U
U
L
R
L
E
N
O
L
L
E
O
U
V
O
H
R
L
U
S
S

c
o
u

.50
co
00
50
20
.60
00
.00
80
20
00
G0
.50 ;

Imp. Tobacco ..... 511, 1353,
Inter. Nickel ...... 80 281;
Inter. Pete .. 1.50 343,
McColl-Front. 80 1274
Mont, Power o.oo. 1.50 301,
Mont. Tramways 9.00 86
Nat. Brewerles 1.60 3674
Oglivie ........ 8.00 1358
Ottawa Power 6.00 75
Page-Hersey . .... 3.00 801,
Penmans ......... 3.00 48
Quebec Power . 1.00 11,
Shawinigan . . 50 16 2
South. Can. Power 7 11 7
Steel of Canada . 1.75 301, 6
Bangues:—

Montreal . 8.00 185 4.32
Nova Scotia .... 12,00 285 4.53
Can-Nationale 800 128 6.25

{ Commerce 800 144 5.54
; Royale . 8.00 148 3.30
; Préteré—

*; Can. North. Power . 7.00 101 8
| Can’ Bronze 700 111 8
| Can. Celanese 7.00 127 5.
Can Cottons 8.00 96 f
Can. Falrb Morse 6.00 85 7

{ Can. For. Inv. 800 105 7
Can. Gen. El. ...…. 3.50 60 5
Can. Hydro-Elec. 8.00 59 12.

m, Glass .... ... 700 140 5.
Dom. Textile ...... 7,00 133 5
Goodyear ..…...… 2.50 52%; 4
Jamaica Pub. S. 7.00 120 5

| Mont Cottons 7.00 7€ 9
Nat. Brew. ......... 1175 41 %
, Ogilvie 706 140 5
j Ottawa Power 8.50 105 6
! Penmans 6.00 110 5
: Power Corp. ....... 6.00 81 7
So. Can. Power 8.00 87 6
Stee! of Canada . . 1.73 46 3.
Tuckett Tobacco .. 7.00 140 3.
Walker-Gooderham 1.00 174 5.5
Mines ‘Extra non nein

*Dome ............. 260 37.50 5.30
Hollinger .......... 65 13.15 4.
Lake Shore ........ 2.02 501, 3.
*Mcintyre 2.00 ca.00 >.
Pioneer, B. C. ..... 8n 980 8.
Siscoe .. .. ... .. 20 2,91 7.
Teck-Hugbes ... .. 40 110 9.
*Wright-Harg. ; 40 785 5.
2

 

 
  

 

Grains, sacs pour brasserie. $22 la
tonte. au gros: $24 la tonne au Le niveau du marché

déta !

Avoine roulée sac ac 90 livres
“livraison faite et + compris lee] TORONTO. 22. (P.C) — Les prix

fade vetoed S aorbirreprésentantsdesrene
.Foin No 2 extra 312.00 j publics de ia Bourse > Hework

in en Dailes: ‘ 32 3
Foin No 2 extra ...... …….... $11.00' saturd nd. Pers. A

; . Saturday J ? .

“Foin Nod .........(ab es 39.00 Vendred. . ...... 827 541 118
(Prix à la tonne. *A gons yal mois. gis is us

VOLAILLES y a lan .…. 5312 m2 30.
(Prix la ma aux détaillants pour Haut1935 J 81 273 54

volailles plumées.) Haut ae 435 185 de

Qualité ‘A’ Bas 1934 .......... 453 228 242
Volailles à rottr ........ 24 28; Le mouvement dea dernléres annees:

Volailles A boulllle . 168 18 Bas102, [ ds LE! 35

Poutets de crois cee = > Bas 1927 . sie Loa CNE
ulets au la Cen. Le

Dindes ee .. 2 2j L'usage du macaroni canadien se.

Oies 2,4 14.4... 18 18 répand de plus ‘*n plus en Chine.
Canétons dn lac Brome 3 2 {En 1734 le< importations de macaro-

Canetons domestiques 1 lo}ni canadien sur Hongkong ont été

La jualité B valoit généraiement plus grandes que les importations

2 cents de moins que in qualité À. {combinées d'Italie ef de France. 
  

pue

i
 

Les autres va-! God's Labe et Guunartendaient éga-|

ussirent pas à maintenir leurs gains. | canada venait d'effectuer les meil-

LE RENDEMENT | 3
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 MAINTIENNENT |
À LAHAUSSE

Les valeurs s’affermissent
sensiblement à Chicago

et à Liverpool.

LES EXPORTATIONS |

WINNIPEG, 22. (PC) De
mauvaises nouvelles provenant de
l'ouest canadien n’eurent presque
pas d'effet sur les valeurs au mar-
ché local et les prix demeurèrent à
peu près stationnaires à Winnipeg.
Après une session assez peu active

les valeurs étaient stationnaires oy

 
De nouvelles annonçant que le

leures exportations qu'il ait faites
depuis plusieurs jours, 500,000 mi-
nots, vinrent trop tard pour exercer
une influence quelconque sur les
trafiquants qu n’attendaient pour
faire des achats que le volume des
exportations canadiennes augmente.
Les options de juillet étaient à 80
5-8 cents et celles d'août à 80 3-4
cents.
Des dépêches annonçant que la

rouille se répandait rapidement
dans le sud du Manitoba et dans
l'est de la Saskatchewan aussi bien
qu'aux Etats-Unis occasionna une
hausse considérable à Chicago et à
Liverpool mais n'’affectèrent guère

le marché local.
De bonnes nouvelles pour les tra-

fiquants canadiens furent celles an-
nonrant que les récoltes françaises
ne seront cette année que de 266,-

 

OBLIGATIONS DU
GOUVERNEMENT |
a

Fourn!i au “Droit” par ia maison John
Graham et Cie, Banquiers en place-
ment, 85, rue Sparks, Ottawa. Q. 628!

  

 

COURS DES CHANGES
ENTRE BANQUES

Le 20 juillet, 1935. Fermeture.
Cable Monnaie New-York Montreal

   000.000 de minots, environ "75.000,- :
000 de minots de moins que l'an- |
née dernière. |
Le marché des gros grains et des,

grains au comptant languissait.
Prix au comptant:—
BLE: No 1, dur, 805: No 1.

8035; No 2, nord. 773%: No 3.
72%: No 4. nord, 6514; No 5, ble,
No 6. ble, 58%5; picotin. 5455: dur.
sur vale. 805,.
AOINE: No 2, c.w.. 431%:

4015; picotin extra 1, 4015:
cotin. 38:15: No 2. picotin, 2817;
pirotin, 251: sur voie. 3515.
LIN: No 1. C.w.. 12773; No 2, cw.

1177: No 3. cw. 10175: sur vole. 12175.
,_ ORGE: No 3. c.w. 35%; No 4, cw,
3135; No 5, c.w., 30ty; No 6, c.w., 29!4:
sur vole. 3534

nord.
nord,
5054;
6834;

No 3. c.w.
No 1. pi-

No 3.

Les Options.—
Our. Ferm.

BLE—
Juillet ...... 8035 803;
Aout... ......... 8074-81 8034
AVOINE—

Juillet ....….….…….. 4412-14 4313
3114-38 3112
Co 297;

351, 3534
351, 3554 |
35%, 3334

Lo. 1217 12173
. 120 11934

. 1173

. 38
3842 38};

40
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| OBLIGATIONS
PROVINCIALES ET

MUNICIPALES
  

    

New-York, dollar 3-32 pr.
Angleterre, llvre:

cable . 4.95-5-16 4.96-13-16
chèque .......... 4.93-3-16 4.98-11-16

France, franc ......... 0663-75 066412
Belgique:

franc ......cooveen- .0338-34 .0338-3,
belga ...... hres .1391-73 .1693-33

Italie, lire ...... ‘ee D627 0627-3,
Espagne, peseta ..... 1377 .1378
Suisse, franc ........ 3283 3297
Suisse, franc ........ .3283 3297
Hollande, florin ...... .6828 .6834
Norvège, couronne .. 2495 2497
Danemark, couronne 2215 2217-14
Suède, couronne .... 2559 2361-33
Allemagne,

reichsmark ...... 4040 .4041
‘Tchecoslovaqute,

couronne ... ..... 04181, 0419
QGréce, drachme ...... .0096 .0086
Brestl, milrels ...... .0550 .0551
Pinlande, mark ...... 0220 0220-15
Chine, dollar H. K. .. 5303 .5308
Pologne. ziloty ....... .1908
Yougoslavie, dinar .0231
Japon, yen ....... .2923
Autriche, schilling ... .1807 1909

 

Roumante, lel ‘0101-54 .0101-24
2epee 

UN PRIE POUR
LA PAIX AU
LIBREETAT

Les évêques catholiques en-
joignent les fidèles à
éviter toute animosité.  

 

 

 

Fourni au ‘Droit’ par ia malson H.- TITI
C. Monk et Companie, Banquiers en 0e VICTIME
ens 75. rue Sparks, Ottawa.
ueen . Queen 4301. ;

| BELFAST. Nord de l'Irlande, 22.
Province ve Lemande % (P.A.) — Des mesures générales de
Alta. cee 8 3 105.28 5421 violence, provoquées par les mani-
Pret , : festations anti-catholiques au nordAlta L...…00000. 41, 56 9750 4.68

Alta. LIT 5 “ 59 10275 4:80! de l'Irlande, menacent l'Irlande. On
GB. 513 45 10350 505/a prié pour la paix dans toutes les
Ca $i, 81 195.75 34401 églises catholiques de Belfast, hier.
C.-B. 53 101550 490! Une neuvième personne a été tuée
C.-B. 53 97.75 4.70} ici, hier soir. par un tireur embus-
Man, 3 Tr 452 qué. Trois salles protestantes et une
NB, 54 11250 4.04: Salle maconnique ont été incendiéss.|

N.-B, 60 115.75 4.01! Il y a eu des manifestations an-
N.-B. 61 109.25 321! ti-protestantes dans plusieurs par-
NE Creer 21, 4782 10080 398! ti6s du Libre-Etat sur la fin de se-
N.-E. L..L..122. 5 60 116.25 3.96 maine. A Limerick. sur la rivière

N.-E. ee... 4', 60 111.25 3.83] Shannon, des jeunes gens ont fra-

to. 3. A Las 3.82 cassé des vitres dans des établisse-
5° s9 11675 3.92 ments commerciaux a prepriétaires
41; 60-70 110.75 | protestants. A Clones. la salle ma-
i 70106.00 285 çonnique a été détruite. Deux au-
41} 51.56 114.50 3.38 t'es fmmeubles ont été endommagés
41 58 111.25 352: Par des incendies attribués aux ma-
a1, 61 113.25 3.48] nifestants: Gospel Hall, propriété
a a 137s 3.68 ! protestante, et une salle récréative.:

? ; wo | entretenues par des neutres. La4 49-53 01.50 4.72 = * :
5'; 52 105.75 5.01) neuviéme victime des manifesta- :
$ 2 HS vas | tions déclenchées par la célébration

MUNICIPALES 75 484 lorangiste du 12 juillet. est Eddie
Montreal ..... .. 6 41 107.75 4.71 Scarlett. I1 fut tiré dans lest de la
Montreal Cee 4h 8 102.75 338 ville libre jusqu'ici de désordre.
ontr iy . . *

Montreal ...... 5° 54 10725 448 oPapport dautres coups de feuQuebec 11111! 41, 50 10250 424) €t d'autres incendies sur les limites |
‘Trois-Rivières .... 512 55-65 108.75 .{de Belfast. Les officiers de l'Ordre

 

 

 

gros, 23 cents; A.

1-2 cents: B. 20 a
18 à 18 1-2 Cents,

Le beurre: No 1, 20 1-4 cents.

: Québec, 9 1-4 À 9 1-2 cents.

 

‘Les patates nouvelles de Oubec.!
ze vendent de 50 à 55 cent.

TORONTO. 18. (P.C)— Les prix.
du rus UE: pTOQU:L luulnls pat a
Cie \-hite étaient nujourd'hut

Les oeufs: A. gros, 19 cents lai
douz.; A. moyen. 18 cents. B. 16!
cents li GeuzniNe. C0 Peut aa”

à

 

dour.

ta pinie; No 2. 17 cents la pinte.

Le beurre No 1. 19 3-4 cents
livre: No 2, 19 1-4 cents. —

patates nouvel: «Ons

55 cents le minot.
FRUITS ET LEGUMES
‘Presse Canadienne»

‘Connor a été lue dans toutes les |
MONTREAL. 22. — Les oeufs, A, | églises catholiques de l'Ulster. de-

moyens, 21 à 21/Mandant aux fidèles d'éviter toute
29 1-2 cents: C, haine et tout sujet d'animosité de

Veiller au maintien de l’ordre et de
‘Me pas nuire aux policiers et aux

Le fromage: Ontario, 9 718 cents; | Soldats dans
leurs devoirs.

:£1 lutte contre le maire de Mont-
La crème à fouetter- No 1. 19 cents | Téal qui a imposé une taxe de vente

jà tous les marchands de détai! de
la |l'ile. Les chômeurs feront ce soir

june grande demonstration qui
ir: y terminera par un feu de joie où nn

‘brûlera en effigie. 1

 

d'Orange et des voliciers spéciaux|
patrouillent le faubourg de Lisburn.
où 300 immeubles ont été brûlés au |

| Le marché des produits | “on des désordres’ de 1930. :
Une lettre de l'évêque de Down et |

 

 
1

I'accomplissement de |

—_————

On briilera une

effigie de Houde!

OBLIGATIONS

OBLIGATIUNS DU GOUOUVERNLMEN1
Rap-
porte

Dues % Demande %
Oct. 15 31; 100.66 0.99
Oct. 15 4 100.85 0.99
Oct. 15 2 100.87 1.39
Nov. 15 5 104.62 1.51
Mar. 1 5 107.25 0.86
Dec. 1 5i3 11035 1.31
Oct. 15 213 102.25 2.03
Oct. 15 4 108.50 1.98
Sept. 1 41; 11100 2.28!
Nov. 15 5 113.12 2.77
Oct. 15 3 104.00 2.43
Juin 1 21, 100.62 2.45
Oct. 15 5 114.25 3.06
Oct. 15 4:13 111.12 3.13
Oct. 15 4 107.38 3.01
Fev. 1 4:73 111.12 3.30
Oct. 15 313 103.38 3.10
Oct. 15 4 107.12 3.31
Juln 1 3 100.12 2.99
Nov 1 4, 109.50 3.50
Nov. 1 41, 109.75 3.52
Nov 1 41, 110.13 3.55
Nov 1 41, 110.25 358 |

. 21 4 108.75 3.20
Garantie par le gouvernement [:deral.

G.T.k. 1836 Di 107.00 294
C.N.R. 1938 ........ 2 100.87 1.8)
G.TR. 1935-40 ..... 7 105.50 0,00
C.N.R. 1944 ........ a 101.50 2.83
C.N.R. 124.50 3.72
C.N.R. 100.50 2.96
CNR. 112.50 3.49
CNR. 116.00 3.80
C.N.R. 103.75 0.0
C.N.R. 115.75 3.63
C.N.8. 118.25 3.68
CNR. 113.25 3.58
CNR. 111.75 3.70
G.T.P. 99.75 3.01
a.Tp. 107.25 3.57
CNR. 118.00 3.63
C.N.R. 118.00 3.63
M. Har. 1949-69 .... 5 118.25 362
Le tout est strictement sujet au
changement.
rt

<>

Une défense de

: président de la
| Assurances sociales. est

(Fournies par G.-A. Auger, Vaieurs de Placements, 56 rue
Sparks, Ottawa. TéL Q 1446)

MUNICIPALITES
Int Echéance Offre Demande

Montréal ..….….……….…….……..... 6% 15 Mal 1844 107% 109
Québec ...... vescssrene.s 4H % 1 Oct. 1950 10812 104%

Trois-Rivières ......co..0. 54% 1955-65 104 106
St-Lambert .............. 54% 1 Nov. 1952 102 103

INSTITUTIONS
Sém. Mont-Laurier ....... 15% 2 Jan. 1947 100 102
Diocèse. Sault Ste-Marie 44% 1 Mai 1950 100 101
Hopital St-Luc .......... 44% 1 Août 1047 100
8rs Sacré-Coeur ......... 44% 15 mai 1945 99 100
Srs Grises, Ottawa ...... 4% 1 Août 1945-55 9° 100
Frères Sacré-Cour ...... 415% 1 Août 1945 102 103%
Diocèse Toronto ... ..... 54% 1951-37 29 100

 

M. BENNETT
EN VACANCES

A TORONT
Le premier ministre R. - B.

Bennett passera une semaine
de vacances à Toronto. |! est
partie accompané de sa secré-
taire, Mile R. Miller.

LA PRODUCTION
CANADIENNE DL

 
L’année dernière la produc-
tion canadienneet la con- |
sommation mondiale à |

peri près équiva-
lentes.

JOHN-C. NICHOLS
TORONTO, 22. — Le canada est

le plus considérable producteur de
platine du monde entier. Depuis
quelques années, la production ca-
nadienne de ce métal précieux s’est
tellement développée que l'année
dernière la production canadienne et
a consommation mondiale était à

peu près équivalente,
John-C, Nichols, l'assistant du

président de l'International Nickel
Company of Canada, déclarait au-!
jourd'hui: “Après avoir établi une
comparaison très détaillée entre tous
les chiffres disponibles à ce sujet.
nous croyons que le Canada est défi-!
nitivement la plus importante pro-!
ductrice de platine. Jusqu'ici les,
montagne Ourals de la Russie
étaient Ja principale source du nla-:
tine. Je n'ai pas pu me procurer:
des chiffres d’une exactitude certai-|
ne au sujet de la production russe:
l'année dernière, mais une étude de|
tout ce que nous possédons concer- |

 

  
y, nant la production et la consomma-
> tion mondiale permet d'affirmer que
le Canada s'est définitivement pla-
:cé au premier rang”.

Au cours de l'année 1934. le Ca-;
nada produisait plus de 200.000 onces|
de métaux du groupe du platine.
M. Nichols croit que la production|
de cette année sera élevée égale-|
ment.
“Le platine est un sous-produit du

nickel” expliquait-il. Il y a à peu
‘près une once de platine dans 20
onces du minerai cutvre-nickel de
la mine Frood et les machines per- i
fectionnées que nous possédons au- |
jourd'hui permettent d'extraire de
chaque tonne de minerai les parti-
cules de platine qui s'y trouvent.’
Bien que l'on trouve du platine

dans sept des neuf provinces, et
que l'ont ait remarqué la présence
de ce métal dès l’année 1862 on ne
constate aucune production avant
l’année 1929. Et pendant les douze
années qui suivirent la production
totale ne fut que de 419.000 onces,
soit un peu plus du double de la

production des douze derniers mois.
en 1933 la production totale était

:de 55.755 onces, mais une augmen-
tation considérable dans le volume
du minerai cuivre-nickel qui fut ex-
trait de la vallée de Sudbury amena |

Ila production de l'année dernière à
1.200.000 onces,
{ “Le Canada produit maintenant!
sur une échelle commerciale cinqj
des six métaux compris dans ‘el
groupe du platine”, ajoutait M. Ni-
chols. “Ces métaux sont le platine,
le palladium, l’iridium, le rhodium
et le ruthenium. Tous ces métaux,
se trouvent dans les terrains mi-:
niers de Sudbury et le Canada est!

| également le plus important produc-
teur de palladium. L'osmium est le :
seul métal de ce groupe que l'on
ne trouve pas dans ce pays. |
“En plus de son usage en bijou-!

terie pour le montage des bijoux!
et des pierres précieuses, l'on se:
sert d'une quantité considérable de:
platine dans l'industrie. Ce métal
est aussi d'une très grande utilité‘
en chimie car il cause des réactions
chez les autres éléments sans être
affecté lui-même." |

|

 

 

parader pour les |
jeunes catholiques| ‘Presse Assocliée» |

BERLIN, 22 — Wilhelm Frick.
ministre de l'Intérieur, vient |
d'ordonner à tous les Etats alle-

mands de défendre aux mem- |
bres d'organisations de jeunesse |

(catholiques ou protestantes) de
porter des insignes ou dc para- |
cer dans les rues. i

|
—ed !

M. HARRINGTON !
EST ATTENDU
M. Gordon Harrington. nouveau

Commission des:
attendu à!

Ottawa d'ici dix jours. Il se met-;
tra immédiatement à l'oeuvre pour:|

‘organiser l'administration de la loi

PLATINE MONTE

© FAITS-OTTAWA
»

John Doherty, 50 ans, 366 ave-
, rue Laurier-ouest, a été grièvement
| blessé de bonne heure dimanche
\matin en se faisant renverser par
un automobile à l'angle des rues

i Laurier et Bank. A I'hépital Géré-
ral. rue Water, où il fut transporté.

or; oonstata qu'il souffrait d'une
i profonde coupure a la téte, laqueile
nécessita deux points de suture. Le

! blessé insista pour qu'on le trans-
; porta alors chez lui. On découvrit
‘plus tard qu’ avait également deux
icôtes fracturées. L'état du blessé
in’inspire pes de crainte. Spencer
| Nelson, 151, rue Gloucester, était
1 8Uvolant de l'auto qui renversa Do-
jherty.

 

. . .

William-John McCaffrey. ancien
‘échevin du quartier St-Georges, an-
!cien vicé-grand maître des Cheva-
liers de Colomb au Canada et à
Terre-Neuve, et président de la
{compagnie William-J. McCalfrey,
est décédé hier soir à sa résidence.
257 avenue Daly. à l'âge de 71 ans.
Tl avait été fonctionnaire au minis-
ltère du Revenu national pendant
| plus de 40 ans.

! 0.-J. Meehan a fait rapport à la
police que son fils, Lindsay, âgé de
4 ans, à été attaqué par un chien

| policier près de sa demeure. sur la
; sième avenue, samedi après-midi.
i Mlle M. Scott, 54. 3iéme avenue. est
ila propriétaire du chien. L'enfant
fut égratigné aux poignets, mais les
. blessures ne sont pas graves.
i . ° °

Shaker Karam a été élu président
| I'Association Libérale grecque-sy-

|tenue récemment à la salle St-Eli-
| jah. Quelque 400 personnes, repré-
| sentant ces trois éléments. assis-
| taient. Les autres officiers élus sont
les suivants: président honoraire, le
très hon. W.-L. Mackenzie King:
vice-présidents honoraires, les dé-
putés E.-R.-E. Chevrier. Frank
Ahearn. A. Fournier, A. Goulet. et
H.-S. Arkell, candidat libéral dans
Carleton: ler vice-président, Abra-
ham Davd; ?ième vice-président,
Meter Kehayes: 2ième vice-prési-
dent, John Ruddy; secrétaire, Fred-
M. Ayoub.

Quatre hommes ont été traduits
en cour du magistrat ce matin pour
vagabondage dans les rues de la
ville. Deux d'entre eux furent remis
en liberté, tandis que la cause des
deux autres a été ajournée à mer-
credi. La cause d'un autre homme.
accusé de mendicité illicite, a aussi
été ajournée au 24.

* e »

Donat Dagenais, que l'on croit
etre un gréviste du camp de
concentration de Petawawa,
Ont., a été condamné en cour
du magistrat ce matin à un
mois de prison pour vol à Vé-
talage. Dagenais avait volé qua-

tre paires de bas de femme snr
le comptoir d’un magasin de la
rve Rideau. Il fut pris en fla-
grant délit.

Pour avoir négligé de se ranpor-
ter régulièrement aux autorités de
la prison provinciale, d'où il avait
été remis en liberté sur parole, Da-
niel Charlebois a été condamné en
cour du magistrat ce matin à un
an de prison, terme aui sera purgé
concurremment avec le terme qu'il
lu restait sur £a première sentence

* a” .

Gecrges Ouellette, sans domuctic
fixe. a été condamné en cour du
magistrat ce matin à trois semaines
de prison pour vol de 84 bouteille ;
de bière dans un wagon de fret du

C. N. R. aux cours Chaudière

+ + -

Accusés on récidive d’ivresse pu-
bligue, Calixte Ethier et Martin
Murphy ont été condamnés en cour
du magistrat ce matin à 50 dollars
d'amende avez dépens ou un mois

de prison.
- - .

Armand Racctte, sans domurile
fixe, mais que l'on croit être de
Montréal, a été condamné en csur
du magistrat ce matin à 20 dollars
d'amende avec dépens pour avoir
endommagé volontairement 4 çlo-
bes et 4 ampoules électrique: au
parc Major. T1 avait été arrèté rar
econstable Lamoureux. de la po-

lice fédérale. Une accusation de va-
gabondage, aui avait aussi été por-

tée contre lui. à été retirée
. - »

Pour avoir fait travailler treis
de ces employées après 6 licures
et 34 lesoir. contrairement à Ja
Ini dec manufactures, le buan-
fier Hyman Berlin a “té con-
damné en cour du magistrat ee
matn à 10 dollars d'amende avec

Cépens.
. - »

Pour conduite dangereuse d: son
automobile. Fuclide Martel. 213. rue
St-André. a été condamné en cour
du magistrat ce matin à 10 coliars
d'amende avec dépens et à être pri-
vé de son permis de conduire pen-
dant trois jours. Sydney Lavallée.
de Chénéville a payé la même
amende pour avoir conduit. un au-
tomobile muni de freins défectueux
Théodore-A. Clark. 1001. rue So-
merset a aussi payé 10 dollars “'a-
mende plus les frais de cou pour
excès de vitesse

Il v

 

eut voir

Harry Stevens

(Presse Canadienne)»
CALGARY. 22 juillet-  Wil-

Ham Aberhart. chef du parti du
crédit social d'Alberta. dit qu'il
espérait rencontrer l'hon. H.-H.

Stevens. à son passage à Talga-
ry. pour tenter d'’é‘ablir une
base d'entente entre son parti
et celui de la restauration na-

tionale.
rt

Un cottage rasé

par les flammes

DEUX POMPIERS VOLONTAIRES
BLESSES DANS L'INCENDIE A
WOODROFFE.

Deux personnes
belle et deux pompiers ont

l'ont

été né-
VERDUN. 22 —Les chômeurs de d'assurance-chômage. Le parlement | niblement blessés lors d'un incen -

Verdun sont avez leur maire dans

se

maire de
Montréal,
M. Ferland, mare de Verdun, a

TORONTO. 19. — Les prix du: Tefusé de payer l'mpôt pour son ma- |
gros des fruits et des legumes, d'a- | gasn et a demandé à tous les mar-|
près la maison White et Cie. étaient chand« de sa vile de faire de mê-,
stationnelres aujourd'hui sauf’ les, me.
fraises du Canada. de 8 à 10 sels ten\ion de réduire la révolte du mai~

Tela chopine.

M. Houde a affirmé son in- |

de Verdun à tout prix

 

a voté $:.000.000 pour le travail de
la commission cette année. Avec zes
confrres,

misson fixera la date a laquelle le
i prélvement des contributions d'assu-’

| Sloan. pompiers volontaires d: Ne-rances commencera.

die qui détrulsit la résidence d'été
de Gordon Stackhouse. sur l'avenue

de se rendre " sûreté.
Le constable S Tucker et Cecil

Les entrées a Connaught

rienne et ukranienne, à une réunion ;

 

REUNION DE COURSE DE MI-ETE DU CONNAUGHT PARK
JOCKEY CLUB, Sèine JOUR MARDI, 28 JUILLET.

Première Course, Réclamant, Bourse $300, 3 ans et plus, Six Furlonz

 

Langstatfe 103 Fidele 1
Penurious nena 111 Tidaholm 11
Redwick x105 Charley's Girl 108
Malabar Ce 101 Glen Lily 10¢
Squeeze Play _ 118 Roselys 105

Aussi: Nireldo, x08 — Lonesome Glory, 111 — Meridian, 111.
Deuxième Course, Réclamant, Bourse $300. 3 ans et plus, Six Purlorg

 

Dunlins Lad 1168 Pending 111Fanny oe 111 Golden Dot 10€Thunderdrop 116 Wee MacGregor 107Omar Jones 110 Errant Lady inLyneta 105 Foggy Dew 105
Aussi: Bright Flame, 105 —

Doc Connor, 116

Troisième Course. Bourse $300. Maiden. 2 ans. cing Furlongs

Short Wave, 110 — Star Player, 106-

Alderman Jack 112 (a) John Driskill 11°
Oaphil 112 Rollin Along... 107
tb) Tropical Moon  .... 112 Bronx Lady 109
Pilotbread 109 Palm Island 11”
Achras 109 First Base me

Aussi: Gold Flake. 102 — Always Mine. 109 — Chi Chi. 109 -- «a
Worthabet, 109 — (b+ Byrby, 105. (a+ Entrée A. Graffagmini. (b* En-
trée L. Suprenant.

Quatrième Course, Réclamant. Bourse $300. 3 ans et plus, Six Furlongs
Fair Charter x106 Knight Bochelor he
Jess 106 Whiskora “on 116Hasola 111 Fine Peathers 98Suneircie Trail 106 Big Dollar X98
Maggie Love 106 Sister Claire 106

Aussi: Don Sweep, x106 — Popcorn, 111 — Cyrano, 111.
Cinquième Course, Bourse $300, THE BLUE SEA CLAIMING, 3 ans

et plus, 1 1-16 milles.
Canterwood X105 Arctic Star 110
Wnston D 106 Malay 103
Airway 110 Secret Lover 103
Jambalaya 113 Baimwawa 110
Captive 113

Sixième Course. Réclamant. Bourse $300. 3 ans tt plus. 1 mile 70 verges.
Tout Feu 104 Idlewild 104
Golden Princess 104 Paradise Maid =... 104
Little Jay 107 Stone Chatter X87
Zombro 107 Air King 114

Lady Sweet 109

Septième Course. Réclamant. Bourse $300. 3 ans et plus, du Canada
cink furlongs et demi.

 

Aussi: Imadud, 116 — ColoredArt

mercredi, fermant maintenant.

ON PRÉVOIT
   

i
i
{
|

| |

UN ÉCHEC DES
!
t

ovien. Mussolini ne
plie point.

; LA FRANCE |
ee |

|! ROME,22. (P.A., par Andrue Ber-;
!ding) — On rapporte que Jes di-
plomates étrangers à Addis-Abéba
se préparent à déménager leurs lé-
gations, vu qu'on doute fort du suc-
cès des derniers efforts que font la
France et l'Angleterre pour résou-
dre le différend italo-éthiopien. Le
journal La Stampa, qui fait auto-
Tité. annonce que les riiplomates ont
décidé d'aller à Djibouti, ‘ans la
Somalie française. lorsque la situa-
tion deviendra trop tenduc Les mt-
nistres et consuls d'Angleterre, de
France. des Etats-Uns et du Japon

l ont déjà acquis des immeubles de
légation à Djibouti et ont conimel-
cé à y envoyer leurs uchives.
Les autorités 1taliennes disent que

Mussolini refusera probablemen; de
soumettre la cause de l'Italin a la
Société des Nations.
L'ambassadeur français, Paul de

Chambrun, aura une nouveile au-
dienca avec Mussolini relalivement
aux derniers événemzats.

“UN ECHEC"
Le journal de Mussolini. le Pc-

pulo d'Italia de Milan, dit dans un
article de première page: Nous ne
savons pas si, de fait, le gouverne-
ment d'Angleterre el celui de Fran-
ce projettent de tenter un dernier
effort pour éviter le vonilit. Ce-
pendant, pareil effort ne peut ètre
fait que dans la direction d'Addis-
Abéba ou dans la direction de Ro-
me. C'est-à-dire, il doit avoir nour
but soit d'indvire j'aimpereur à re-
iconnaître plusieurs demandes ita-
liennes, soit d'induire !‘Italle à te-
noncer à une partie de ses deinan-
des. Dans l'un ou l'autre cas, ‘1
abcutira à un ézhe:"
On parle de rupture prochrine

des relations diplomatiques entre
l'Italie et l'Ethiopic
LONDRES,22. (P.A.) — Au cours

d'une séance snéciale aujourd'hui,
le cabinet anglais a décidé d'or-
donner à Sir Eric Drummond son
ambassadeur à Rome. de réitérer
ses efforts afin de trouver une ba-

se de négociations pour régler le
i différend italo-éthiopien. Sir Eric
devra. au cas de l'impossibilité de
trouver pareille base. prier Musso-
Uni de présenter sa cause. avec G0-
cuments À l'appui. au Conseil de la
S. D. N. qui doit se réunir !e 29

juillet. ce
La chaleur dure

et le mercure

tient son allure

La vague de chaleur au! étreint
le pays depuis cina jours continus
ses effets déprimants aujourd'hui.

j Un léger fléchissement du mercure
‘n’a pas rafraîchi sensiblement les
| épidermes boufllis dans la sueur.
{des pauvres humains. aui n'en peu-
1 vent plus.

C'est l'Ontario et le Québzc qui
i “jouissent” de la plus chaude tem-

| pérature.
| A 8 heures ce matin Je thermomé-
Ître marquait 76 degrés à Montréal
jet à Toronto. alors qu'il marquait

:88 hier. A Ottawa. le mercure =a
"ateint 72 degrés. ce matin. Au Bault-
, Sainte-Marie le thermomètre enre-
:#lstrait €8 degrés après avoir mar-
‘qué 86 hier. A London le mercure
(prenait son élan ? 74.

: Halifax enregistrait la température
"le plus élevée. à 68 Mais hier Monc-
‘ton enregistrait 85
- Dans les prairies on prédit une

MM. Tom Monre, d'Otta-! Aviwin. Woodroffe. à 4 heures et 20 continuation de la vague. fl faisait l'après le ronstatre, H.
wa, et N.-R. Beaudet. de Montréal. ce matin. M. Stakchouse et sa fille.!g« à Saskatoon hier Edmonton et‘ ,
M. Harrington fera un relevé du, Lois. Agée de 3 ans. ont été éveillés Calgarv respiraient un neu “er uné mordit l'enfant
chômage immédiatement. La com-, par la fumée et ils eurent le temps température de 60 degrés

} — -

NÉCES

- NÉGOCIATIONS
|
Dans le différend italo-éthi-
|

|

Jean Pittston x111 Bobs First 108
Elise S 105 Lexis 116
Jug of Gold 116 Kebbie Lee x101
(c) Pepper Prince 116 Fleur Savage 108
Assyrian Prince es x111 Die Cast 111
Ville Crest 111 (c+ Sophron 114

ist, 111 — (c) Entrée R. Russell.

x Avantage d’apprenti à réclamer. Température claire: Piste rapide
Départ de la 1re course 3 h. 30 p.m Scratch time, 8 h. 30 a.m.
Entrées pour 1 mille et 70 verges Handicap devant être courues

mac

LE SGOUTISME
“ CATHOLIQUE

AUX COLONIES
Une initiative des mission-

naires. Des chefs seront

envoyés dans les

colonies.
EVANGELISATION

PARIS. — Jadis, seul un aristo-
crate se nermettait de pratiquer le
baise-main, — et ceci n'avait lieu
que dans sa propre demeure, ou

celle d’un ami; mais jamais en pu-
blic. En résumé le baise-main était
la prérogative des classes aisées.

Et cela n'est plus, suivant l'asser-

tion de M. André de Fouquières, ar-
bitre des élégances depuis 30 ans.

Il est nlus courant maiîntenunt
d'embrasser la main d'une femme
que par le passé. reporte-t-il; avant
cette coutume ne se praticuait que
dans les milieux aristocrates et seu-
les es femmes mariées recevalent
cette expression d'hommage. De-
puis quelque temps, surtout depuis
la guerre, le ‘baise-main’’ est deve-

nu plus démocratique; les Bohé-

miens et les Bourgeois le pratiquent
également. En outre, ‘Mademoi-
selle” comme “Madame” en béné-
ficient et cette expression d'hom-
mage se révêle dans les salons de

thé, les gares.
publics.
Qui doit en être blamé. si un bi

me est susceptible d'exister? Tout
simplement Hollywood et les ciné-

mas. L'écran a popularisé le ‘’bal-
se-main” et montré à quiconque la
jolie coutume. Et maintenant, on
pratique le baise-main, même dans

la colonie américaine.
Un observateur de scènes pari-

siennes américain. a remarqué que
les noms historiques français —
préminents dans les Annales améri-

caines — avaient tendance à ir
paraître. Et 1! semblerait que cette
assertion soit confirmée, à en juger
par l'annuaire des Téléphones et le
Tout Paris (Edition 1935).
Le seul souvenir de Samuel ue

Champlain. fondateur de Québer,
par exemple. est le paquebot qui

porte son nom; +mais 11 n'y a plys
de “Champlain” dans la capitale
française, si J'annuaire doit prou-
ver quelque chose. Il n’y a plus de
“Grasse ou de de Grasse”, mais on

trouve 4 Grass 8 Grarsi et 8
Grasset,

Et cependant, certains noms his-

toriques persistent. Il subsiste le

“Comte J. de Lafayette” à la liste
O25 téléphones; également le nom
de Montcalm sous le titre de Mar-
quis; deux ‘Marquette’; deux “de

la Salle”: l'un le Comte Robert:
l'autre sans titre mais mentionnant
le fait prosaïque et utilitaire qu'il
est avocat à la Cour.

; Plus loin, trois Rochambeau
"l'un avec le titre de Marquis; alors
‘que les deux autres sont “comtes’.
! Vingt-sept “Cartier” mais 1] n'est
| pag certain qu'ils appartiennent
; tous aux descendants de l'illustre
navigateur. .

¢  8ic transit gloria mundt Ainsi
! périt la gloire de ce monde et avec
elle les noms historiques. L'annuai-
‘re révèle l'existence d'un “Napo-
'léon Bonaparte”, et trois
“Napoléon”

sation (>

   
transports, l'autre

et autres endroit… |,

autres ’
l'un dirnge une organi- .

est .
{peintre en bâtiments. et le troisié-
{me est imprimeur .

——————manee

MORDU PAR UN CHIEN

1
Francis laxalle. 11 ans, 9% ros,

Cobourg, a été mordu par un clen .
jen marcant sur la rue George, prions

morsures ul subit ne sont

| graves cependant. J.-E.
(82 True Georges, est le propriétaire
du clen. ia rolice fait enquête

pas

cien se @lisss sous une Larrière ©!
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MORT D'UNE SYNCOPL

‘Presse canadienne)

Petitclere. .

Tapp, ;

cours de la dernire campagne. )

 

—- —, :péan. ont été blessés à la tête et
KU KLUX KLAN |tamater lors de l'effondrement

e galerie. La maison d'èté. pro- ;
FREDERICTON., 22 — Une com- ' priété de M. L-P Deslaurie s. got. |

mission royale fera enquête pour 'tama. à été ruinée Les nertra sont|
déterminer l'origine de la lettre du d'environ 1.500 dollars Un cottage!
Ku Klux Kian qui fut distribué au voisin à sub; des doinmages d'une

centaine de dollars.

BRAY—Olivier Bray. époux de feu NEW GLASGOW. Nouvelle cor»
Georgianna Bourdeau, décédé &, ., 22 juillet. — Claraymond Char‘
I'Hoepice St-Charles le 22 Juillet. |ponneau. 26 ans d'Ottawa. employé
1935. à l'âge de 81 ans 6 mois. ! du cirque Barnes. est mort subite“
Funéraillez. mercredi matin à la | ment samedi soir d'une syncope If
Besilique. La dépoullle mortelle | p'était avec le cirour que Gepuis
est exposée à l'hospi: Bt-Choi-
les.

“trois semaine: 11 s'enprétait à se
84-6-170 ‘mettre au Ut quand Ÿ mourut.

échappé, Les Maritimes sont privilégiées et, Je lu rue Willan, Les pénibles

Tha
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ADMINISTRATION— REDACTION

ourlouerr    

MÉDECINS—
DR PHILIPPE BELANGEK, ls

Laurier-est. Epécila.ilé Cnirur-
mie Consultation 2 à 4 hres es
74 8 hres pm. R 488

DR J.-R. BELISLE, 15 Langevin,
HvlL Médecine et chirurgie
Bpécialite: Maladies des fem-

mes, opératoires et non-opéra-

toires. Sur rendez-vous. 8. 3586

CLINIQUE DES MALADILS UE
LA PEAU. Dirigée par le DU
A SABETTA. Assistant Pro-
tesseur de DERMATOLOGIE
et SIPHILIGRAPHIE as

l'Université de Montréal. Con-
sultations sur rendez-vous,

188 Cooper, Queen 924

DR DE HAITRE, des hopitaux de
Paris, 181 Stewart Spécialités.
Chirurgie. Maladie des femmes
Maladie des organes genito-
hres80 et 7 à 8 res 30 pm
R. 63.

DR A. DROUIN, 197 Rideau.
Spécialite, Yeux, Oreilles, Nez,
Gorge. Consultation, 2 a 5 e
7 à 8 pm. R. 4788.

DR ROLAND GAGNE, 433 rue
Rideau Té!. R 245. Médecine
et N'aternité.

DR EUGENE GAULIN: Urolo-
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Remerciements 2

ve

A vendre
 |

| vreau et les membres de sa fa-
mille désirent remercier

|
ses, bouquets spirituels, feurs,; couleur, finis toile, 2 pour .0

| lettres, télégrammes, visites ou| MAGASIN COULOMEBE, 107, rue TER EN GROS
§ EPIC

assistance aux funérailles. Du Pont, Tél. Sher. 1425. 25/0

853-2-189 [MATERIAUX de construction de P. D'Aoust & Cie—li, rus York,

| LANTHIER — M. W-G. Lanthier,, tous genres, bois, bois dur à plar-| Ortawa Tél: Rideau 5829. 97

par offrandes de messes,
quets spirituels, lettres, télégram-

aux funérailles.

| GAUVREAU—Mme Hormisdas Gau-

toutes

* les personnes qui leur ont témoi-
| né de la sympathie à l'occasion

de la mort de M. Hormisdas Gau-
vreau, soit par offrandes Ge mesz-

et les membres de sa famille, dé-
sirent remercler toutes les per-
sonnes, qui leur ont témoigné de
la sympathe à l'occasion de la
mort de Mme Wilfrid-G. Lan-
thier, née Régina Soublière, pot

u-

mes, fleurs, visites ou assistance
37237-2-189

SOMERVILLE — Nous désirons of-
frir nos sincères remerciements à
ceux qui ont porté aide et pour-
toutes les expressions de sympa-
thies ou tribuis floraux reçus à

l'occasion de la mort de notre
bien-aimé fils et frère. Remercie-
ments spéciaux aux membres du
Rideau Aquatic Club, au chef de
police d'Ayimer, et aux résidants
de Wychwood et du voisinage. —
M. et Mme T.-J. Bomerville et

. 12:3; linges à vaisselles. 18 x 30.
122; autres lignes, 19 x 37, .15:
taies d'oreillers, 42 pcs, valeuf, 45
pour 29; flannellette blanche, 27
pce, .10 extra forte, .124; mou-
choirs blancs,

5977
UNE MACHINE à coudre “Singer”,

nouveau modèle. 96 Laval, Huil.

Sh. 1708. 25

PIANOS à louer avec privilege da-
chat. Bons pianos droits usages
a partir de $40. Planos à queue

à 8225, 8465 en montant. Condi-
tions débattues. Orms Limited,
175, rue Bparks. 25

TABLES de famille, rondes. S'al-

longeant 8 pieds.
Slover, 61 rue York.

BOIS D'OEUVRE, de construction.
New Hardwood Flooring, $35.00

Ten Test, Poutres, Pôteaux, An-

gles. Bardeaux, $2.50; Lattes, $2.00.

Enormes assortiments. 5. 6679. M.

Zagerman & Co, Ltd, Chemin

Bayview. 25

Prix special.
25

 

 

ne, Maternité, Chirurgie

Rayon-X, Consultation, 1 à 3
pm. et 7 à 8 pm. 187 Bouls-
vard St-Joseph. Sher. 5411.

DR J.-L. LAMY, 211 Stewart

Spécialité, Chirurgie. Consul-

tation 2 à 4 et 7 à 8 pm
Rideau 1818.

DR E. PERRAS, 166 Champlain,

Hull. Tél. Sher. 3741, Spécia-

lité: Rayon-X au bureau pri-

vé, Diagnostic et traitement.

Consultation, 1 à 4 p.m., ct de

7 a8 pm,

DR L.-P. MANTHA ‘des hôpitaux

de Paris), Médecine. Spéciali-

tés, Coeur, Estomac, Poumons,

333, rue Besserer. Sur rendez-

vous, Tél. Rideau 521.

R J.-L. PICIETTE, des Hôpli-

Dr de Paris, 126 Hotel-de-

ville. Hull Chlirurgie-Médect-

ne. Consultations: 1 & 3 et 1
à 8 p.m. 3h. 122,

DR DAMIEN ST-PIERRE, Edi-

fice Transportation. Spéciali-

tés: électricité médicale. Mala-

dles des femmes (non-opéra-

toires). Diathermic-rayons-Ul-

tra-violets. ‘Tél. Rideau 2300.

 

 

  Dr R.-E. VALIN, 185 Ave Lau-

rier Est. Spécialité: Chirurgie

exclusivement. Consultations—

1 à 3 pm, et sur Rendez-Vous.

AVOCATS
AUGUSTE LEMIEUX, C. R.
Avocat Ontarlo-Québec 18 rue
Rideau. Queen 2

…

 

 

 

 

DENTISTES
   
 

 

 

DR J.-A. GAUTHIER, 325 rue
Dalhousie.

A louer 38
LOGIS, 6 pièces, 18b Champlain,
Hull 841-38-170
 

A vendre ou a louer 101
MAISON à louer, ménage frais fait,
à 345 Blvd St-Josep:,> à venure

\ a bonnes conditions. Les tram-
ways passent à la porte. S'adres-
ser, 30 Lois, Wrigh*ville.

37238 -101-171

 

 

 

Bois Mou bien Sec
$5.50 LA CORDE

Coupé, 51.50 ct $2 le voyage

RIDEAU WOOD YARD
61, rue St-Hyacinthe
2380 HULLSher.
 

 

Ouvrage on Feuilles
Métalliques
VENTILATION

Toitures dans toutes sus

branches

J. R. DOUGLAS, Ltd.
260, rue Slater Q. 2380

Nous donnons un prompt

service.

 

 

 

FEUILLETON DU "DROIT" moe

Azilda Talbot, autrefois du Dépt
des Affaires Indlennes a Ottawa
décédé le 21 juillet, 1935, à 879

1.06 pm. (heure avancée),

l'église du Sacré-Coeur a 130 pm

me d'Ottawa.
 

Monuments
 

vous, J.-P. Laurin, 95 George. R
612.

Directeur de funérailles

COMPAGNIE FUNERAIRE BACI-
NE,LTEE. 127 Georges, Ottawa.
R. .

 

 

Perdu-trouve
SAC DE VOYAGE NOIR, Initiales

L. C. Entre Brockville et Otta-
wa. Récompense. Retournez au
Rév. B. Owen, Rockland, Out.

37191-13-169

 

 

Amusement

rue Napoléon, Montréal, Qué. Ar-
rivé du corps à la gare Union à

mer-
credi après-midi. Libéra chanté à

Inhumation immédiatement après
le Libéra, au cimetière No*ve-Da-

851-6-170

MONUMENTS de qualité, adressez-

13

13 a

i 8 leur famille. 850-2-169

{|

SES PIEDS ETAIENT PERCLI S—.
gle. Consuitations, "1-3 et 7- avant qu'elle se serve de l'onguen:

pm. 845 King Béward. Rideau Décès G| Cress pour les cors et les oignons.

437.
‘Chez Denman, à Ottawa; Phar-

D& J-LEO LALONDE, Médeci-

||

JEAN — Emile Jean, époux de feu macie Union, à Hull; ct dans tou-

tes les bonnes pharmacies. 25

ELEEREX SOULAGE ECZEMA,

PSORIASIS, pemphigus, érythè-
me, urticaire, impétigo, furoncles,

gale, gerçures, etc, promptement.

50c: $1.00: $3.00. A la pharma-

cle Denman, 271. rue Dalhousié,

.{ R. 4808. 23

FORD COACH, 1935. Réduction trés

substantielle. Rid. 6387, de 5 à 9

pm. 25-171

FORD ROADSTER, 1930. $180; Du-

rand Sédan. 1928, $70.00. En bon-
ne condition. S'adresser. 2 Nelson,

Rid. 1839. 852-25-169

Propriété a vendre 28

$25 a $50, grands lots de jardin aux

Jardins Connaught, chemin d'Ayl-

mer. Vis-à-vis le Club Gatineau,

courte marche à la plage. Condi-

tions. Tom Foley, le soir sur la

propriété. Q. 770. 842-28-170
MAISON 2% ARPENTS ou plus de

belle terre à jardin. A sacrifice:

cause: vieillesse et maladie. Con-

ditions: comptant et balance à

termes. S'adresser Mme Jules Lan-

thier, Cyrville, Ont.

 

 

37098-28-173
 

Appartements à louer 39 

THEATRE FRANCAIS -— Program-
me double les 22, 23 et 24 juillet.
Katherine Hepburn “ans "Little
Minister”. aussi Raiph Bellamv
dans “Rendez-vous at Midnight’.

13a

THEATRE RIDEAU — Programme
lundi et mardi. “Age of Indiscre-

 

 

tant. Queen 2586.
OR, Argent, bljoux, dents en or

bre 201.
 

Val-Rita, Ont.

pour Ecole Séparée Iroquois-Falls

2ème classe

land, Ont.
DEUX INSTITUTRICES ou Insti  sédant certificat Ziéma classa. 

re, Sec. S. S. No 5, Géniar, Ont
37228-21-171 
 — CR

AU-DESSUS DF
LA LOI

Par ADRIENNE CAMBRY
Reproduction autorisée par in Bcciète des Gens de Lettre

No A.

—Je suis tombé à l'heure du dé-

ballage des malles. Tout ça était .

éparpillé partout, Christiane regar-

dait, et Lugny. qui était là, par ha-

sard, lorguait en connaisseur. D'ail-

leurs, vous savez, Ça sortait de chez

le couturier. et une robe qui n'a pas

été portée, ça peut se montrer: c'est

très convenable!

I! rialt, espiégle, un peu laquin,

trop pareil à sa mère pour ne pas

savoir ce qui lui plaisait ou non

-—Ah! une nouvelle, fit-il encore.

Nous avons aussi d'autres voisins.

Presque en face de ce châlet: "Mon
Rêve”. 11 y A une autre villa. déjà

bâtie l'an dernier...

—Eh bien!

—Eh bien! Les Chenoise y sont
anstallés.

. Qui sont encors ces gens-làt

demanda Mme de Thimécourt d’un

"ton ennuy:

—Parbleu'

le connaît:
+

Cnenotse, tou

—Mals je ne suis pas d- “tout! La comtesse eut ur peti: rire |se. Sans paraître l'avoir entendue, |

Paris”, moi. J'ignore donc cette cé- glacé. 31 continua:

Jébrité. ; —Délicieux' Est-ce quelle porte —AN' papa! J'ai appris quelque

} -—M. de Thimécourt expliquait: un bonnet phrygien? i chose de très intéressant concer-

-—Chenoise, c'est un type d'hom- —Pas de bonnet que celui de Ste ; nant Chenoise et Gilbert Virieux.

(me très particulier un simancler. Catherine. hélas! mais une cCheve-  —Comment. ils se connaissent’

ma chère. jlure noire superbe. tordue en un' —C'est complet! murmura la
Il regardai: sa femme à qui ''al- comtesse.

‘fusion déplut, qui évoquait le souve- |

!nir de l'aïeul sacrifiant son blason à |
|un portefeuille de banquier. Un peu
sèchement. ia comiesse déclara:

—Il y a financier et financier;

c'est une profession qui peut se tes

nir très haut ou se traînsr très bas.

1Et niors, ce Chenuise. qu'en ditss-

vous?

AGENCEMENTS de magasin et
meubles, tous genres. Au comp-

14

pièces de monnaie en or. Les plus
hauts prix, 193, rue Sparks, Cham-

14

. ”

Instituteurs demandés 21
INSTITUTRICE possédant certifi-

cat lère ou 2iéme classe. Pour
éco'e village. Salaire, $700. S'a-
dresser, Wm Ouimet, Sec.-Irés.,

36812-21-170
UNE INSTITUTRICE BILINGUE

Ont. Possédant certificat 1ère ou
‘Ottawa University

Normal School). Expérience dans’

37118-21-170

INSTITUTEUR ou Institutrice pns-
Ssa-

| Inire, $700. S'adresser. G. Daguer-

Paris

 

APPARTEMENT AU DEUXIEME
ETAGE. Cinq chambres, y com-
pris chambre de bain, planchers
de bois franc. Poêle électrique, vé-

randah, $30.00 par mois. S'adres-
ser le “Droit”. R. 514.

815-39

tion, avec Madge Evans. Paul|,ppaRTEMENT, 6 pieces. 67 Kent.
Lukas et May lobson. la

|

“S'adresser 60 Hôtel-de-Ville, ou,
Tél. Sh. 2503. 39

On demande l4{PETITS appartements meublés
chauffés et éclairés, A. Laroche,
81, rue Frontenac, Hull, Sh.: 5814.

39
 

: Bicycles
 

POUR réparations de bicycles, etc.
voyez un expert, cela ne coûte pas
plus cher. H. Lafleur, docteur des
bicycles, 99 Laurier, Hull

TOUTE personne désirant se dé-
faire de leur bicycle, s'adresser [.
Gagnon, 136 Du Pont, Hull. Répa-
rations de bicycles et morceaux

 

 

parfaite. $365.00. Queen 2644.

 

 

tuteurs possédant certificats 21ème 54
classe. Bilingue, Ecole Séparée No
2 Chisholm. Mentlonnez salaire .
exigé. Mme Marie-E. Laferrière. Parsonnel T5

R. R. 1. Alderdale, Ont NOUS REPARONS les piumes- ‘|
37142-21-168 fontaines. Instruments Ltd, 240, ‘

INSTITUTRICE, certlfica. 2ième} rue Sparks 2389-75 4
classe. Expérience pour école pu- DALHOUSIE, rmanent spécial, |
biique No 3. Kirkpatrick. Salaire $1.50 :n montant, 10244 rue Ri-
$800. S’adresse:. Eugène Daigle. deau. R. 6041. 15
Ser.-Trés… Warren. Ont. PERMANENT à l'huile Permoil.

37297-71-168 $1.00. Garanti. 3580 Champlain.
Hull, Sh. 2980.

Parlor.
. housie. Rideau 3290.

 

nelle. grâce à mon indépendance

heureuse. Mais on conte sur jui des

histoires diverses et contradictoires.

T1 a beaucoup d'amis très fervents

et quelques ennemis chaleureux. Il

à une spécialité: t] commandite des

‘inventeurs à qui manque l'argent.

 
—II doit les exploiter. affirma

Mme de Thimécourt.

| —Les uns disent oui, les autres

! non. Je connais des gers qui le trai-
!tent de fripon.

Ç —C'est charmant. ce voisinage!

i Nous ignormrons ce Chenoise. je

suppose! Est-ce qu'il a une femme?

Henri répondit avec précipitation:

—Non, mais une fille qui sap-

| pelle Marianne!

| magistra: chignon.

Mme de Thimécourt releva

| sourcils

; —Tu la connais déjà?

Paris a vu les Chenoise. je to l'ai

dit.

—Tu ne sors guére sans nous, |

pourtant.

25
TISSUS à rouleaux, pure toile.

avec bordure de

chers, bardeaux. planches Insull.

Baker Bros, 66, rue Booth. en

52

Spratt Auto Supply, 12, Cham-

FORD COACH V-8, 1932. Condition

75
PERMANENT $1.00. Girard Beauty

Ouvert le soir. 277 Dal-

T5-154

les |

—Je la connaissais, maman. Tout

a

dementvos logementsse

ENTREPRENEURS
ELFCTRICIENS

C.C.B. Electric Works 378 Bank,
Q 858; soir, Q. 8388, C. Tie.

 

 

 

EEE

Combustible 14
BOIS mou, coupé, beau voyage, 2.00

et 3.00. L. Arvisais, 278 Maison-
neuve, Hull. 8h, 2476. 4

SLABS de moulin. Bois coupé, au
voyage, 2.00 et 3.00. W, Arvisals,
258 Maisonneuve, Hull. Bh. 6062.

74

Divers 100
PAYONS jusqu'à $50.00 chacun
pour sous à tête d'Indlen des
Etats-Unis. Achetons sous de tou-

tes dates peu importe leur état.

Payons jusqu'à $1.00 chacun pour
sous à tête de Lincoln des E.-Unis
Payons jusqu'à $150.00 chacun

pour certaines pièces canadiennes.

Achetons collections de timbres,
médailles, livres, vieilles mon-
nales, or etc. Envoyez 25 sous

 

 

 

!
+i

| (argent) pe grande liste de
prix illustrée et instructions. Sa-
tistaction garantie ou Targent re-

mis. Hub Coin Shop, 159-16 N,
rue Front, Sarnia. Ont. 100

  

 
 

Les nouvelles

religieuses
 

Curieux pèlerinage de païens
dans une église catholique.
ESAOCHOWFU. «Kansu, Chine). !

— Depuis plusieurs années déjà les
paiens de la campagne ont l'habi-!
tude de se rendre nombréux le sa-|
medi aprés Pâques en pèlerinage à)
l'église catholique de Tsaochowfu:

pour v honorer “l'esprit du Très-'
Haut”. i
Cette année les pèlerins, guidés |

par des chrétiens, étaient plus de
500, hommes et femmes, qui se tin-
rent admirablement à l'église. fai-
sant devant le maître-autel leurs
inclinations jusqu'à toucher la terre ;
du front. Le soir. après un discours
‘de circonstance eut lieu la proces-
sion aux flambeaux autour de l’é-
glise, et le dimanche les païens as-
sistèrent aux offices avec les chré-
tiens.
Ces pélerins sont religieux et leur

geste dénote la sincérité de leur
âme, sincérité souvent récompensée
puisque nombre de ces païens à la
recherche de la vérité finissent par
faire le pas décisif et se convertir
:au catholicisme. (Fides)

 
Conférence catholiques dans des
lycées laïcs de Chine.
SUANHWAFU, (Hopei. Chine).—

pour la première fois, un prêtre ca-
tholique a reçu l'invitation officielle
de donner des conférences dans des
lycées laïcs en Chine.
Le R. P. Yupin, directeur général

de l’action catholique chinoise, fut
invité nar un professeur catholique,
au nom du directeur du Lycée de
Kalgan capitale de la province de!
Chagar. à tenir une conférence à |
ses étudiants. |
Le directenr de l'école normale. le |

proviseur, du livcée des filles. et ce-
lui du lycée des garçons de we

 

i

wafu l'invitèrent ensuite à parler

neufs. 52

;

dans leurs établissements.
Devant parler en milieu païen le

jeune conférencier choisit comme
Automobiles 54 sujets: “Le sens de la vie” "L'ave-

VITRES de portes $2.50 posées| Dir de la Chine”. “Ce que la patrie
I en droit d'attendre de la {eune

le 4ème cours. Très bon salaire.| berlain. C. 548. 54! fille d'aujourd'hui et de la femme

S'adresser Bolte 101. Troquois-|PARTIES D'AUTOS, autos usagés de demain”. Le P. Yupin, qui resta

Fails, Ont. 848-21-159 achetés pour mise en pieces, plusieurs années professeur au Col- |

INSTITUTRICE bilingue. Certificat| pneus, batteries. Baker Bros, 3 lège de la Propagande à Rome, don-'

2ième classe, école séparée, 24| rue Duke. Sher 4il. sal —EEE

 

CARTES D’AFFAIRES

 

£
 

Es.A. SES

rvez-vous des “an

; DACTYLOGRAPHIB

Nous vendons réparons, touons |
toutes les marques. United Type
toutes les marques. United Type-
writer Company, Ltd. 248 Albert

SIMS SATIAQLE
ATOM LOUGHRAN
EDDIE CARROLL PARTICIPERA |
A LA PROCHAINE SEANCE DE!
BOXE DE PLAYFAIR BROWN

 

 

 

TORONTO— Playfair Brown an-
nonce qu’il a matché Eddie Sims,
jeune poids-lourd de Cleveland, et.
Tom Loughran, vétéran de Phila-|
delphie. pour un combat en plein
air le 29 fuillet.
Eddie Carroll. d'Ottawa. et Sonny

Jones, de Vancouver. se rencontre-
ront dans une des préliminaires.
rm

 fd 7

LE CALENDRIER
D’AUJOURDHUI

LIGUE INTERNATIONALE
Montréal a Rochester
Toronto à Buffalo
Baltimore à Syracuse
Albany à Newark

LIGUE NATIONALE
Philadelphie à Pittsburg
Boston à Cincinnati
Brooklyn à Chicago
New-York à St-Louis

LIGUE AMERICAINE
Cleveland à Washington
Chicago à Philadelphie
Détroit à New-York
St-Louis à Boston

—_——————

Mlle Foster se

comporte bien

LA SEULE FEMME DANS LA FI-
NALE DU PRIX DU ROI FAIT
UN POINTAGE DE 283.

LONDRES— Mlle Marjorie Fos-
ter, la seule femme qui participait:
samedi à la série finale du Prix du!
Roi, classique de l'Association de tir
Nationale, conclut en onzième place. :
avec un pointage de 283.

Mlle Foster. qui conduisait une
ambulance durant la guerre. fait
partie des forces impériales. Elle est
la seule femme qui ait jamais dé-:
croché le Prix du Roi A Bisley: elle
accomplit ce magnifique exploit 1! v
à cing ans.

MmeWright
pris la palme

MURRAY BAY en Québec—Mme
A.-D.-J. Wright, du club Kanawaki, ;
a enlevé le championnat de golf fé- |

minin du Manoir Richelieu.
Elle battit Mme David Wanklyn..

du Royal-Montréal, dans le match.

décisif.
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na une conférence sur “les aspira-
tions de la jeunesse itallenne”
Ces conférences adressées à plus

d'un millier de jeunes intellectuels
ont eu un vaste retentissement:
dans la grande presse du pays. qui
insista sur ia richesse inattendue.’
la sûreté et la profondeur avec la
quelle la doctrine catholique résout .
les problèmes et les angoisses de la
vie actuelle. Elie auront eu en outre
une excellente influence d'émula-.
tion sur les ieunes prêtres et clercs
du Vicariat. C’est un précédent dont
les catholiques chinois sauront nro-;
viter. (Fides).

Sport

{ par une victoire de 6-2, 6-4. 6-8. sur

DEUXPARTIES

L LA BALLE SAMEDI
‘ 7

pump rome

 

L'AUOTRALIEÀ
EU LE DESOUS

ELLE BALAIE BA SKRIE DE
PAUME AU FILET AVEC L'AN-

 

Paves ss TL

ASSEMBLEÀ
HAWKESBURY

Les directeurs de l’Aide à

  GLETERRE CRAWFORD
BRILLANT

EASTBOURNE en Angleterre
L'Australie a baiayé sa série-exhi-
bition avec l'Angleterre. série pré-
paratoire au concours de la coupe
Davis.
Jack Crawford conclut le tournoi

 

|

Bunny Austin. Il avait déjà battu
Fred Perry. cependant que Turnbull
et Quist prenaient la mesure Je
Hughes et Tuckey.
La pluie mit fin à un match entre

Perry et McGrath: l'un et l'autre
avait un set à son crédit.

TRÈS RAPIDES
MONTREAL ET TORONTO DON-
NENT SAMEDI DES EXHIBI-
TIONS MERITOIRES DANS LA
VILLE-REINE.

TORONTO— Deux parties de
trois coups saufs chacune ont été

jouées samedi au Stade local, quand
le Maple Leaf a partagé une double
partie avec le Royal.
Les locaux gagnèrent la première

joute, par 4 à 0. grâce au bon tra-;
vail du lanceur Earl Cook. mais les,
gens de Montréal prirent l'autre:
duel, par 7 à 0. après que Pete Ap-
pleton eut tenu les Leafs à trois
simples pour enregistrer sa quinziè-
me victoire de Ja saison.
Gordon Hinkle fit entrer trols

points dans le débat initial. au
moven d'un simple et d'un circuit.
Tom Oliver hissa un circuit pour
l'autre point.
Appleton se distingua en finaie:

non seulement blanchit-i] ses ad-
versaires, mais encore il cogna un
simple et un double, fit entrer deux
points et en compta deux lui-m*me.

ld

 

 
 

LIGUE AMERICAINE
Chicago. 1: Washington. 0.
Washington, 0: Chicago. 2.
Cleveland, 15: Philadelphie. 3.
Philadelphie, 5; Cleveland. 2.
Détroit. 6: Boston. 5.
Et-Louis à New-York — pluie.

LIGUE NATIONALE
Pittsburg, 14: Boston, 2.
Pittsburg, G6: Boston, 3.
Philadelphie. 9: Cincinnati, 3.
Chicago. 7: New-York. 2.
Brooklyn à St-Louis — pluie.

LIGUE INTERNATIONALE
Toronto, 4: Montréal, 0.
Montréal, 7: Toronto, 0.
Newark, 11: Svracuse, 0.
Rochester. 8: Buffalo. 5.
Baltimore, 4: Albany. 3.

ASS. AMFRICAINE
Minneapolis. 16: Columbus. 1.
Kansas-Citv. 16: Louisville. 4.
Indianapolis, 9: Milwaukee. 7.
St-Paul. 6: Toledo, 1.

—_—_—

Vente ou échange de propri-
etés, d'articles, etc. tout cela

|

l’Enfance des comtés-u-
nis de Prescott et

Russell.

LE DR LAFRANCE
(Spécial au DROIT)

 

HAWKESBURY, 22. — Une réu- |
nion très enthousiaste des direc-
teurs de la Société de l'Aide à l'En-
fance des comtés-unis de Prescott
et Russell a eu lieu à Hawkesbury
le 17 juillet, sous la présidence du
Dr C.-E. Lafrance, président.
La Bureau de Direction était re-

présenté comme suit: M. l'abbé J.-
R. Guindon, curé de Hawkesbury,

M. l'abbé J.-J. Desjardins. curé de
Vankleek Hill, M. l'abbé R. Chéné,
curé de Rockland, M. Aurélien Bé-
langer, député de Prescott au Pro-
vincial, Mlle May Fleeming, du dé-
partement du Bien-Etre de Toronto,
MM. L.-L. Dunning, R. Lalonde,
Amédée Chevrier, E. Laframboise,
J.-H. Méthot, Z. Daoust, A-L. Sa-

bourin et le surintendant local de
la Société, J. Lacasse, de Wendo-
ver, Ont.

Mlle Fleeming fit l'historique de

l'ancienne société de l'Aide à l'En-
fance et donna un résumé de l'or-
ganisation de la société depuis que

le nouveau ministre du Bien-Etre
est entré en fonction, ainsi que des
instructions pour le bon fonction-
nement de l'organisation.

UN OCTROI
Les sources de revenus de la nou-

velle organisation sont les suivan-

tes: 1—un octroi du gouvernement
qui varie de $100.00 À $2.000.00 par
année. Cet octroi est varié d'après
l'efficacité du travail du surinten-
dant de la Société et du personnel
du Bureau de Direction. 3—Une
charge au conseil du comté pour
la pension des enfants soutenus par

pulaire pour devenir membres ac-
tifs de la Société.

directeurs veulent faire connaître
est la souscription pour devenir
membre de la Société.

Il fut résolu à l'assemblée du 26

du souscripteur lui donnant droit de
voter À l'Assemblée annuelle de la
Société pour élira le Bureau de Di-
rection, $5.00 à $15.00 pour devenir

 

  

 s'opère facilement au moyen
d’une annonce classée dans le
Droit.

ENTHOUSIASTE

la société. 3—Une souscription po-

Le point le plus important que les

—Décidement cette servant devient impossible !

noncesclassées

  

membre honoraire, $15.00 ou plus
pour devenir membre à vie.

La Société a résolu de lancer une
souscription populaire en deman-
dant l'aide des cures Ce chaque pa-

roisse ains: que des ministres pro-
restants des deux comtés. Cet appel

pourta ée faire au prone. le diman-

che de préference.
Les membres du clergé catholique

ou protestant peuvent être assurés
d'avance que les directeurs de leur
iocalite pourront leur fournir tous
les renseignemnets supplémentaires

nécessaires et leur concours pour
lancer la souscription mentionnée
plus haut.

1} fut aussi résolu de demander
aux municipalités de voter un oc-
troi spécial pour Aider la societé.

A ROCKLAND
La ville de Rockland a déjà re-

pondu à l'appel par une souscrip-
tion de $25.00 et les chrecteurs pre-
sents A l'assembiée du 26 juin ont
aussi répondu à l'appel par ve
souscription personnelle de $1.00

chacun.
Etant donné que la Société a ob-

tenu sa charte le mois dernier seu-
lement et que la nouvelle organisa-
tion demande beaucoup de travail
qui est toujours une cause de dé-
penses, on espère que le public se
montrera généreux en souscrivant
lorsqu'il sera approché par les sol-
liciteurs.
Les officiers de l'Association sont

tenus par le gouvernement d'avoir
à tenir des records pour tout argent
reçu soit par octrois du gouverne-
ment, soit par argent payé par le

conseil de comté pour le soutien des
enfants. ou tout argent reçu par
souscription populaire ainsi que pour
tout argent dépensé.
Un inspecteur au gouvernement

doit visiter les livres du surinten-
dant et du trésorier de la Société à
chaque mois ou à chaque fois qu'il

le jugera à propos.
Si l'argent reçu par la Société

«quelle qu'en soit la source) dépasse
les sommes payces, le surplus doit
être retourné au conseil de comté

qui en porte le plus lourd fardeau.
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‘Je t'assure que ton père fait tout

juin que telle souseription varierait |ce qu’il peut pour empêcher ton
de 0.50 à 85.000, selon la générosité mariage

“Comment le sais-tu?”
“Il vient justement d'annoncer

qu'il était en banqueroute..
*Gazzettino Illustrato, Venise.>

 

Elle a encore une
fois donné la pipe à bébé et le biberon à grand-père ! !

 

t tirer les oreilles
 

 

élèves. Mentionnez salaire désiré. DE SOTO SEDAN, 1932, condition .
Albert Clément. sec. Val-Rita.| parfaite. 8500. Termes. Q. 2644. | Con PITCHE se fai
Ont. 37117-21-173 54

lIMSTITUTRICE ayant certificat de PONTIAC CAVALIER, 1929, siège
2ième classe. Salaire, $750. S'a-| de secours. 8200. Il faut le vendre
dresser O. Bélanger, sec. Strick- aujourd'hui. Q. 2644. 54
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ENEZ AVEC Mol QUE JE RACONTE A.VOTRE PATRON

IN ead -VITES ¢tz LES

x
IN

       
    

 

<<

 
 

ses veux en regardant son fils qui

répondit

—I1 v a des jours où tu n'aimes

pas sortir. Ce printemps, par exem-

pie. J'ai été seul à 1"™Auto”. C'est

la qu'on voit les gens chics.

Chengise y faisait sensation. Un

Jour, elle avait un manteau de for-

me empire, en drap mandarine,

avec des incrustations de guipure .

D'un ton sec. la comtesse inter-

rompit

—T'u parles comme un couturier...

Tu es stupide. Laissons ces gens et

ce manteau.

—Henri supportait avec beaucoup

de philosophie les énervements ma-

ternels dont il était souvent la cau- 
besoin l'un de l'autre que Chenoise

la loué en face.

bie à M. de Thimécourt et à sa fil-

—Je n'ai guère d'opinion person | Un peu de sévérité passait dans jles cancans..,

Me

—Dis ce que tu sais, voyons, de-

manda le comte.

Henri, qui aimait colporter les

nouvelles, ne se fit point prier pour

bavarder: |

—Volla ce que m'a appris ia belle ‘

Mme Chazay, dite du Mesnil, com- :
mença-t-il en riant. Par parenthèse. ;

quand elle m'a conté cela, elle avait |
arboréé une robe japonaise de sole
jaune brodée de bleu... vous savez,

maman. ce qu'on appelle un kimo-

no .

—Henri! gronda la comtesse. tu

m'agates prodigieusement! Tu es

d'une frivoiité déplorable et Mme

Chazay est grotesque! |
—Soyez indulgente, chère amie,|

prie M. de Thimécourt, qui avait :

toujours une sympathie marquée|

pour Mme Chazay de Mesnil. Tu,
disais donc, Henri?

| —Eh bien! nous avons. d'une

‘part, Gilbert Virieux, inventeur d'un
{procédé qui va révolutionner le

 

 
   

—Allons bon! interrompit encore !sa fille. Or, cette belle Marianne

la comtesse, tu le fréquentes déjà! jque, dans l'intimité, on appelle Ma-

—Nous avons fait un bout de rinette...

| promenade. Donc, 1l a besoin d'ar-

gent. n'ayant aucune fortune. Et:

Chenoise lui avance des fonds. |

—J] le volera, c'est clair!

—Qui sait? Gilbert semble sy

connaître.

faire fortune

—Naturellement. i= sont lous

Ainat!

M. de Thimécourt réfléchissait:

—C’est peut-être intéressant, fit-

11. Mais cela m'ennuie pour lui que

Gilbert soit dans les mains de Che-

noise.

La comtesse eut un mouvement

d'impatience

—Vous êtes vraiment trop bon!

Connaissez-vous ce garçon? Vous

a-t-il demandé conseil?

Henr: continuait.

—I} avait betoin d'argent, n'est-

ce pas” Or, qui prête cet argent,

en't C'est même parce qu’ils ont|

‘monde ndustriel.

| Mme de Thimécourt.

—Mais cela est très sérieux, Gil-

| Cette nouvelle semblait désagréa- .bert a invente un caoutchouc Qu'il | tises. remarqua Mme de Thimé-

aujourdhui? Il est certain que Gil-

—S'ils se connaissent! Enormé- ! —Ils sont des milliers qui doivent "bert préférerait beaucoup avoir af-

faire de telles révolutions! coups faire à d'honnêtes gens. Si j'étais
majeur, moi, je marcherais avec luil

—Votre fils ne dit que des sot-

fabrique avec des produits indigènes jccurt en se fournant vers son mari.

Xl m's conté la chose ce matin...

le. Annette, même avait protesté: et qui a toutes les qualités que l’on ; —Je vous disals donc: nousavons,

—Oh! {is ne se connaissent peut- réclame de cette substance. avec, en (d'une part, Gilbert qui a besoin de
| étre pas à cé point-là' &i tu écoutes plus, une résistance extraordinaire. capitaux pour en vagner dautres;{ —Mine Chazay ne t'a Hen 4it

Il riait en regardant sa mère qui

haussait les épaules.

—Elle est si belle que cela, cette

i filleule de la République?

—Elle est superbe, maman! Mme

T1 m'a dit qu'il compte ‘Chazay de Mesnil y consent. Ainsi.
Mails elle a déjà vingt-cinq ans, et

l'on chuchote qu’elle est sans dot.

Un père plutôt compromettant..

Donc ..

—Donc, elle a jeté son dévolu sur

ce jeune Chimiste: c'est limpide!

tement égal. Qu'ils soient heureux!

—Puis, avec un peu d'autorité

dans ie ton:

—J'espère que nous avons épuisé

ce sujet. Nous avons, Dieu merci,

‘d'autres ressources que les potins
‘de villégiature:

suivre, car elle prévoyait que, sans

cette précaution. Henri continuerait

à bavarder.

M. de Thimécourt, demeuré avec

son fiis, réfléchit une seconde. com-

me s'il hésitait à parler. Il n'avait

qu'une médiocre

finesse et ia perspicacité de son hé-

[ritier. Pourtant, il lui demanda

 
Ce l'autre, nous avons Chenoise et |d'autre, à propos des Virieuxt

Eh bien! mais cela nous est parfai-

Le comtesse sortit, majestueuse,

non sans avoir invité za fille à la |

| Henri eut un petit sourire mysté-

rieux.

Si, seulement je ne pouvais répé-

iter cela devant Annette. Et maman

‘me Frêne, elle aussi, car elle ne pe-

irait guère favorable à Giibert.

Cela viendra, s'il est vraiment

digne d'estime. Alors, que sals-tu
encore?

— Mme Chazay m'a dit en propres

termes: “Gilbert pense déjà beau-

;coup à Annette: j'espère qu’ils s'ai-
.mernnt.”
i —M. de Thimécourt parut contra-

.rié

; —Elie a toujours été inconsé-

uente!

Avec quelle précipitation elle a

marié sa fille! Qu'as-tu répondu?

| —Rien, car elle a continué: "Ce
| serait un mariage idéal! Gilbert est
‘un homme comme on en rencontre

rarement.” Alors, moi, j'ai dit:

“C'est très grave, cela, madame!"

| —Tu ne t'es pas compromis! en-
fin, tout cela est ennuyeux Tu me

feras plaisir en ne te liant pes

avec ce garçon.

| —Puis-je le fuir? Nous voilà voi-

sins; nous nous rencontrerons jour-
nellement. 11 s un suto pour aller

 

q

 

confiance en lala Paris i] m'a promis 2a m'emme-

ner.

—Tu nas aucun besoin de sa

voiture puisque tu as les nôtres.

LA suivre)
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Les Conférences S. Vincent.
‘ de Paul fêtent avec éclat

leur saint patron
der ia ©a

Lesfêtes ontlieu dans 1a pa-
roisse Sacré-Coeur. Ma-
gistrale conférence du

Dr St-Pierre.

RAPPORTSPRESFNTES
Sermon donné par le R. P.
* A. Ménard, 0. M. 1. Dis-

tribution du pain bé-
nit.

y

L’ASSISTANCE

Les Conférences de langue fran-
gaise de la St-Vincent de Paul
d'Ottawa ont célébré avec éclat hier
Ja fête de leur saint patron. Les cé-
lébrations eurent lieu dans la pa-
roisse Sacré-Coeur. La cérémonie
traditionnelle de la distribution du
pain bénit se fit au cours de la
messe solennelle chantée à l'église
paroissiale. C'était la 14e célébra- :
tion solennelle, à Ottawa, de la fête !
de Saint Vincent de Pau!. |

Les Conférences ont tenu à l'oc-
easion de la fête, leur assemblée |

plénière, au cours de laquelle le :
docteur Damien St-Pierre. a pré- |
senté une intéressante causerie sur
l'oeuvre d'évangélisation de VEgli-
fe catholique. A la messe, le ser-

mon de circonstance a été donné
par le R. P. A. Ménard, OM1, su-
périeur du Juniorat du Sacré-Coeur.
Les fêtes débutèrent par la com-

munion générale des membres des

Conférences, à T heures 30, a 1'ézli-
se du Sacré-Coeur. Le déjeuner fut
ensuite servi au réfectoire du Ju-

njorat du Sacré-Coeur. Le R. P.
J.-N.-K. Laflamme, O.M.I, curé de

la paroisse Sacré-Coeur, rendit vi-
site aux délégués au cours du dé-
jeuner et leur souhaita la blenve-
nue. M. J.-P. Laurin, président du
conseil particulier St-Louis, remer-

cla à son tour le père Laflamme et
les autorités du Juniorat pour le |
déjeuner servi aux membres, II re-
mercla également la Conférence |
Sacré-Coeur du chaleureux accueil |
accordé aux délégués, et félicita les
assistants de s'être rendus en si

grand nombre 4 ze ralliement an- |
nue],

 
REUNION PLENIERE

A neuf heures avait lieu l'assem-
blde plénière des conférences à la
salle paroissiale. M. Laurin prési-
dait. On remarquait aussi sur l'es-
trade M. le chanoine O. Lalonde,
curé de la Basilique et chapelain

général des Conférences: le Dr D.
St-Pierre, conférencier du jour: le
Chevalier Gustave Emond, secrétai- |
re général: le Rêv, Frère Lucien.
directeur À: la Conférence juvénile
de l'école Brébeuf, ainsi que le R. !
P. Laflamme, OM.1. ;
Au début de la réunion. le cha- .

noine Lalonde fit lecture d'un mes-

sage adressé récemment par Sa |
Sainteté Pie XI eu président du |
Conseil Particulier de la St-Vincent
de Paul, à Paris. Puis, M. Emond
fit lecture du procès verbal de la
222e assemblée plénières des Confé-
rences tenue A Notre-Dame de:
Lourdes d'Eastview, le 17 mars der-
nier.

Les rapports des activités des

Conférences furent ensuite présen-
tés par les officiers suivants: No-
tre-Dame, M. J.-E. Pagé; Ste-Anne,
M. O. Renaud. président: Sacré-
Coeur, M. Emest Lambert, prési-
dent; Ste-Famille, M. Edgar Tissot,
secrétaire; St-François d'Assise, M.
J. Hudon, président; Notre-Dame de
Lourdes, Eastview, M. Georges St-
Jean. Les rapports des Conférences
St-Jean-Baptiste, St-Gérard et St-
Uharles seront présentés plus tard.
M. C.-A. Latour. trésorier général.
présenta aussi son rapport annuel.
Au chabitre des questions dans

l'intérêt des Conférences, M. Jean
Tissot fit un appel en faveur de
l'oeuvre des retraites fermées. “Les
portes de la Maison des Retraites
Fermées de Hull sont toujours lar-
ges ouvertes pour les membres des

Conférences”, dit M. Tissot. “C’est
là qu'ils‘ pourront puiser l'esprit
d'abnégation et de sacrifice qui doit
animer tout bon membre de la St-
Vincent de Paul.”
M. J.-P. Laurin adresse des féli-

citations aux membres présents. In

Tes félicita au travail accompli au
cours de l'année et les invite à faire
de l'action catholique intense par
l'entremise de leurs Conférences.
M. Laurin annonce que plus de ;
3.000 pains bénits ont été distribués
dans la ville et que les oboles reçues
aideront au soulagement de la m1-
tère,

Le président présenta ensuite le

tonférencier du jour. le Dr Damien '
Gt-Pierre. i

LE OR ST.- PIERRE

Le Dr Damien St-Pierre présenta
Un magistral travail sur l'oeuvre

d'évangélisation de l'Eglise Catholi-
que, oeuvre qui s'accomplit par la

Mrédication, Ia pratique Aangéli
que, par l'œuvre d'éducation. par!
foœeuvre de charité. d'hospitalisa- !

tion qui se pratique donc les h6-
fltaux, orphelinats, hospices, par |

Jea Conférences St-Vincent de Paul
et autres associations charitables. |

Bn terminant, le conférencier sug-

Kère comme moyen de propagande
las retraites fermées, |
Le Dr St-Pterre s'explima en ces

terme:
-Depuls mon existence l'Eglise Ca-

tholique s'est appliqué à fournir à
l'univers civiliné les moyens de pra-
——

   

 

 

EMPLOYEZ LE

"COKE OTTAWA
“LA MEILLEURE VALEUR

EN COMBUSTIBLE”

Renseignez-vous ou sujet de
nos bas prix d'été.

Fabriqué por

The OTTAWA GAS Co.
SE, Sparks, Ottawa - Queen 5000 |
25, Principale, Hull - Sher. 2236   
 

  

€ PAS ÉTATTSTES A "TENN

prité

- mum—ans 0m. tans toeody

riquer le cie 4d à an Divin fun-
HALEU" y Béz: Ellurcés de répan-
"are, d# piopager de ‘muitipi.er vy
“Lex c'adorctions.

Au risque des plus grands périls,
ele a affionté toutes les persécu-

-VlOns pour rérandre ces chapelles
et éclises alin de doner à
“l'hyimanité tous les avanta -
ges Incalu'avles de la sanctifica-
, ton

“qui ont nécessité la réclusion des
chrétiens dans l'abscurité des ca-

tacombes, jusqu'à nos jours, l'E-
{rlire, cette ‘ternelle
4 usé bien des marteaux” demeure

avec ces innombrables clochers,
comme le phare lumineux qui

érlaire je pilote à travers : voscu-

“iité, A mesure que re sont répan-

“dues A travers les Ages, les églises,
en inéme temps, c'est développé le

iñle Aducationnel de notre mère la
sainte Eglise... “Allez, enseignez
toutes les nations avait pro-
chimé son chef.

Civillser lex peuples, les éclairer,
les éduquer dans le vrai sens du

mot, les élever, les tirer de l'obeu-

 

| rité des ténêbres de l'erreur…, pour

les relever... leur faire connaître le
beau, le vrai, le bien .. tout ce qui
en un mot, contribue à arnéliorer

l'hurnanité, à rendre la vite, sociable
pour tout le monde.

Perrnettre à l'homme de aë sane-
jtifler rn prenant avantage de tout

ce que la science peut luf procurer

de moyens de ealut, c'est véritable-

ment le but éducationnel amblitionné
par l'Eglise Catholique.

CONFERENCIER
pement

 

   
Le Dr DAMIEN ST-PIERRE, a

donné une magistrale conférence
au cours de l'assemblée plénière des
Conférences St-Vincent de Paul
hier. au sous-sol de l'église Sacré-
Coeur.

Pour ne pas permettre à ses en-
nemis dé la taxer de favoriser l'I-
gnorance et l'obscurantisme elie a

doté l'humanité entière de maisons

d'enselgnement depuis l'école pri-

maire jusqu'à l'univeristé. Four

défendre sa doctrine contre les en-

nemis communs et la transmettre
Aux générations de crétiens dont elle
a la charge, elle a érigé des cloître,
des abbaves, des Institutions de

toutes sortes, pour garder intact le

dépôt sacré de la vérité, Mals, À
ces oeuvres de latrie. d'éducation

devait s'ajouter, cCornme corollaire

nécessñire, gon immense neuvre de

charité chrétienne, qui devait s'a-

dresser notamment AUX classes des-

héritées, aux pauvres, en un mnt.

A ceux surtoût que la nature a dé-

pourviig de moyens de défense ou

de protection, A
“Ventre affamé n'a pag d'oreille,”

nos dit-on "C'est Aire que si l’on

souffre dans son corps. et souf-

fre dans son corps ... on souffre

dans son coeur et l'on est moins
accessible aux sentiments de cha-

chrétienne, aux appels, A la
justice et au respect des droits nu
aux hlens d'autroi”

VoilA pourquol des apâtresz de la
vrai charité chrétienne, comme St-
Vincent de Panl, Frédérick Ozanam
et tant d'antres, inepirés d'en haut.
ont cvercé leur zhle, d'une facon sl

pratinne et si Innuahle, ant acquis

pour lEzlise, qu'ils servaient st ef-

ficacement une gloire. une nrafonde
cvatitode dr fa part de Ihumnni-

te <anffrante

Nous nous garderons bien dans
les quelques minutes i notre rispo-
sition, de faire Tl'istoire de ces

deux rrands apôtres du dévouement.

Qu'il nous suffise de dire que le
grand saint, dont nous c¢éléhrons
In fête aupourd'hui., dirigen ses ef-
forts vers le soin des malheureux

: snécialement vers le soin corporel

ct snirituel des esclaves de son pays

condamnés aux galères, Tl visite les

prisonniers avant et nnrâs leurs

lonzuee et misérahles courses.

(rrivés à destination, ces Atres

humains n'Ont pac in soin et les

douceurs, les Arlatantes et triom-
phantees démonstrations qni atten-

daient T.indhergh lors de sa préct-

euse envolée, Au contraire ils annt

; confiés avre des chaînes aux pieds

dana des danzrons Fumjdes, man-

feds pa ta vermine.

St.Vincent de Tan! «anitete eur
lo sort de cea malhenrenx, crf à

l{imane de Dies, nanr le servir

It rit tant pores cette laces de

aévahles, qu'il véassit MS nttirer

LI compassion da ‘à famille rovale.
Touis NTI Je nomma aumAnier

offirte! des ralères, En somme prÂ-
ce à re zdle. dénlovs avec ardent
par St-Vincent de Paul, cos escla-

ves furent mieux traitée, d'ina fa-
con plus humaine vse lore offic.

ers

rant Xaint dSmontreAinst or
d'une façon pratique que la charité
chrétienne ne limite pag senn dévoue-

ment à une clazsc de In mociété
seulement mais À tous les individhs,
À tous les êtres humains

A Tinstar de son Divin Maître,
Vincent comprit que N. S eat ve-

nu AU monde, non seulement pour

nous ouvrir les partez du cle! male

pour nous donner l'exemnl'e da In
  

dimanche

Malgré toutes les persécutions, |

“enclume qui:

!

1

 
 

M. J.-P. LAURIN, président du

Conseil Particulier St-Louis des
Conférences St-Vincent de Paul
d'Ottawa, et président de la Confé-
rence Notre-Dame, a présidé l'as-

semblée plénière des Conférences
de langue française tenue dans la

! paroisse Sacré-Coeur hier.

TRIPLENOYADE
AMORRISBURE

ONT.DIMANCHE
Un jeune homme de 19 ans

et des jumelles de 16 ans

se noient dans le St-
Laurent.

CORPS REPECHES
(Spécial au Droit»

+

 

 

 

i
! MORRISBURG, Ont, 22. — Un

jeune homme et deux filles ont per-

; du la vie dimanche après-midi en se

baignant dans le St-Laurent, aux

| mites est de Morrisburg. Les vic- |

times de cette triple noyade sont

les suivantes: Ernest Hart, 19 ans.

Brinston. Ont.. et Dora et Doris Ro-

‘binson, jumelles âgées de 16 ans.

filles de “me Mary Robinson de

Winchester. Les corps ont été repê-

chés dans 20 pieds d'eau, à une ving-

taine de pieds du rivage. peu de

temps après la trasédie, Le Dr C.-

A. Louden, coroner de Morrisburg,

a été appelé sur les lieux. Il décida

de ne pas tenir d'enquête.

Les jeunes gens ne savaient pas

nager. Il se baignaient depuis une

demi-heure dans le St-Laurent, prés
de la crique Nash. Mme Hart, mère

‘du jeune homme. les surveillait du
rivage. La plage est très dangereuse

à cet endroit. Les jeunes gens s’y
étaient rendus en automobile avec
Mme Hart. L'eau est peu profonde
pour une distance de quelques pieds,

mais un neu plus loin, la rivière me-

sure quelque 20 pieds de profondeur.

Les jeunes gens s'aventurèrent trop

loin du bord et tombèrent soudaine-

iment dans l'eau profonde. Mme
Hart les vit disparaître sous l'eau,
mais ne sachant nager elle-même,

elle ne put leur porter secours, et ils
se noyèrent sous ses yeux. Les cris

de la mère attirèrent un groupe

d'hommes sur les lieux. Fred Mole,

de Montréal, réussit à empoigner
l'une des jeunes filles, et au moment

où il commençait à nager vers le
rivage, le jeune homme le saisit et

le fit enfoncer à son tour. Mole dit
se débattre pour se libérer. Il lâcha

prise et dût revenir seul au rivage.

CORPS REPECHES
Le constable provincial Frank Ro-

se et l'officier de circulation Eugène

Rose, de Morrisburg, furent appelés
sur les lieux. A l’aide de grappins,
ils réussirent à repécher les trois

corps dans une vingtaine de pieds

d'eau. Herbert et Fred Clark. de
même que Charles Smith ont aussi

 

aidé aux recherches. Le Dr W.-A.
Reddick, de Morrisburg. fut ap-
pelé. 11 examina les corps des vic-
times et ne put que constater la
mort. Le coroner Louden se rendit
aussi sur les lieux. Aprés avoir pris
connaissancee des cirdonstances de
la noyade, il décida de ne pas tenir
d'enquête. Les dépouilles mortelles
ont été transportées, au cours de la
soirée, aux salons funéraires Dixon,
à Winchester Outre son père et
sa mère. Hart laisse un frère et une
soeur. Les jumelles Robinson lais-
sentleur mére. un frère et une soeur,

————

Henri Lafrance
a suecombé à

ses blessures
ENQUETE OUVERTE SUR LA

BURY.

Spécial au “Droit
i HAWKESBURY. 22 — Le jeune
| Henri Lafrance. fils de Mme Veuve
! Donat Lafrance. est mort samedi des
blessures qu'il s'infligea accidentel-
lement. en tombant sur des fils à
haute tension. qui traversent la ri-
vière appuyés sur des pilliers du

; Pont interprovincial qui relie la rive
québécoise à Hawkesburyv. Le Dr
Kirby, coroner, présidera l'enquête

aujourd'hui à l'hôtel! de ville.
plus de sa mére, l'enfant laisse pour
le pleurer plucieurs frères et soeurs.

 
i

L- déraillement
LE . .

Came draisicnne
STITTSVILLE. 27 La police

; S0OUPEANNE une tentative de faire
Cérailier le train du Canadien Pa-
cifiour qui entre 2 Stittsville 4 9 h.

. 40 du matin. De: pleces de métal
; et drs plerres ont fait dérailler une
“draisienre, peu de temps avant le

: passage Cu train hier. Un jeune
* homme trouvé dans les environs par
la policr a été arrêté pour vagabon-

fils de M. et Mme Bruce Hart. de

 
 

 

 

JUBILÉ DU DR ET
MME H. LACOURCIÈRE

Ae J.-Emie Lacourcière, de la roison légale Chevrier et Locour-
ciere, se rendra demoin en compagnie de Mme Lacourciere et de leurs
entonts à St-Joseph de Beouce, P. Q., pour assister mercredi aux fêtes
jubilaires de ses parents, le Dr Henri Lacourcière et Madome Lacourciére,

maintenant de Québec. :
Le Dr Lacourciere, né À y 6 83 ons à N.colet, P. Q., fils de

Joseph Locourciere et d'Elizabeth Biyst, originaire de Glasgow, en
Ecosse, a pratiqué sa profesion pendant cinquante ans à St-Victor de

Becuce avant de prendre so retraite a Québec il y à trois ons. [I tit ses
études au Séminaire de Nicolet et & I'Université Victoria de Montréal.

En 1885, il épousa a St-Victor, Mile Emma Gosselin, fille de Fron-
çois Gosselii et d'Hélene Sirois. Mme Lacourciére est maintenant agée
de 70 ons. A l'occasion des noces d'or, tous les neut enfants, cing filles
et quatre fils, et une vingtaine de petits-enfants issus de leur moriage
se réuniront, mercredi, pour Offrir leurs meilleurs voeux aux jubilaires.

SOLBERG ET OZCANYAN
SONT AU LABRADOR |

Ll

   

  

  
  . . . |

lls comptent quitter Cartwright demain seulement.
Arrivés hier après-midi.

CARTWRIGHT, Labrador, 22 — | Reprenant la route suivie par les
‘(P. C.) — La température défavo- Norvégiens, il y a 900 ans, les deux
| rable empêche Thor Solberg et Paul hardls aviateurs ont atterri ici, dans
Ozcanyan de partir pour leur envo-|leur gros amphibie hier après-midi,
Le transatlantique. On croit qu'ils|aprés une envolée facilede Havre-

ne pourront s'envoler que pate]Sin De Groëndland, ils
s des Etats- Saint-Laurent. De Groenland, 1is

matin. Les deux aviateurs d projettent de se rendre en Islande.
| Unis ont entrepris une envolée de puis de faire en une Seule étape la

New-York, à Bergen, Norvège. Leur distance qui sépare cette ile de leur
i prochain arrét est le Groëniand.pays natal.
LS

AUTRE VOLDE  'UNEINFLATION
“ COFFREFORT — DES5000000
: PERPÉTRÉ ICI AWASHINGTON?

|

1
Une déclaration du sénateur
Borah donne une nouvelle

  

!
|
f

200 dollars environ volés au
bureau de la Standard

LE SECRET ENTOURE |
CETTE ENVOLEE

MOSCOU. 22. (PA. par John
Lloyd) — Un avion soviet mys-
térieux devanit partir a4 sept heu-
res ce matin (minuit, heure nor-
male de l'est), dimanche pour une
envolée de 6.250 milles au pole
nord, en passant par le nord du
Canada. La machine devait se
rendre finalement à San rancis-
co. On n'a pu savoir, cependant,  si l'avion éiait parti, tous les dé-
tails de l'envolée etant tenus
très secrets. ;
 

  

STEVENS PRET
À SEN ALLER
DANSL'OUEST

Le chef du parti de la res-
tanration nationale fera
une tournée de trois

semaines là-bas.

SON DERNIER DISCOURS

Alors que sa campagne est ouverte

en Ontario, 1'hon. H.-H, Stevens,
chef du parti de la restauration na-
tionale, se tourne aujourd'hui vers

l’ouest canadien. Bien que son iti-
néraire ne soit pas encore fixé, on
croit que le chef du nouveau parti
partira vers l'ouest dans le milleu
de la semaine. Il parlera probable-
ment dans toutes ies villes des pro-
vinces des prairies et de la Colombie
Britannique. On croit que sa tour-

née prendra trois semaines,
Une délégation des chômeurs aura

une entrevue avec l'hon. H.-H. Ste-
vens vers 7 heures, ce soir. Cette
entrevue a été fixée à une visite que

le chef du parti de la restauration
nationale fit à leurs quartiers gé-

néraux vendredi après-midi,
Vendredi soir. le plus jeune parti

politique du Canada a ouvert sa

 

 Brands Ltd, rue Qneen vigueur aux bills Frazier-

MORT TRAGIQUE DE CE GAR-!CONNET PRES DE HAWKES-|

En!

ouest.

UNE TENTATIVE
Les pilleurs de coffres-forts ont

été de nouveau à l'oeuvre à Ottawa

en fin de semaine, et continuent à
échapper a la vigilante surveillance
de la police. Des cambrioleurs ont
pénétré, au cours de la nuit de sa-
medi a dimanche, dans les établis-
sements de la Standard Brands Li-
mited, 46 rue Queen-ouest. Ils ont
brisé le coffre-fort et pris la fuite
avec une somme de 175 à 200 dol-

‘lars. La police feit d'actives re-
cherches, mais les coupables sont
iencore au large.

Au cours de Ia même nuit, les por-
tes d’arrière du magasin Loblar Gro-
ceterias, 1115 rue Bank, ont été bri-
sées et la police croit que les mal-
faiteurs voulaient emporter le cof-
fre-fort du magasin avec eux. Ils
furent apparemment surpris par
quelque passant. Le coffre-fort n’a
pas été dérangé et on croit que rien

n'a été pris dans le magasin.
VOL DECOUVERT

Le bureau de la compagnie Stan-
dard Brands avait été fermé à 9
heures et 30 samedi soir. A 9 h. 15
dimanche matin, un employé, Char-
les Fawcette, 359 rue Main, West-
boro, se rendit aux établissements
et constata que la porte du coffre-
fort avait été ouverte de force. Il
avertit immédiatement le gérant, M.
A.-C. Pricault, 358 rue Main, ainsi
que les autorités de la police. Le
détectives Borden Hobbs et ie cons-
table J.-A. Cavan, furent dépéchés
sur les lieux.

Les cambrioleurs pénétrèrent dans
lles établissements par l'arrière, en
montant sur la toiture d’un hangar
voisin. Ils brisèrent une vitre et eu-
rent facilement accès a imme: Hle.
Les voleurs se servirent d'outils qu'ils

| trouvèrent dans le garage de la com-
;Pagnie pour faire céder la porte du
|coffre-fort. Ils abandonnèrent dans

le garage la caisse qu‘ contenait
l'argent et qui était elle-aussi fer-

mée à clef. Les outils, la caisse ain-
st qu’un gant trouvé sur le plancher
ont été transportés au poste de po-
lice.

i Les détectives n'ont pas encore
| réussi à retracer les auteurs des
nombreux vols du même genre com-
mis depuis quelque temps à Otta-
wa et à Hull,

CETTE TENTATIVE
| La police continue également ses
recherches au sujet de la tentative
de vol au magasin Loblaw. Les por-
tes ont été trouvées ouvertes diman-
che midi par Allan-S. Young. 1111
rue Bank. qui s'empressa d'avertir la
police.
trés par une fenêtre de la cave et
avaient ensuite ouvert les larges
portes. apparemment dans le but de
«transporter le coffre-fort en automo-
ile. Une voisine a dit à la police
qu'elle a vu une automobile près de
|larrière du magasin, mals elle n'y
porta pas grand attention. Les re-
cherches se continuent.

Une réponse de
; Hepburn attendue
. On ne sait pas encore Quand le
premier ministre Hepburn ou le mi-
nistre de l'Agriculture recevra la
délégation des fermiers de Carleton
qui demandent d'être indemnisés des
pertes causée par la grêle dans le
comté récemment. On attend une
dépêche se Toronto à cet effet au-
jourd’hul. La délégation se compo-
se de M. Bradley, préfet de Nepean,
du préfet Innes de Gloucester, du
préfet McCaffrey de Goulburn et du
Révérend Hodgson et de M. James
Long, ces deux derniers représentant
les fermiers. Un rapport complet des

 

  

 

  

 
:par un très grand nombre de fer-
jmiers. a été présenté au ministre

UC dagn. Il a nié toute connaissance | de l'Agriculture par M. Cockbum.
de l'affaire. : agronome du comté.

 

Les cambrioleurs étaient en- |

dégâts et de la situation créée par:
les pertes considérables éprouvées ‘

Lemke et Patman.

LE VETO DE ROOSEVELT

WASHINGTON, 22. (P.A)— Une
Campagne puissante en faveur de
deux propositions entrainant une
inflation de $5,000,000 dans le nu-
méraire américain amenait un nou-
veau facteur au Congrès qui est dé-
ja tiraillé en tout sens par d'âpres
controverses.
Une déclaration du sénateur Wil-

liam Borah à l'effet que les
| Frazier-Lemke et Patman seralent

i

 
de toute nécessité rattachés aux

‘mesures ‘il faut” de Roosevelt, sou-
leva immédiatement chez plusieurs
cette question: “Le programme de
Roosevelt concernant les impôts
serait-il supprimé pendant la ses-
sion courante si les adeptes
deux bills cités par Borah réussis-
sent ?"
Personne ne peut obtenir une ré-

ponse définitive à cette question car
les autorités ne se prononcèrent en
aucun sens au sujet de la déclara-
tion de Borah. Ce dernier ajoutait

| core le ler novembre,
On concède généralement que

toutes ces récentes activités auront

campagne à Hamilton. M. Stevens
| expliqua alors que c'est à Hamilton

| que le nouveau parti a vu le jour.
Le. jour suivant, samedi, il parla a

Saint-Catharines, disant qu'il croy-

|LACLOTUREDL
|
i

|

|

|
+

'

+
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Procession triomphale a
Strasbourg. Point cul-
minant des manifesta-

tions.

FOULE IMMENSE
STRASBOURG, 22. (P.C.-Havas)

— le congrès eucharisiique s'est
terminé cet après-midi par une pro-
cession triomphale à travers les
avenues du quartier de l'Esplanade
et de l’Université.
Tout Strasbourg. toute l'Alsace

étaient 1a, soit pour voir, soit pour
suivre cette magnifique manifesta-
tion. Les rues formant la voie tri-
omphale au Saint  Sacrement
étaient pleines d'une foule qu'on
peut estimer à 250,000 personnes,
tandis que 80,000 autres personnes
suivaient la procession.

Tous les trottoirs, toutes les pla-
ces, les fenêtres des maisons étaient
richement pavoisée, les balcons et
même Jes toits étaient noirs de
monde.

ARCS DE TRIOMPHE
Sur tout le parcours d'environ

trois kilomètres des Arcs de Triom-
phe, des milliers de drapeaux d'ori-
flammes et de guirlandes donnaient
aux avenues Une parure de fête. Les
Arcs de Triomphe avaient été éri-
Rés par les 14 arrondissements d'Al-
sace. La procession partant de l'Es-
planade a suivi l'Allée des Poilus,
le Boulevard de la Marne, le Bou-
levard d'Anvers, la Piace Brant. a
passé devant l'Université pour reve-
nir par le Boulevard de la Victoire
a l'esplanade.
Pendant près de quatre heures,

elle a défilé devant une foule atten-

tive et recueillie tandis que les
hauts parleurs installés sur tout le
parcours faisaient entendre les can-
tiques et Jes prières qui accompa-
gnaient le Christ sur son chemin.
En tête venaient les différentes

sections des scouts de la région sui-
vies de nombreux soldats de la gar-
nison sous la conduite de l'héroïque
aumônier Umbrecht. Venaient en-
suite en rangs serrés les différentes
délégations des départements limi-

 

  

as, Paris, Lienart de Lille. Mann ”
Lyon, primat des Gaules. et

| nonce. Mer Maglipne.
| De nombreuses personnalités pc-
"litiques et militaires sont présentes
‘notamment Valot. directeur génerc.
‘ des affaires d’Alsace et de Lorraine
i Au moment ou Evéques et Car.
dinaux gravissent l'escalier. la mai-
trise sous ln direction de l'abbe
Hoch. maître de chapelle. chante je
“Tu es petrus” de Haller. Entre.
temps la place s'est rempile dune

| foule qu'on peut estimer à 100.00
| Personnes. les dames se trouven'
d'un côté, les hommes de l'autre A
neuf heures trente commence It
service religieux. A l'évangile. Mec:
Remond, évêque de Nice. prononce

| du haut de l'aute] un sermon dont
| le sujet est: “Je suis la foi, la ve-
rité et la vie.”

LA VERITE
, Faisant une allusion très nette a
‘ce qui se passe non loin de Stras-
bourg. de l'autre côté du Rhin. 1
s'écri avec force:

“Qui. la vérité c'est Dieu dans le
tabernacle, en dehors de Lui c'est
l'erreur. c'est le positivisme. le ma-

térialisme, le paganisme. l'ancien
comme le nouveau. c'est l'idolatrie
de la race et du sang. Puissent les
rives de ce vieux fleuve du Rhin
faire retentire l'écho de vos champs
et les emporter à travers les nations
pour lesquelles. vous, fils et filles de
l'Alsace, vous êtes un splendide ex-
emple de charité et d'amour.“
Après Mgr Demond. Mer Sieffert

originaire d'Alsace, évêque de Poly-
botus. parle en allemand à la foule
Le service religieux est termine.

un haut-parleur annonce “silence.
silence, dans quelques instants sa
Sainteté Pie XI vous parlera depuis

lle Vatican pour vous donner sa be-
nédiction."
Tout le monde s'agenouille. On

attend avec un silence religieux
cette faveur du Saint Père, car c'est
la première fois dans l'histoire des
Congrès Eucharistiques Nationaux
que le Chef Suprême de l'Eglise
donne de vive voix sa bénédiction
aux fidèles.

 

LE PAPE
Encore quelques instants d'atten-

te et tout à coup on entend tres
nettement la voix du Pape qui parle
en français.
“Me voilà Avec vous.” dit-il. “Mes

chers fils, vénérés Cardinaux. Ar-
chevêque et Evéques représentant
tout l'épiscopat l'héroïque .lergé et
tous les fidèles vraiment fidèles de
France. Je suis particulièrement

:avec vous. mes chers enfarts. qu
iavec votre candeur votre ferveur.
| Avec vos trésors de piété de sacrifi-
ces et de bonnes oeuvres ont forme
la plus belle vision de ce magnifique
Congrès Eucharistique National de
Strasbourg.
“Me vollà avec vous sur la vaste

 
trophes puls celles de la Moselle. du

|

esplanade devant l'autel] monumen-
Haut-Rhin et du Bas-Rhin en file|tal. C'est d'abord pour adorer avec

bills |

des!

même que le Congrès siègerait en-

interminable avec leurs drapeaux'é mmis- -ait nécessaire d'établir une co et leurs musiques, des cantiques po-
!sion de contrôle pour voir à ce que  | le producteur basique reçoive un pulaires oui étaient repris par la! oule, .
revenu suffisant pour ses produits. Derrière cette masse de fidèles

! Il spécifia en particulier les bestiaux venaient plusieurs centaines de pré-

! et les fruits. ., ‘tres et de religieux.
| Jusqu ici la campagne de M. Sie-: 5
: vens a été rendue difficile en raison | A cineANTEURS dais
de la chaleur intense. Il n'a parlé
que brièvement tant à Hamilton | ousladirection dEpo

qu'à Saint-Catharines. À ets sal | Maitre de chapelle de la cathédrale,
; enarolts i detallia,des points sail- interprétaient le plein chant et les
an e son m X parties lithurgiques. Suivaient les

TORONTO.22A4usMac hail, | Archevéques et les Evéques. une
; f ! ép pi Cc Pp ‘| vingtaine qui escortaient le dals

la seule femme député aux ommu-| sous lequel Mgr Maglione, nonce
nes du Canada, qui représente &C- ! apostoli rtai -
tuellement le comté de Grey-Sud, ne! ment, Que, portait le Saint Sacre
changera pas son affiliation politi-! à son passage tout le monde s'est
que. Elle sera de nouveau candidate mis à genoux, les Cardinaux Verdierpour les fermiers-unis d'Ontario et\et Lienart, venaient immédiatement
non pour le nouveau parti de !algprès en cappa magna écarlate, sui-
restauration nationale. vis de Mgr Ruch en cappa magna

| FNQUÊTESUR "venaient en suite M. Valot. direc-

LA MORT DE adjoints, Michel Walter et

Schiess, représentant la ville, puis
la plupart des Sénateur et Députés pour effet de faire travailler plus!

fort encore tous les républicains et;
les démocrates qui depuis déjà long
temps tâchent de faire ajourner la,
session sans que personne ne touche

au bill sur les impôts. .
D'autre part on concède égale-

ment que la déclaration de Borah |
attire l'attention publique et don-
ne une nouvelle vigueur aux bills
Frazier-Lemke et Patman qui en-'
trainent une nouvelle émission de.
monnaie ayant une valeur totale de
$5.000,000. !

Lorsqu'il posa son veto au bill
;Patman le président Roosevelt s'é-!
leva contre la politique d'imprimer
de la monnaie de presse. L'habitude
de combler ses dettes au moyen de
nouvelles émissions de billets du

‘Trésor, rend finalement les prix in-
contrôlables et fait nerdre toute no-
tion de la valeur de l'économie.”
Pendant les chaudes discussions

sur d’autres questions. le bill Fra-
zier-Lemke fut plutôt négligé. Ce
bill se distingue nettement d'un bill
du méme nom concernant les hypo-
thèques et qui fut déclaré inconsti-
tutionnel par la cour supréme. Ce
dernier bill propose d'acheter tou-
tes les hypothèques des fermiers et
d'en faire une nouvelle émission
sous la forme de préts amortissa-
bles dans 47 ans. Le palement de
ces emprunts se ferait de la façon
suivante: 1 1-2 pour cent de l'inté-

!rêt et 1 1-2 pour cent du orincipal.
eaten

 
du Bas-Rhin et du Haut-Rhin, plu-
eurs Généraux et officiers supé-

rieurs, les représentants du conseil
de l’Université, le Comité National
du Congrès. le Camité Local du
Congrès, le Président et le Comité
Directeur de la Ligue des Catholi-
ques.

Il était près de six heures de
l'après-midi, lorsque la procession
est revenue sur l’Esplanade ou a eu

{lieu le Salut du Saint-Sacrement et
jou le Congrès a pris officiellement

FEMME DETENUE fin par ur Te Deum solennel chan-
te par une foule de 200.000 person-
nes.

(teur général des Affaires d'Alsace

* ALBERTCOWAN

Lorraine. M. Riblot, préfet du Bas-

Atteint d’une balle à la tête,

Rhin, M. Altorffer. directeur des
cultes, le général Hering. gouver-

il est trouvé mort dans
son hit hier matin.

 
neur militaire de Strasbourg,

(Spécial au Droit)

BARRYSBAY, Ont. 22. — Albert POINT CULMINANT
Cowan, 27 ans, employé de moulin. Aujourd'hui a été le point culmi-
a été trouvé mort dans son lit vers 3

|

nant des manifestations et cérémo-
heures hier matin. Il avait succom- nies en marge du dixiéme Congres
bé à la blessure qui lui avait été in-

|

Eucharistique National de Stras-
fligée à l'arrière de la tête par une |bourg.
balle. Sa femme. née Mary Kubi- Le temps {jusqu'à la fin favorisera
seck a été conduite à Renfrew par le} les congressistes, malgré un court

constable provincial W.-J. Johnson. orage qui éclata pendant la nuit ra-
Elle est détenue comme témoin ma-| fraichissant la température. Dès
tériel pendant que la police provin- huit heures du matin, une foule
ciale poursuit ses recherches. TI s'a-‘ considérable de prêtres et de fidèles,
girait d'un meurtre. D'après la po-| de délégations de toutes sortes, sont
lice, Cowan aurait été tué dans son

lit. La balle aurait été tirée par
une fenêtre. La police n'a pas ré-
ussi a trouver l'arme qui a causé la
mort du malheureux. ne. nonce Apostolique.

Le Dr J. Sadler, coroner de la ré- La place aux vastes dimensions
gion, tiendra une enquéte. Le Dr présentait un aspect inaccoutumé.

venus de tout le pays. spécialement
d'Alsace. A neuf heures trente. à
l'Esplanade. la grand'messe ponti-
ficale fut célébrée par Mgr Maglio- 

tirée par une carabine ou un revol-' dressé, Il était surmonté d'un bal- 
| A - Le

| Dégâts causés

par les orages
; —_—

Des dommages ont été causés dans
! la région par les violents orages élec-
! triques d'hier aprés-midi. La région
de la Gatineau fut la plus fortemer.t
éprouvée. Dans l'est d’Ontario, quel-

; ques centres ont été privé: d'énergie

électrique pendant quelques heures à
la suite de la tempête. TI est tombé
un peu de grêle à certains endroits,
mais la récolte n'en a souffert que
très peu, à comparer aux dégâts cau-
sés lundi dernier. Des arbres ont été
déracinés par le fort vent qui ac-
compagnait la pluie.
Ottawa s'en est tiré avec une lé-

gère chute de plule vers 5 heures
hier après-midi. Malgré les orages
de la fin de semaine. la vaguc de
chaleur se continue ic plus belle.
rer

M. Edgar Boutet

nommé secrétaire

M. Edgar Boutet vient d'être
nommé. par décret ministériel, se-
crétaire particulier de M. Maurice
Dupré. solliciteur général. 
au 27 Juillet

   

J.-J. McCann, de Renfrew. a été | Un autel monumental avait été

{ver. L'arme était de calibre 22. daquin haut de dix-huit mètres.| Mme Cowan a déclaré a la police | Une grande tribune semi-circulaire
i qu'elle avait rendu visite à des amis | était réservée aux dignitaires de l'é-
samedi soir et qu'elle revint a la mai. elise.
son vers 3 heures dimanche matin.: Le fond de cette tribune était dé-
Elle se rendit dans la chambre a cou- ' COré aux armes de tous les diocèsescher et trouva son mari baignant ; de France. Tout autour une forêt
dans son sang. Mme Cowsn se ren-' de drapeaux et de banières aux cou-
dit en toute hâte à la maison des pa- | leurs papales et tricolores clzquatent
rents de son mart. M. et Mme Fred: loveusement dans la brise matinale.
Cowan, 4 une distance d'un mille et: LES DIGNITAIRESdemi environ. M. F. Cowan se ren- Les hauts dignitaires font leur
dit sur les lieux en compagnie du Dr entrée. archevêques, évêques. avec
Smythe. de Barry. Bay. La police leurs suites. précédent les princes

fut aussi avertie. D'actives recher-
ches furent commençées immédiate-
ment et la police espère éclaircir les
circonstances qui ont entouré cette
mort tragique.

ENLEVEMENT |
AU MEXIQUE?

MEXICO, 22 — (P. A.)— Le gou-
verneur de Durango. Enrique Tor-
rer Sanchez, prétend que sa soeur,

la sénorita Matilde Torres Sanchez,
a été enlevée par Jes catholiques et
qu’elle lui a envoyé une note disant

! qu'elle ne serait libérée que lorsque
tles lois antireligieuses auront été
| modifiées. On enquétera.
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vous et remercier avec vous notre
Dieu caché dans le sacrement. pour

ile prier avec vous de vouloir bien
, donner au monde cette tranquillité
et cette paix dont il tant besoin.

“C’est encore pour vous féliciter.
| vous tous, mes vénérés frères. chers
(fils et filles de Strasbourg. pour
| vous remercier aussi en qualité de
Vicaire du Christ et en son Nom de
+ce que vous avez su faire pour faire
| honneur au glorieux renom de Ia
fille ailnée de l'Eglise qui distingue
Ha France dans la grande famille
! catholique. C'est enfin pour vous
donner cette bénédiction apostoli-
que et paternelle gue vous désirez et
lattendez du Pére commun de vos
âmes et du successeur de St-Pierre.
Au milieu de l'émotion cénérale.

le Saint-Père donne sa bénédiction
Des applaudissements discrets sa-
luent cette marque spéciale de fa-
veur du Saint Père pour les con-
gressistes qui, ensuite. s'écoulent
lentement vers la ville.

Une fillette de

Cornwall s’est

fait tuer hier

(Spécial au Droit)
CORNWALL, 22. — La petite Au-

rélia Smith, enfant de M. Clinton
Smith, habitant le 509 ouest de la
Première rue, à été tuée dans un
accident l'Automobile à quelques
milles deMassena dans l'Etat de
New-York.

L'enfant était dans la voiture de
M. Ambroise Smith, un oncle de son
père, avec celui-ci, Mme Ambroise
Smith et ses deux enfants et Mme
K. Blakely.

L'automobile a frappé un pied-
. droit et tous les occupants furent
| fortement secoués. mails Mme Bla-
kely fut Ia seule blessée ave: la pe-
tite victime. Les blessures de Mme
Blakeley ne sont pas graves. Un co-
roner a donné un verdict de mort
accidentelle dans le cas de la pe-

| tite fille qui eut le crine fracture
dans l'accident.

| ACCUSED’AVOIR
| ALLUME CE FEU
i

 
, (Spécial au “Droit”:

;  HAWKESBURY, 22 — Un Jeune
homme de Pointe-Fortune, J. Mc-
 Kinnon, 27 ans, a éte arrété samed
, par la police provinciale et i] com-
, Paraltra aujourd'hui devant le ma-
gistrat Lahrozse, sous une accusa-
tion de crime d'ncendie et de ten-
tative d'assassina.. La police allà-
gue que McKinnon, rendu fou par
la jalousie, mit le feu a la maison
d'une jeune fille qu’il courtisait sans
succès. et tira plusieurs coups d'un
fusil de chasse sur les membres de
la famille qui fuyait l'incendie, bler-
sant grièvement un des fils. La tra-
gédie s'est déroulée vers deux heures
dimanche matin. McKinnon fut ar
réte au moment où il retournait à
la maison des Smith, avec son père
qui se proposait de transporter le

blessé à l'hôpital dans san automo- 
| de l'église, les cardinaux Verdier debile.
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